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D V CAFE', 
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t 

ET DV 
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Ouvrage également necefi^tr 
Médecins , fit à cous cein 

aiment leur &nté. 1 ; 1 > 

Par PïïiiïPîE Stitxstjlz Dvft 





lyon; 



Chez Iean Gi&nr, & B.RrviEaï,, 
__t u ë Mercière 8 à la P mdence- 

U\C DC. LXXXF, 

Avec Pjuviiege R.©*- 
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E P I T R E, 
que iay l'honneur de vous 
tonnoitre , que mes Lettres 
vous faifoient quelque plaiiïr. 
Te dois le croire , car je vous 
ay reconnu toujours fort fin.— 
cerc. le doute pourtant il cel- 
le-cy aura ce bon-heur ; elle 
ci\ a la tête d'un Livre que ie 
vous dédie , il n'en faut pas 
d avantage pour alarmer vô- 
tre modeftie, qui fçairque 
l'filcge efl inteparabie de 
la dédicace. R'aiïurez vous , 
Monfieur , ie ne fuis ny Ge- 
nealogiite , n'y Panegiriftë; 
vos Illuftres Anccftres font 
à couvert par là de tout 
ce que je pourrais dire à 
leur gloire fans rLuerie & 
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fans menfonge : & vous 1 c- r 



tes 



vous 

aiïfli vous même , des 



grandes louanges que je 
pourrais vous donner avec 
vérité & avec juftice- Mais 
iquen pourrais je dire, que 
* tous ceux qui vous connoit 
fent ne fçachent aulïï bien 
que moy ? Qui deux ne fçait 
pas , que bien que votre 
famille foit des plus con- 
fïderables de Vôtre Pro- 
vince , tant par les em- 
ploya de vos Ayeux , que 
par leur propre mérite ; Vous 
Fctes encore plu. 1 ? par le nom- 
bre & pat leclat de vos ver- 
! tus perfonnelles, lis fçavent 
qu'il en eft peu rjuc vous ne 
a 4 
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EPITR E. 1 ^ 
pofTediés dans un degré emî- 
nent i que vous êtes vail- 
lant fans témérité , libéral ■ 
fans profufîon , complaifànt 
fans bafTefle, généreux fans 
fifte , bon fans foibleflè , &c. 
çiar defllis tout cela un amy * 
à coûte épreuve , franc, offi- 
cieux, fincere, tendre , ar- 
dent , n embrafFant pas feu- 
lement avec joye les ocafîons , 
de faire plaifir , mais les 
cherchant avec empreife- 
meut , & decacbé de tout au- 
tre incerefl: que de celuy des , 
perfonnes que vous aimez. 
Ic pourrais ,Monsievr, 
joindre à ces vérités un grand 
nombre d'autres qui ne vous 
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EPITRE. 
feroienc pas moins glorieu- 
fes ; fi je ne craignois de 
gendarmer votre modeflie. 
Il tue fetnble même que je 
lentens dcja me reprochée 
que ie luy ay fait une fuper- 
cherie: C'eft pour luy pkîre 
que ie me tais : fouffrez 
pourtant que ce ne foit pas 
fans vous avoir informé du 
. iuiet qui m'a porté à vous dé- 
dier ces Traitez, La recon- 
noiflànce que ie dois à la grâ- 
ce que vous me faites de 
maimer depuis iong-tems 
de la manière du monde la 
plus oblige inre, en eft l'u- 
nique motif Ne pouvant 
' vous faire connoître en par- 
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E P I T R E. 
ti ailier par mes 1er vices , 
combien ie fuis fcntible a 
ectee faveur , elle ma can-- 
feillc den rendre publique 
la paffion que im ay , 6c 
de me dédommager de mon 
mipuiŒince par les témoin 
gnagès de ma bonne volon- 
té* te fut par ce principe, 
Monsievr , qu'au mo- 
ment que iefonnay le deflein . 
de donner cet Ouvrage au 
Public ^ ic conçus la pensée 
de luy apprendre , que Ci les 
obligations que ie vous ay 
font infimes > le reflentimenc 
qu'elles m*ont in (pire ne lcffc 
pas moins, A iufi ie puis di- 
re que ieus autant d'envie 
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EPITRE. 



de luy faire feavotr la difpo- 
fnion de moi) cœur pour 
vos bontés 
couvrir 

du Thé &c du Chocolaté 



que d e lu y dé- 
qualitcz du Cale 



pour fon avantage. D'ail- 
1 leurs les illufions de l'amour 
propre ne peuvent elles pas 
m'avoir fait fueomber a la 
tentation de quelque vanité? 
Il y en a de plus mal fondées 
que celle que ic puis ci- 
rer de l'honneur que vous 
me faites de me confiderer. 
Les gens qui connoillenc Ja 
pénétration de vôtre efpfit, 
& la folidicé de vôtre Ingé- 
nient $ ne fcauroienr rap- 
prendre fans iuErcr que ie dois 
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E P I T K E. 

valoir quelque chofe : don- 
nez leur fuiet 3 M o m s i e v r, 
de le croire toujours , en me 
continuant cette même grâ- 
ce , auflî long-tems que 
mes refpectueufes defferen- 
ces vous obligeront à me 
confiderer comme l'homme 
du monde qui vous cft le 
plus parfaitement aquis,& 
qui eft avec plus de vérité & 
plus de chaleur, 



MONSIEVR, 



Vôtre tres-humble Se tres- 
obeïffancferviceur 
SYLVESTRE l>VFOVR, 
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PREFACE. 

£ ^ envtfùn douze 
ans y quun manufirit 
Latin qui ttMtûît du 
Cafe' y me tomèa en- 
tre les main* : je £ examiné) f & 
je crus quit f ouvrit être utile au 
Fuhlk s tant pane que ferfonns 
dans ce Royaume navoit encore 
rien écrit fur cette matière , 
que farce que la hoiffon qui fi 
fait de cette f/ve , cçmmenccit 
& devenir a la mode. C\Jî ce 
qui mr fit r v foudre a traduire ce 
dffeours t & aie faire imprimer, 
le mis ma traduction au jour , 
& fit que le charme de la nou- 
veauté t qui fait femettï tout le 



1 
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PREFACE. 

mérite à un Livre , eut infpiré 
a bien des , le defir de lire 
le mien ; foit qu'ils y fujfent for-^ 
tes far d'autres motifs , tous les 
exemplaires en furent débitez* en 
feu de mois. Ce fuccez. me fur* 
frit y d autant plus que je ne de- 
vais pas m 1 y attendre. le me toi s. 
Mâche (i Jhruptdeufement a tort- 
ginal fur lequel je travaillais f 
que fmsois remfly ma copie de 
quantité âe thofes inutiles, L*em- 
prcjfcmcnt que l'on eut pour cet- . 
te premkre édition , me perfua- t 
da que je devoii cejfer d'être 
traduBtur , & que je pouvais 
affirer À quelque chofe de fins 
grand, le me mis donc en tete 
de chercher des mémoires afsés 
précis à" &fsé$ f dettes % pour fai- 
re tm Traité qui n ayant ri M 
de commun que le mm mec ce- 
luy pfç j\ivoi$ traduit , fut fe 
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PRE F A C £. 
rendre confidirahle p 
me : la profcjji&n Que je fais de 
Afarchmd ne me partit pas in~ 
compatible avec çelle £ Auteur » 
fttr tout en cette utcafion , ou il 
s agit d'une drvg/te f dont les 
Marchands nous ont donné la 
connoïffmice. Ce fi a ceux qui ont 
négocié dans le Levant , que 
nous devons en France la de cou-* 
verte dit Cafe\ C\Jî eux qui 
7io m en ont fourni, ft confidcray 
même en un fa jet de cette natu- 
re , un gr&nd nombre de cho/es* 
dont un Marchand peut être 
micttx informé quim Phîhfo- 
phe* Il peut mieux feaveir le 
lien d'où il le faut tirer > la ma- 
nière de le prépayer y celle de le 
conferver , iéâ altérations quoft 
y peut faire çr plitjienrs autres 
particularités dont fis correfi 
fondâmes le tcndint plus tn- 
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PREFAC 

jlruît , que ne le pourrait être 
un Sç&vflnt pif toutes fes mé- 
ditations* Peu de tems mauroit 
fitjjÇ pour ceU : mais dtfirait 
par des occupations ^ qui mont 
indiff en fablcm ent apellé à* atta- 
che* ailleurs , j*ay laifsé écouler 
plnftems Années fans y penfer w 
Ce nejî que depuis peu de mois 
que je me fuis mis À y travail* 
1er. fay fait par mes Amis t 
four y reu0r 7 ce que fait 
beille pour faire fin miel : elle 
employé la rosée quelle trouve 
fur dherfesfeurs : & moypour 
faire quelque découverte , qui 
pût rendre mon travail utile 
dr agréable t je ne me fuis pas 
contenté de confulter dedans & 
dehors le Royaume un grand 
nombre de Sçwva&s qui me font 
l'honneur d'entretenir commerce 
avec moy. fayencorg porté mes 
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PREFACE. 
recherches dans le fonds de Po- 
rtent t eu je porte mon négoce. 
Peut -être me fiAtay-je , en difant 
qtte fsy fait pxr l'une & £&u- 
tre de ces moyes , un am#s de 
beaucoup de raretés * dont U le- 
B tire ne fera ny ennuycufe ^ ny 
inutile m Fublic m 

Au Traite du Café, j'en ây 
joint un du Thé a & du 
Chocolaté : k quoy je me fuis 
cru obligé , non pas feulement 
parce que fors que je fis impri- 
mer l& Tr&duEtion dont fay par- 
lé* je le fi s de cette manière j mais 
Attffi par le grand fafort que ces 
boijfùns ont enfemble* I avoue 
de bonne foy que ce que je dis 
au fujet de ces deux derniers 
Traites neft en partie quune ré- 
pétition de ce que $ autres en> 
ont dit. le me fuis étudié de U 
mttre en meilleur ordre quils 
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PREFACE. 

navoicnt f&s fait, le ne ff*y fi 
jj aufny reifjji j mais je ffay 
bien que fi les Curieux ne font 
pas fatisfaits de mon travail, ils 
le doivent dtt moins être de 
mon intention* $uand le con- 
traire arriverait je m en con* 
filer ay bien plus facilement , que 
je ne le ferois , fi &yant toujours 
ignore les qualités d& Cafe , je 
rien avois p/ts reçu le foulage- 
ment dont je luy fuis rede« 
*u&ble« 
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PRJFILEGE Dr ROT. 



LÛiïlS PAR. u GUC1 SI 
D 1 s u Roy de F fi. A n c s e X 

de NAïiaiï, a nos amçi & ftauar. 
CoufciLlcrs » les gens tciuns nos Cotus 
de L.in:r r , Maîtres des Recrue rcs or- 
dinaires de uétrç Note] , PieVoft de Paiis, 
■ friïLÊtifïf Sénéchaux, & auue-t frevofiïj leuif 
Licurcnsnîs Se autres nos lufticiers & Oui- 
tiers qu'il appartiendras alul Notre bien- 
*mé le Sieur Sylvesir 6 Du fo«Ri 
No-us a Fait rcmoiiirer cti'ii dcfïrerok faire 
imprimer - il» Livre qu'il a Compose } mzhulé 
Tiai:^i dt* C*fê , du Thé du ChwoUt* * 
s'iJ nous pi ai foie tu y en accorder [a per- 
m'JÎï-LJii t nous ïcqueianr. rses- hum ble- 
tti înc nos Lettres fur ce de£cl£iticf j 3c 
voulant le traiter favû cable rue nu A c a s 
causes Nous avons permir & accordé » 
permettons 5: accordons par ces prefenres 
audit Dufuur , de faire imprimée ledit 
Livre par tel Libraire ou Imprimeur , 3t 
en tel volume, romes , marges a c ai a Luc- 
res i & autant de fois que bon luy fem- 
bjera pcnJanc le t?ms de fii années con- 
iccutiyes i â commencer ttu jour que le- 
dit Ltyrc fera achevé d imprimer pour |x 
première fois- I ce luy vendre fie débit cl 
pif cnur n6tre Koyiume 3 Pai's & terrt« il* 
Nôwc pbciùWe ; Faif^s d enlaces à rous 
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Lujraîîcs , rfflprittîemsâc lurret j d'ïmptï- 
ner ? faite împrîmct ■ vendre Oc dilliibueï 
ledit Livre fous quelque prétexté que ce 
foie , mime d'impieflion Étrange re , fans le 
tonfenicrneut dudic eipofant , far peine de 
confifcaiioLi des exemplaires contrefaits , 
amande A [bit» ire > dépens dommages &C 
intérêts î à la charge de faire imprime! ledit 
Liicc fut Je ton papier & en beaux caractè- 
res , conformément aux Règlement fit de» 
mettre deux Exemplaires en Notre Biblio- 
thèque publique , un en Nôtre Cabinet des 
livres <le Notre Château du Louvre , & un 
en celle de Nétrc trei-cher Se féal Chevalier 
Chancelier de France k Sieur le Tellier p 
ayant de J'cxpofer en-vente j À peine de nul- 
lité des prefenres ; du contenu defquelles 
Nous mandons & enjoignons faire jouir A; 
uler ledit expofanr » pleinement & paiJïMc- 
jîicnc » ccifonr & failant criT« tous trou- 
bles 5c empêchemen s au contraire, Voul- 
ions qu'en menant lil cornmeucemcnr ou 
1 La tin dudit Livre fcitrait des prefentes ■ 
cites foient rennes pour duc ment lignifiées • 
6c qu'aux Copies colla don nées par lun de 
nos amex & féaux Confcillets Secrétaires ( 
ïoy foie ajoutée comme au prefent Origi- 
nal. Mandons au premier Nôrrc Huiflicr 
ou Sergent fut ce requis , de faire pour l'e- 
xécution des pre fentes > coûtes fignificationfp 
detTenfes ■ & autres: A des neteiiaires a fans 
demander autre penniilion > car tel cft Notre 
plailir, Donu6 i Paris Je vîngc-fiiiéine jour 
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de May, l'u <k grâce mille fiï cens qua^ 
tec^ vingts quatre 9 de Nôtre regiic le 
quarto ce-itnij inc. Far Je R c y ça f»n 

IYNQVIEILES. 



Htgiftré [m te livre de U Communauté 
dit Lt&rairet è* Imprimeurs de F*ris * îe 
vingt-unième jeur de lutvt mille jîx cent 
qmtrs *vtngt-fi#trt s jkîvant FÀtrefî dit 
Furlemtnt dît K Avril Ujj. Et telny dft 
CenfiU privé du Jtfy tt» ^.Février 1665. à 
condition de faire vendre les Livres parles 
tftçinf & *« h pi» d'ttn Libraire ôn Impri- 
meur , & d'en fûumir tm Exemplaire pmr 
nître Cemmunatité. 



Cedéj & eranfporre" les droits que me 
donne le fufdie Privilège , à Meïïïcurï G 1- 

& I H & R I V I £ A E 1 AlLYaDt les CQH- 

teinions faîtes cotre Nous- A Lyon le 7, 
Je Septembre 1664» 

D V I O T R- 



I 



Aehcvt imprimer pour 1$ première foïf 
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Attention four le Livre » m 
Tr&itez> nouveaux & curieux 
du Cftfé 7 du Thé à* du cho- 
tol&tt , par le Sieur Dtifour > 
faite par ordre de Monfcigmur 
le chmt&liew* 

QVelque Aprobation qu'on don- 
ne tous les jouis au Café, il y» 
néanmoins des Médecins qui Cil 
croient ru&ge pernicieux % les foins 
que M T Du fout a pris d'en expliquer 
ks propriétés , Vanalyte qu'il a fait 
faire de cette fève > 6c les raifons qu'il 
rend des effets différais qu*elle produit 
font très- capables de détromper les 
plus prévenus & d'iriftiuiie ceux qui 
coût muent à demander Ci le Café 
cçhaufe ou s'il rafraîchit ; on trouver; 
tous ces éclaircilîeiTiens dans (on %i 
Vre, où rien ne nous paroît qui ne 
f oit util e } fort curieux & très- propre 
pour perfuader tout le monde , qu'il 
faut ecre docile dans les chofes qu'or» 
ne fçait pas, A Lyon le 1 o. de Ma^ 
1*84. F a j. cou i t Fils,. 



ifl 

e 
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TRAITE 

D V 

CAFE'. 

A Bonté , h 
SagelTe, Se h 
Puiflance in- 
finie de Dieu, 
lie nous per- 
. mettent pas cfc 
douter qu[\ ttinz fiiffifaramcnt 
pourvu à h coiilcrvation des 

A 
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R A r T E 

EUres qu'il a produits. Auflï 
voyons-nous quil a mis ibus 
nos yeux 5 & comme encre nos 
mains 3 tout ce qui nous peut 
fervir d aliment 3 ou de remède, 
& en gênerai toutes les choies 
qui contribuent à la conserva- 
tion , ou au rétabliflemen: de 
notre faute- 11 ieiuble q-iiïl n'y 
en a point qui nous loient iî 
propres que celles qui nailTcnt 
dans les lieux où nous na liions. 
Cependant la curiofïté , on plu-, 
tôt l'inquiétude naturelle de 
l'homme s le porte a aller cher- 
cher bien loin ce qui cfl autour 
de luy , & a négliger la natu* 
re dans 1 endroit qu'il habite,, 
pour 1 aller étudier dans les 
climats les plus éloignez. Cela 
cft fï vray que la Médecine n a 
point de drogues plus familiè- 
res que celles' qui nous font 
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apportées du Levant, On fe 
perfuade que le Soleil fait plus 
de grâces à la terre cm il fe levé, 
qu'à celle où il fe couche , & 
on ne fonge pas que tout eft fi 
juflement compafle dans FV- 
nivers , qu'il riy a point d'a- 
nimaux , qui ne trouvent par 
tout où ils naiflaïc > ce qui peut 
être neceflaire pour leur entre- 
tien» & pour leur confervarion, 
félon la différence de leur con- 
ftitucion» &de leur tempéra- 
ment. Il eit donc furprenant 
que les hommes fâtfcnt de fi 
longs voyages ,j?ar mer 5c par 
terre, & qu ils s expofenc à tant 
de périls > pour trouver ce qui 
leur eft peut être moins utile, 
que ce qu ils ont chés eux. II cft 
vray que ï avarice qui a été le 
plus puiflW motif, qui a fait 
entreprendre ces grandes cour- 
A i 
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4 Traite 1 
{es y n'a pas eu pour uniqiTe 
objec nos beibins j & qu'elle 
xi aurai c pas eu decjuoy fc rem- 
plir â lï elle n'avoir travaillé 
pour nos vanités , & pour nos 
plailîrs* Elle a fait fonds fur 
nos ignorances > fur nos légè- 
re te z 5 fur nos craintes. Se fur 
nos molciîes j & pour nous 
prendre par tous ces endroits, 
elle a ramafsé par tour des cho- 
ies rares 3 des chofès nouvel- 
les j deichofes falutaire^ & des 
chofes delicieujfe.s, Elle a fouil- 
lé pour cela dans Tune & l'au- 
tre Inde j & dans rou.s les lieux 
de ta terre les pins reculez. Mais * 
pinny les chofes falutairesqu el- 
le nous a procuré 5 la meilleure , 
& lapins univcrfellemcnt bïen- 
fti faute à mon gré eft le Café- 
J a y entrepris de donner la con- 
noiflance de fes merveille nies 



Traitez nouveaux & curieux du café, du thé et du chocolaté. Ouvrage 



- page 32 sur 486 



D V C A f e '. 5 
qualités , d'en foire voir futi- 
lité , & d'en en&ignet Iufâgc 5 
avecleplus d ordre j Icplusdc 
brièveté , &c le plus de netteté 
qu'il me fera poflïblc 5 &ceft 
ce que je vais commencer de 
faire dans le Chapitre imvam. 

C h A p 1 T K £ L 

Ce fffî> ccjl que Cafe\ & ât 
fon véritable mm. 

T E Café efl une efpece de 
i-rlegnmejOLuie graine étran- 
gère 3 de 3a grofleur de nos plus 
paies haricots > à qui même il 
reflemble ; rond ami côté 3 & 
piacdelaurre > avec une fente 
au milieu , d'une couleur encre 
le blanc j & le jaune obfcur. îi 
eft naturellement envelopé de 
deux écorces 5 celle qui le tou- 
che cft extrêmement déliée 3 & 
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ilcur que 



de nîême - 

me j Ta Litre qui eft extérieure 7 
eft noirâtre, Se afsés cpailTe : 
mais celuy que nous recevons 
en eft la plufpart ordinairement 
dépouillé, L*Arbre qui le porte 
leiïemblc fon à l 'Ëvonyœte $ 
ou Fufaiu, qui produit cette 
graine que nous appelions bon- 
net de Prêtre , comme Pr&fptr 
Alpin qui la veu dans fes vo- 
yages en Levant, i a {Tare dans 
fou Traité de$plantesd'£gypte. 
Les mémoires qu on ma. en- 
voyés du Caire , me marquent 
auffi qu'il reffcmble fort à nos 
Ccriziers moyens s Coït pour 
les feuilles & les branches , foit 
pour la grandeur 5 car ce Dell 
quun arbriiTcau y fes branches 
font fort déliées , fa feuille peti- 
te , unie , épaiffè , toujours 
vercç ? fie qui tombe tôt > le 
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fruit reftant a découvert fur 
farbre jufques à une parfai- 
te maturité. On comprendra 
mieux k figme de cet arbrif- 
feau , &c de cet ce graine > par 
h planche que j'en ay fait 
graver au commencement de 
ce Traicé , qu'on ne fçstiiroit 
faire par coûtes les deferiptions. 
Les Auteurs qui en onc écrit > 
rangent la graine du Café en- 
tre les fèves à caule de l 'affi- 
nité qu'il femble avoir avec 
elles. II y a vingt-cinq ans qu'il 
étoit encore Jî peu connu en 
France , que quelques-uns la- 
pelloient une meure , comme: 
on le voit dans un écrit qui 
fe vendait: alors à Paris , où Ton 
commençoie den boire. 

Voila ce que tout le mon- 
de convient queft le Café. 
Mais il eiï prcfque incroyable* 
A 4 



m 
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que nous n'en fçachions pas 
feulement le véritable nom , 
quoyque depuis quelques an- 
nées» il nous foït fi ordinai- 
re dm boire. Les Auteurs 
mêmes qui en ont écrits font 
prelque auflî differens dans 
leurs fènrimens fur cela 3 qu ils 
le font fur fes qualicez. Quel- 
ques-uns diiem qu Avant que 
d'être mis en poudre , on doic 
la p pelle r en Latin Bunchtm , Se 
en François Bon , qu'ils pronon- 
cent Etm. Les autres lu y don- 
nent divers noms, après qu'il 
a été pulvérisé , & Ce forvenc 
indifféremment de ceux de 
Cœfe , Cofhé ( Cave , Cawt , 
Cahué 3 CAvetih , chmbe , c£tf£- 
$4 , chmm , ou C&huth* Cc- 

cJv^iîiir P ent ^ m voicy ce que m'en 
d'Amcui écrit dAIep un boni me d'une 

Confiil des s* v 4L 

tïwois* pénétration fingulierc > * après 
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/être donné la peine à ma priè- 
re de chercher à s en inftmiic 
par diverfes conférences qui! 
a eues pour ce fujet 3 avec des 
per formes capables de Fen é- 
clairçir > foie par les voyages 
qu'ils ont faits dans le lieu qui 
le produit ^ loit par Femploy 
qu'ils en font ordinairement 
dans la Médecine qu'ils pro- 
feflent depuis longues aimées 
en Levant. 

Le nom de la fève dont vous 
aie parlés ( me dit- il ) dans la 
langue du païs doù nous le 
tirons 3 qui eftFArabie, eft 
hvâeh y parce que les Arabes 
n ont point d'V confone com- 
me les autres Nations- Les 
Turcs, &: les autres Orientaux, 
prononcent C&htiéh. Ccfl à 
mon avis la prononciation qui 
peut le mieux saccorder à Jsl 

a i 
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Françoi/è Uns trop afpircrles 
HH. Le mot de C&huêh t vient 
de CflA«f/ \ qui fîgnifie force 
& vigueur : & on appelle ainf 
cette fève> parce que fon e| 
fet le plus ordinaire , eft de 
fortifier & de corroborer- Bief 
que cet avis ni infirme qu'il 
faudrait me fervir du nom de 
Câhuéh dAns ce Traité , ce- 
pendant comme k chofe ni 
paroît indifférente , pour m ac- 
commoder k nôtre uftge > je 
ne l appdlcray plus que Gaféi. 

Chapitrb IL 

Du lieu £ok vient le C&fè y&i 
Jà quantité q&il m fin 
toutes les années* 



DE tous les endroits du 
monde , je ne peu le pas 
qu'il y e& ait d'autre t}ui pro* 
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duife le Café que l'Yémen 3 ou 
l'Ayaman (félon nos Geograr 
phes peu corrects ) qui eftXA- 
^xabic heureufè. II croit dans 
des vaftes Campagne^ tirant 
vers ]e Midy , km culture , & 
point du tout ailleurs. Etant 
cueilly on l'apporte à Moka, 
à Louhaya } & autres porta 
de mer > qui font le long de 
la côte de la mer Rouge , oh 
on le charge fur de petites 
barques pour Gedda , ou Zei- 
den , qui effc un port de mer 
de l'Arabie Petréc , dans l'Etat 
du Cherîf de la Mequc } \i. 
on T embarque 3 fur des Vaifr 
faux , & fur des Galères , qui: 
font ordinairement deftinées. 
pour ce tranfpott 3 jufques à 
Sués j porc de mer a Ja tête de 
la mer rouge, éloigné du Caire; 
d'environ vingt & deux lieuiv 
A G 
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où Ton en transporte toutes les 
années fur des Chameaux , du 
moins le nombre de vingt & 
cinq mille balles > d'environ 
tiois cens livres chacune. Ou- 
tre cela il en vient bien en* 
core annuellement dix mille 
balles par terre du même poids, 
par la Caravane tjui retourne 
de Mcdine avec les Pèlerin 
du Prophète, qui en chargen 
auflî quatre ou cinq miil 
fur des Chameaux pour por- 
ter à Damas , & k Alep. CeJ 
s empêche pas que les Arab- 
n'en rranfporrent auffi beau 
coup k la Meque > pour cett 
cfpéce de foire qui s'y tienc 
tous ks ans à leur Bairam > qui 
cft leur Pâque. Cefi là que 
to mes ces différences & nom- 
bre ufes Caravanes quiVy trou- 
vent , en charge ne à leur re- 
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tour, chacune pour fou païs. 

Plufieurs a mirent qu'on fait 
bouillir le Café 3 ou qu'on le 
fait palier dans on four chaud > 
avancquede lemetcre en ven- 
te, pour en tuerie germe 5 de 
peur qu on n'en feme ailleurs. 
D'autres fouciennem je con- 
traire 5 ces derniers appuyent 
leur ientunent fur une raifon 
qui me paroit inconre/hble. 
S'il écoit vray (difent-ils) quon 
fift bouillir Je Café y ou qu on 
le firt paffer dans un four allu- 
mé s avant que de le faire for- 
iir de l'Arabie 3 il y au roi t peu 
de fes grains qui reftaiTent gar- 
nis de leur écorce, qui étant 
tics- déliée 3 (c reduiroit en 
foudre, à la moindre appro- 
che du feu i & cependant il 
sen trouve un grand nombre 
dans celuy qui nous vient ; 
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outre que le feu leur donne* 
mit quelque gout ? ou quel- 
que odeur de brûlé qu'ils n ont 
pas. Ceux qui ont une autre 
opinion , répondent que l'ar- 
bre qui porte le Café étant 
d'une auffi grande impor- 
tance qu'il eft feroit im- 
poffible que la curiofité , la ne- 
cdîîté ? ou 1 incereft , ne Ieuf- 
jfent naturalisé dans quelque 
autre endroit que celuy d où il 
vient , fi la qualité du germe 
nen avoir été entièrement 
éteinte. Mais ces gens-là, ne 
réfléchirent pas fur les ordres 
de la Providence , qui ayant 
donné à chaque païs a l'exclu' 
Jïon de tous autres 3 la faculté 
de produire certaines chofes > 
toute l'indu ftrie 7 &c tout le 
'oin des ho m mes s epui (croient 
futilement > pour en. dilpo^ 
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fer d'une autre façon. 

Il ne faut pas s'éconner , s il 
ny a qu'un très- petit terroir 
dans toute l'Arabie Heursufe 3 
qui produit le Café : il en efl 
de même de l'arbre qui porte 
k Gomme Tluirique , qui ne 
croît que dans de grandes plai- 
nes vers le mont Sinay a le 
long de la mer Rouge s ou il 
y en a un nombre prefque in- 
finy s & dcz que vous tournez 
à demy journée vers ce mont > 
vous n'en trouvez plus du toi:t5 
ou G. par hazaid la nature a 
feit effort pour y en produire 
quelqu'un ( ce qui eft extraor- 
dînai rement rare ) il effc très- 
petit j & ne donne point du 
tout de Gomme, On ne doit 
pas être furpris de C£cy>pui£ 
que ceux qui ont t! té en ce 
païs-là affiuent , que la pluf- 
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parc Acs chûfes qui croiiTent 
dans un lieu 3 ne croiiTent point 
du tour dans un autre fore voi- 
Jîn. La même cliole arrive en 
Egypte 3 où on trouve dans un 
endroit l'arbre qui porte de h 
Cafle d'une qualité excellente $ 
au Jieu que celle qu'on recueil- 
le à une Jieue de là > ne vaut 
preique rien * Se tant foit peu 
plus loin y il n en vient poir 
du tout j ce qui eft Ci vray ? qu 
Damiette en fournit toutes les 
années quatre ou cinq cens 
quintaux. Se à RouJlct 5 qui 
n en eft guerçs plus éloigné qu 
d'une journée > il n'y en a qu 
tr es-peu d'arbres , qui mem 
font, ou peu s'en faut ï fterilcs 
quelque foin que Ion pren 
pour leur culture. 
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Chapitxi III. 

Bepniê que Items U boijfon du Cal 
f/ efl en xf&ge fuhlic f&rmy 
nom > crehes les Orientaux* 

LE Café n'a été connu en 
France que depuis envi- 
ron quarante ans 5 & fi je ne 
me trompe > il n'y en a gueres 
plus de vingt; -cinq qu'on a 
commencé à s en fervir. Sans 
doute Ja nouveauté n'y a. pas 
peu contribué. On remarque 
dans les Oeuvres du Chance- 
lier Bacon , imprimées il y a 
cinquante ans > qu'il né toit en- 
core connu alors en Angleter- 
re 3 que de réputation» & qu'on 
ne fçavoit pas trop bien ce que 
c etoit 3 non plus que fes qua- 
lités Les Turcs > dit-il , om îh 
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55 utie forte d'herbe qu'ils apef- 
„lenc Café 3 qu'ils font lécher 
35 & la mectenc en poudre pou 
„la boire dans de l'eau chaude 
„ ils difenc quelle leur donne du 
„couragc T 8c de la vigueur det 
jjpric : mais qu étant prile e 
, ? trop grande quantité , elk le 
, ? trou ble j ce qui fait connoître, 
„ que lie cft de la nature des re 
„medes fomniferes En qtioy ï 
ié ttompoit fort. 

Il ne feroit pas fi facile d'é 
tablir Jolidcmcnt en quel tems 
le Café seft introduit en Le- 
vant , puifqu'iî n y a pas he 
de douter qu'il n'y aie été coi 
nu plutôt en un endroit quen 
Taticre t & apparemmenc il ; 
été pendant pluficurs année; 
ffiip ufâge ches les particuliers 
avant que de palier dans la con- I 
jioilïànce du Public. Si je dois 
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déférer aux mémoires que Ton 
ma envoyés de la plupart des 
lieux les pî us eonfiderables do 
tout fO rient , il ny a qu envi- 
ron deux iïecles que la coutu- 
me d'en boire eft devenue auffi 
commune qu elle y eft * encore 
trouve-je la chofefcrt douteu- 
fe , puifque Loiiis Baffam qui 
a écrit en Tannée 1545. -rf»- 
toine Men&vin en JJ4G* & 
François Sanfovin en 1563, 
parlant cous trois des boi fions 
ties Turcs , ne difent pas un 
feul mot du Café 3 bien qn ils 
comment toutes les autres dont 
ils fe fer voient en ces tetm \L 
Si ce u'eft pas là une preuve 
a/sés forte pour régler abfolu- 
menc la choie > du moins ceft 
un indice afsés confidcraH.c 
pour nous obliger d en fnfpen- 
drç nôtre jugement. Pluiïeuvs 
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difcntmémc que cette boiiToi 
n'a éié introduite dans la Tur- 
quie j fie dans les païs voifins 
que depuis que Sitltam 
itibjuga l'Egypte, aux années 
1517, &c 151 H. où les Turcs 
ai trouvèrent L'uiageétstbiy de 
puis long -rems. Ils le devoien: 
fans doute au voifinage de: 
Arabes s qui connoîfloient le 
Café il y avoit pins de iept 
cens ans : s'il faut s'en raper 
ter à ee qu'en dilenc la piufpàrt 
de nos Auteurs modernes > leurs 
Livres étant pleins de A opi- 
nion que Ra&is , & Avictmtc 
en ont parlé fous le nom à 
Bttnchum : mais Velichim dans 
{on Traité de Fcva Mcdinenji h 
prouve que le Éfmçhum des 
Arabes n'cll point le Café. Il 
fait voir qu'on s'elï équivoque 
fur ce mot. Pour le prouver il 
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rapporte quEie&behhM dit que 
le Btwthuw > eftle Nafcâphthum 
de Diofcoride, & que Ebtnm&- 
rufi remarque dans fonDidio- 
mire , que le B une hum eft une 
racine odoriférante : en effet 
Anjictnne le met entre les raci- 
nes 3 ce qui na aucun rapport 
avec le Café- D ailleurs Felf- 
ehîiii prétend que Prcfper Ai- 
fin a confondu ce quAvùeme 
avoit dit du Clans tmguent&rm , 
que les Arabes appellent Ban > 
avec le Brm. Voicy mot à mot 
le paffaged'^wtfftfff*. 

Qucft ce que c'eft que* 
Bttnjhifm ( dit-il J G eft une <c chap^ê 
chofe apportée du Yamen Sï " 
quelques-uns difent queceft" 
des racines de ÏÀnigftilen } lors" 
quelle vieillit &: quelle tonv " 
be. Le choix, ajoûte-til T le £t 
meilleur clt le Citrin , léger" 



Dans fb 
Livre fc- 

té féconde 
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7 * & de bonne odeur : le blanc | 
m Se pelant n'eft pas bon. Sa 
^nature. Il eft chaud & fec au 
„ premier degré, fuivant le fen 
„timenc de quelques-uns, du 
„ froid au premier degré félon 
1? quelques ancres* Ses opérations 
„ & fis propriétés . Il fortifie les 
m membres, mondifie h peau, 
i> de flèche les humidités , pro- 
cure une bonne odeur au 
J5 corps, ôce les mauvaifes dti 
^dépilatoire , Se eft bon à lef- 
rouiach, Surquoy il femble 
quÀvicenne , parle plutôt de 
quelque autre choie que du 
Café 5 & ai n lî i ancienneté du 
tems qu'on le connoît étant fup- 
posée fur les fenrimens de cet 
Auteur , il eft fort incertain 
que cela foie dairffi vieille date 
qu'on nous Ta voulu perfuader. 
Marc P&hIqj? ui ccrivoit envi* 
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ron le milieu du creifiémc fié- 
de 3 fort exat dam tomes les 
narrations , ne nous dit du tout 
rien du Cafëj dam les Relations 
des divers voyages qu'il fît en 
Levant. Le premier de nos 
Européens qui nous en a don- 
ne des nouvelles 7 efl Ci je ne 
me trompe , Profper Â(pin , 
qui voyagea en Egypte il y a 
environ cent ans 5 & aprez kiy 
Ftjlingius , qui y fit aisés du 
iejour : ce qui nous confirme , 
que le nombre des fîecles 
qu on a voulu donner à. la de- 
cou ver ce du Café , ne ft peut- 
être pas auffi certain ,quç Ton 
pourrait bien croire- Ce qui 
le il fins aucune conte ftarion 1 
ceft qu au jour d'h 11 y on s en 
fcre généralement par touc le 
Levant, & cela ii indifpenû- 
blement , que cens les matins 3 
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auiïi-tot qu'ils font levez , & 
qu'ils ont fait leurs prières, foit 
qu'ils 1 oient eh es eux , ou qu'ils 
foient en voyage > ils ne man- 
quent pas, de toute condition j 
de toutfexe , 8c prefque de tout 
âge , d'en prendre quelques taf- 
(es, qu'ils appellent Fingeans : 
non pas à jeun comme plu fictifs 
perfonnes font en France j maïs 
après avoir mangé quelque 
choie. Les Grands ayant que 
d en boire 5 font des dejûnés 
qui valent des repas, & qui les 
loûtiencnt jufques à deux heu- 
res après midy fans manger* 
Les Marchands, Scies Artifam, 
mangent quelque peu de pain 
fait exprcz,qui s'appelle en cer- 
tain pais Fuûer : & en d autres , 
Quaqui* Cette forte de pain 
relfcmble , fuivant la figure 
qu'on m'en a donnée , à un 

bifeuit 
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bifcuic , large Se plat comme 
la main. Enfin les riches & les 
pauvres , mangent tous les ma- 
tins quelque chofe avant que 
tien boire } e frimant que le 
Café pris à jeun le convertie 
en bile , Se y convertit tout ce 
qu'il trouve dans Teftomac > 
qu'il le ronge y Je dévore 6c 
laffoiblic jufques à l'inani- 
tion : qiul eaufe une pefan- 
teur fenfible fur tous les racm- 
bres : qu'il fait perdre I appétit, 
qu il rend Icfprit inquiet , cha- 
grin 5 impatient ; & enfin qu'il 
mec le corps dans un abatte- 
ment incroyable. Ceft par 
cette raifon qu'on voit tous les 
matins aux portes des lieux 
deftinez à boire du Café , une 
in fin Lté de vendeurs de Furicrs, 
de bifeuits, ou d autres pièces 
B 
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de patiilcrie 3 que cens qui 
y vont pour prendre du Ca- 
fé , achètent pour en man- 
ger auparavant » inftmits par 
l'expérience , qull eft plus 
faïn de cette façon qu au- 
trement. Cela a donné lieu 
£iti proverbe qu'ils ont parmy 
eux , que fî avant que de 
boire du Café , ils navoknt 
. rien du tout à manger , il 
fa u droit avaler un bouton de 
fa vefte, ou n'en point pren- 
dre. Cependant n'en deplai 
fë aux Orientaux 3 qui ne 
font pas les plus habiles gens 
du monde en Médecine a on 
éprouve tous les jours dans 
ces climats, qu'il fait du hic 
à des perfbmics qui le pre 
îieiît à jeun : quoy qu'à di- 
re la vérité 3 la plufpart le 
tiouvcnc mieux de le prendre 
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après le repas , fur tout lors 
qu'on s en fert contre les 
nuux deftomac , furquoy on 
ne peut donner d'avis cer- 
tain. La diverficé des tem- 
pe ramens doit régler cej§ , 
puis que les remèdes , &c les 
alimens fonc de differens ef- 
fets > félon les fujets fur les- 
quels ils agifTenc. Tous les 
Turcs font pleins de cette 
opinion , que cette boiflbn 
cft non feulement fort faine , 
mais encore fort nourriflàn- 
te : ce que les fçavans at- 
tribuent aux effets de V hu- 
meur oleagiuenle naturelle au 
Café T qui non ieulement 
adoucie beaucoup le ferment t 
1 empêche de picoter les mem- 
branes de 1 cftomac , 5c fuf- 
pend par [& les irritations 
delapecit j mais fournie dail* 
D x 
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leurs quelque fubftance pro- 
pre à être convertie en un 
tue nourricier , &: rej>arc les 
cfprits. Les pauvres s eh fer- 
vent dans la icule vûë d'ec- 
cqpomicj & en eftet plufïeurs 
amis que jay en ce païs-làj 
me marquent: que diverfes 
perfonnes de métier , après en 
avoir beu quelques taiïes le 
marin , & quelques autres dans 
la fuite du jour , le pafîent 
fbuvent de la force jufquesau 
foir fans rien manger. le n'ay 
pas trouvé que le Café ait 
cette qualité en ce païs , du 
moins auffi fcnJlble j mais 
comme la plu/part des vo- 
yageurs confirment la même 
cliofe , je veux croire que cet- 
te différence peut venir en 
partie , de celle que met à tes 
vertus , la longueur du icm$ 
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qu'il fout pour le rranfporter 
du lieu dou il vient j niques 
à nous. Ce qui me fortifie 
encore dans cette opinion , cft 
celle du fçavant Monfiait Bcr- 
n/er n qui a. cié fur les lieux: 3, 
& étant tomme d'une gran- 
de fin ce ri cé , daic en être 
cru. On verra enfui te ce 
qu'il en dit dans une lettre 
qu'il m'a £ùt l'honneur de 
m écrire. 

Les T nrcs , généralement 
parlant 5 ne fe contentent pas 
de boire du Café en particu- 
lier dans leurs imifons t il y 
a encore dans tes endroits les 
plus conflderabies des villes a 
quantité de boutiques publi- 
ques , qu'ils appel leur Cafate- 
K*né , ou Mai fous à boire 
du Café ( ainfi que je lay dé- 
jà dît ) Ils s'y rendent prefque 
B 3 
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à toutes heures 5 pour y en 
prendre y fans diftinftion de 
qualité à lareferve des Grands : 
ils y paflent en différent 
rems une partie de la journée , 
à fc divertir dans des entre- 
tiens vagues , qui faos s'atta- 
cher à rien 3 ne laiirent pas 
de fe prendre à tout. Les af- 
faires d'Etat s'y mettent qu 
quefois fur le tapis. Les cou 
tes gays , facétieux Se récréa- 
tifs > n'y font pas oubliés 
chacun y en fait à fon go 
Les Maîtres de ces licux-Ia 
par une Politique interefsé 
les rendent les plus agréables, 
& les plus commodes qu'ils 
peuvent 5 ils y entre rie nent 
même des chanteurs , & des 
joueurs dinftrumens , pour 
donner du plaifîr à ceux qui 
y font ? Se ne négligent rien 
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de tout ce qu'ils peuvent croi- 
re y pouvoir attirer plus de 
monde. La compagnie y eil or- 
dinairement nombreufè : mais 
le grand concours eft fur les 
crois à quatre heures après 
midy, Ceft le tems dîme de 
leurs prières qu'ils appellent 
Laffno ^ ou h Mlùnày : alors 
ils y cour eue en foule , com- 
me à un diverti (liment dont 
ih auroiciit peine à fc pat- 
fer. 

Le Café n'cfl pas feulement 
de tous les ccoes du peuplé , 
il entre auiïï dans toutes les 
cérémonies des Grands j qui 
feraient défedueuics s'il y 
inanquoit, Les premiers Offi- 
ciers de laPoree iont obligez f 
aufll bien que les moindres 
Bourgeois de la Ville -, de le 
prçfenter indéniablement à 
B 4 
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Mcmoîtes 
de ]a Croix 

PifiC J4- 



3* Trattî' 

tons ceux qui les vont voir ? 
s'ils ne Je faifoicnt pas ils 
viole roi eue ce cjue ruïàge a 
de plus affefte , & J'hon- 
bêteté de plus obligeant. 
Le premier Vizir même n'ac- 
corde jamais d'audiance à au- 
cun Ambalîadcur 3 que le Ca- 
fé ne Coït employé , il ac- 
compagne te û jour s le Sorbet 
& le Parfum, qu'on ne fçati- 
J*oit ne leur pas offrir fans 
témoigner quelque forte de 
mépris. Il cl\ vray qu'il y a 
des occaGons oix le Parfum 
n cft pas de la partie : ccft 
lors qu'on donne des audian- 
ces pendant le Rhamadan qui 
eft le Carême des Turcs, * Ils 
font fi feveres obfervateurs 
de tous les articles de leur 
Religion > qu'ils croiroicut de 
rompre leur jeune ^ fi la fu : 
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niée du Parfum leur en croit 
par le nez en ce tcms-là s ce 
même fcrupule £m qu'ils fe 
gardent bien de prendre du 
Café j quoy qu'ils le prefen- 
tent aux autres. En u^ mot 3 - 
la boiflbn du Café fait en 
Levant un des principaux 
honneurs que Jcs Turcs fe 
rendent réciproquement lors 
qu'ils fc vifiteiit , & ccft par 
cette raifon , qu'ils joignent 
aux autres epitêtes quils hiy 
donnent celle, d'honorable* 



Chapithe IV- 

J)e quelle manière le Café 
S été découvert. 



IL n y a pas lien de dou- 
ter que lors que Dieu atife 
commencement de toutes cho- 
ies commanda à la terre de: 
B 5 
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produire des herbes > & des 
arbres , il ne leur communi- 
quât Jes qualités qu'il vouloit . 
leur donner. Sur ce principe 
il eft confiant que le Café 
dcz fon origine a eu celles 
qui font quaujourd'huy nous 
J'eitimons j & que nous le re- 
cherchons- Il ne faut pas 
croire pourtant que de tout 
teins elles âyeot été connues: 
il s'eft pafse bien des Siècles*, 
que non feulement on les a 
ignorées, mais que même om 
na pas fçu ce que c ctoit que 
Café. Dieu toutesfois qui par 
fa pui fiance Itiy avoit com- 
muuiqué Jes propriétés qui 
luy font naturelles pour l'a- 
vantage de 1 homme , ne vou* 
lut pas permettre que fon ig- 
norance le privât pour tou- 
jours div fecours qu'il en pou-- 
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voit recevoir > &c il voulut 
bien enfin par fa bon te qu'on 
tirât des ténèbres ce treior , 
dont ruùlité (c répand liir 
tant de peuples. Les moyens 
dont il le fer vit pour cela 
Sbnt iî fbrprenans , que je luis 
perfnadé qu on les apprendra 
avec autant d'admiration que 
de plaiC r. lay pris ee que j en 
vais dire > d'un di (cours du 
iïeur FAuflo Naironc Maronite 
Profcflèur des langues Chai- 
daïque & Siriaque , au Col- 
lège de Rome a .qui k trouve 
inlèrc dans le lournal Irai i en 
des Sçavans s imprimé Tan- 
née mille fix cens Soixante 
enze. 

Un Gardien de Chameaux/* 
dit-il , félon le lcncimcnc de" 
quelques-uns , ou de Clie- <c - 
vres j fuivant l avis de quel-* 4 
B 6 
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„ques-autres , fe plaignit à 
„dcs Moines que par fois fes 
„ chèvres ou iès chameaux 
jjVciJloientj 8c fauroieni: toute 
„la nuit contre leur ordinai- 
re : le Prieur fe douta anifi- 
„tot que ce ne pouvoir èuc 
„qu*un effet de- leur -pâturage. 
J3 Pour s'en- édaircir r il fe 
h porta- fut les lieux , & con- 
sidéra que celuy ou ce betai 
„avoic pafsé le jour qui avoit 
^précède la nuit qu'il fautoit 
^ctoit plein de certains ar 
^brifTcaiix^om ils mangeoienr 
„le fruit , ilençmpotta pour 
jjtacîierd'cn découvrir les qua- 
, 3 lïiés $ Se en fit bouillir datas 
$ F eau : après en avoir beu 
^sapperçue qu elle fai foi t veil- 
^lêr ? ce qui l'obligea d en don- 
al ner À fes Moines pour les 
i5 empêcher de dormir dans. 
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îems des Offices de la ntik.t* 
Les fuites répondirent à (ont* 
a trente > & bien- rôt aprés<c 
on découvrit que ce fruits 
nvoit beaucoup d'autres pro-« 
prie tés fort ialuraires -, qui ( t 
lu y acquirent fans peine une<« 
eftime extraordinaire^: uni- ec 
verfellcs mais principalement^ 
parmy ceux qui en vend eut. « 
Leur interefl: a fait naître le tir < f 
reconnoiJÎance , ils la croi- fC 
rotent imparfaite ? s'ils nefai-ct 
foient des prières pameulie-cc 
rcs & ordinaires pour Êcmiic 
dti 3 & Aydrus 3 qui font Ics^ 
Moines qu'on croit avoirs 
fait la première découverte r ^ 
de es fruit. 
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Qbftrvations pour U choix iw 
Cdfé j m&nïtre d'en faire t& 
UrrcfAÛhn À propos , & pr/- 
caution pour le confirmer kr 
^ùil ejî en forint. 

AYsmtque de parler de 
manière dont il fimetor 
«fier le Café, pour le met 
rre en farine > je crois qu'i 
eft neceflaire de dire quelqu 
chofe des précautions que l r o 
doit prendre pour le bien clioi 
iïr > peu de mots fuffîront pou 
cela. II n'y a au à fe ibuveni 
que le Café erant une eipe 
ce de grain , il a cela de com 
mun avec tous les autres 
que mieux il eft nourri-, ineil* 
leur il eft. Il faut aufli pren- 
dre garde qu'il fbit net Se 
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exempt de toute forte d'im- 
mondices quon pour roi t y 
avoir mis pour en augmenter 
le poids 5 ce qui en diminue- 
rait de beaucoup la bonté- II: 
feroit a fbuhaiter que nous 
peuflîons connoître fi le Café 
cil vieux a puis qu'il effc hors 
de tout doute que plus iJ efi 
vieux moins il vaut , parce 
que fort fuefe diffipe à mefu- 
re qu il fe deiTéche , ce qui 
luy ôte une partie de fa ver- 
tu j mais comme ceîa palle 
nôtre colin oillan ce j je ne crois 
pas qu'il y air d'autre moyen 
de fe garantir de l'avpir fu- 
ranné , que celuyqne je pra- 
tique j qui eft d'en faire venir 
de tems en tems de quelqu'un 
des lieux le plus app radians 
de cekiy qui le produit : en- 
eorcs eft-toù beaucoup expen- 
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sé au rifquc de ne lavoir pas 
tel qu'il le faudrait. Il y a 
des gens qui fe piquent d'ê- 
tre bons connoifleurs du Ca- 
fé * qui aflbrent que celuy 
qui eft d'un jaune enfoncé , 
& léger 7 eft à préférer au 
blanciieatrc & pefant : voi- 
là tout ce qui eit venu à ma 
connoiffance fur cefujet. 

Lors que je dira y que le 
Café de la manière qu il noi 
yient du Levant , 3 en foy le 
qualités que nous luy impi 
tons , & qu'il ne les a pas , 
cela fernblera impliquer coi 
tradi&ion , rien nçft pourtant 
û vray. Voicy comment ; qn'01 
prenne du Cafe tel que nous 
Je recevons 5 qu*on le pile 
& qu après Ta voir faix bouil- 
lir , on en avale quelques 
gobelets 3 on n en fendra au- 
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ciin effet : mais qucn le tor- 
refiant , on lu y donne un de- 
gré de coftion ticceflâirc s Se 
qu'après lavoir mis en fari- 
ne &L fait bouillir à propos 3 
on en boive quelques taues , 
on luy trouvera les préroga- 
tives qu on luy attribue. Ce- 
la hit voir <| tic bien que la 
vertu du Café (oit inhérente. 
Se naturellement attachée à 
luy , elle ferait pourtant com- 
me morte , Ci le feu qui fem- 
ble en devoir dilïïper les e£ 
prit s 5 ne les ranimoit. En 
effet , on ne s'en fert qu'après 
lavoir torréfié , parce que 1 ex- 
périence a appris que le feu 
ouvrant fon corps > & en f\i- 
fànt exhaler le flegme qui cm- 



barralToit fcs efprits le rend 
apéritif, 
Teftomac 



& propre à fortifier 



ce qui arrive p;U 
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un fcl fixe ^ fec par une Iiu^ 
meur oleagineufe qu'il con- 
tient comme je le feray voir 
dans la fuite. Il faut que ce 
foit une longue pratique « 
qui ap renne le degré de 
toiTcfa&ion neceflaire y pour 
rendre le Café tel que nous 
le fcuhauons : fi on le cuit 
trop on le rend inutile % fi on 
rte le cuit pas afsés il ne fert 
de rien , ce qui fait voir in- 
contefhblemcnt de quelle im- 
portance il eft dat râper (le 
milieu neceflaire pour rendre 
la corrcfà&ion partiire , & par 
coufeq uent avantageufe* Bie» 
des gens croient d en avoir la 
fcience,& peu la polTedent, noa 
pas feulement en France 3 ( oU 
nous abondons en ces fortes 
de personnes 3 dont le fçavoir 
faire en toutes ehofes étanc 
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fort borné , ne biffent pas de 
le fiaccer de fçavoir tour fans 
avoir rien appris > ) mais ûiê- 
me en Levant , oh la grande 
consommation & le fréquent 
ufage qui le* fait du Café > 
devrait avoir enfeigné , du 
moins à ceux qui n'ont pas 
d autre employ que celuy d'ea 
vendre publiquement , tout ce 
qui eft neceflaire à cette pré- 
paration, Cela effc fi véri- 
table que Monteur Bcr&ier 
nia allure 3 que durant un 
iejour afsés confiderable qu'il 
a fait au Caire > une des plus 
grandes Villes du Levant , 
&£ Ae dans laquelle le Ca- 
fé eft le plus en vogue , il 
ny avoir que deux hommes, 
qui fuffent en réputation de 
le fçavoir parfaitement bien 
cuire- Cependant on a vû de 
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quelle confequence font les 
manquemens qu'on y fait d'y 
bien reuffir : ifs font tels que 
je leur impute en partie le 
peu de fuccés qua. lu&ge du 
Café parmy nous. Il en 
roit autre mène , G la plupart 
de ceux qui le mêlent de Je 
torrefier pou voient Je laifler 
persuader pour une bonne 
foisj quils iien font pas ca- 
pables 3 & qu'ils s en doi vent 
repofer fur les foins de ceux 
à qui une expérience coih 
fommée a pu donner les con- 
noi flan ces neceilaires pour ce-* 
la. le nofcrois me promettre 
que cet avis puiffe lesWaire 
démordre de la bonne opinion 
qu'ils ont de leur capacité , 
je crois quil vaut mieux com- 
patir à leur foibleflè , & que 
ny ayant pas apparence que 
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je puiffe les guctir de leur 
prévention > je tâche du moins 
a les guérir de leur ignoran- 
ce y en les inftruiiant de ce 
qui! faut faire non feulement: 
pour reufîir a la torréfaction 
du C^fé * mais encore pour 
Je boire utilement ? fui va ne ce 
que j en ay appris par une 
longue pratique & par ïex- 
penenee de plu fi cui s de mes 
amis 5 parmy lefquels il y en 
a qui ont fc jour né une par- 
tie de leur vie en Levant $ 
où Fhabititàe qu'ils avoienc 
co ne radiée de ne pouvoir s'en 
pafTer s a du leur faire recher- 
cher jufques aux moindres cir- 
confiances des particularités 
necetfaircs , pour l'entière reuf- 
lltc de ces préparations , qui 
fc doivent faire de la manière 
fui vante- 
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TORREFACTION, 

THRencz la graine de Bun 7 
JL que vous voulez torréfier, 
( le me fers pour le prefent 
de ce terme , pour m'accom- 
mode r aux fentimens de ceux 
qui ne veulent pas quoi* la- 
pdle Café quelle nait été 
mife en poudre } pourveu quii 
n'y en ait tout au plus que 
deux ota trois livres à la fois t 
car moins il y en a > mieux 
on la cuit, Meerez-la dans 
unepoile ,ou dans une tourtiè- 
re , ou û vous le voulez dans 
une terrine ? fur un feu de 
charbon fort allumé , fans 
flamme pourtant : donnez-vous 
le foin enfui te , dcz que vous 
croirez qu elle pourra fentir la 
chaleur , de la remuer fans* 
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difcontinuation avec une cui!- 
lier de fer, ou uneipacule ^pour 
faire en forte , autant qu'il 
vous fera poflîble > que tous 
les grains fe cuifent également, 
ju/ques i ce qu'ils foient à 
moitié brûlez , évitant abiolu- 
ment que la choie aille au de- 
là : ce que vous connoîcrez 
lors qu'ils feront devenus d 'li- 
ne couleur tanee un peu obf- 
curc , alors il la faudra tirer 
du feu. Si la coftion cft faite 
A propos , vous fentirez avec 
plaifir une odeur de pain brû- 
lé 3 niais un peu plus forti- 
fiante pour le cerveau , & 
pour lcftomaCf On a {Turc 
quon petit auflî rôtir le Ca- 
fé dans nn infttument de fer 
blanc , qu de cuivre étamé f 
reprefenté dans TEftampe que 
jen ay fait mettre au corn- 
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men cernent de ce Traité. Oi 
le remplit de graines , apre 
quoyon le ferme avec ion cou 
vercle , Se on le tourne de 
vaut un feu de charbon for 
vif > jufques à ce qu'on les 
croye bien rôties. Sans dour 
de cette manière il le diilïpe- 
roit moins des parties vola- 
tiles, qu'en le faifant cuire 
dans une terrine découverte, 
& par confequenc il en fe 
rok beaucoup meilleur. Mais 
quoy que j aye entrepris très- 
touvent de le faire cuire de 
cette fiçon , je nay jamais 
pù. y reulîir 3 les autres qui 
repaieront y feront peut-être 
plus adroits , ou plus heu- 
reux que moy, La graine 
cranr cuite , vous la pile- 
rez , & la réduirez en pou- 
dre : on la veut en Levant 

un 
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un peu grofîc » & en Fran- 
ce iï déliée j qu'on la pafîc 
ordinairement dans un tamis 
fin : il faut éviter autant 
ou il le pourra 3 dés quelle 
lera cuite , & encores plus 
lors quelle fera pitec > quel- 
le ne s évente , à quoy elle 
eft plus fujette même que 
le vin j Se lî die eft une 
fois éventée j elle ii*cft plus 
propre à rien , fes qualités 
p'éçant pas feulement affai- 
blies , mais entièrement étein- 
tes , on ne fçauroit prendre 
trop de loin pour l'empê- 
cher, C'eft pour cela qu'il 
faut avoir ccïuy de renfer- 
mer d'abord quelle eft faite 
dans un lac de cuir graifsé > 
ou ciré par dehors d'une ma- 
nière , que J air n'y puilfe 
encrer en aucune façon, ny 

C 
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par les porcs du cuir , ny par 
les coutures du lac, quil faut 
pour Je même l'ujec (errer a 
Bflfbût: fortement par le col 
juiques à la fuperficio du Ca- 
fé , & ne l'ouvrir que dans 
Je moment quon en veut 
prendre > ce qui fe doit faire 
avec une cuil lier , pour le re- 
lier tout auffî-tôt 5 avec beau- 
coup de diligence. La i\i]k>n 
de cela eft , que la vertu du 
Café étant principalement dans 
les cfprits qui luy viennent 
ar k torréfaction 7 dez qivojB 
es laide évaporer 5 il ne re- 
fte qu'un marc ? ou une pou- 
dre infipide > qui ne /eut plus 
que le fêlant & le rccîusj 
donc la décodion elt aiiffi dé- 
fagrcable au goût , que n ni- 
able à la fanté , dequoy ott 
^nppeiçoic dez que la poudre 



k 
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commence à perdre la fen- 
teur du pain chaud , & brû- 
lé , & à ientir celuy du ren- 
fermé- Plus on la garde 3 fie 
moins elle vaut 5 parce que 
comme je viens de le dire , 
elle perc de jour à autre de 
là propriété , en perdant fa 
fenieur > 6c avec elle fon goûr, 
qui ne confifte que dans fa 
qualité balfamique qui eft ou- 
verte par le feu , & que lait 
diffipe i ceft pourquoy il n en 
faut mettre en poudre , que 
le moins que Ton *£eut à h 
fois : il faudrait même fi on 
le veut boire plus agréable- 
ment j Se plus utilement > 
nen jamais faire piler que la 
quantité donc on a befoin , 
& le plus approchant que Ton 
peut du rems qu'on veut s en 
fervir. Les Ài%tbes du deferc 
G i 
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en ii(enc de cecte façon qui 
e/t la meilleure, quoy queJa 
plus fatigante pour ceux qui 
naymenc pas i payer la de- 
licacefle par quelques foins : 
s y conduire autrement > & 
en faire des provi fions , pour 
trois ou quatre mois, neft pas 
en tonnoîcre le fin, Voicy un 
moyen aisé & immaneablc 
pour ne fe tromper jamais 
dans la rorrefadion du Café. 
Si une fois vous en aveîi 
trouvé de propre à vôtre 
cempcraniSnt , confervez en 
une pincée par montre , Se 
lors que vous en torréfierez , 
que vous le verrez appro- 
chant d'être cuit , pilez en 
de rems en tems a quelques 
grains jufques à ce que leur 
farine fou de la même cou^ 
• leur que celle que vous aurez; 



Traitez nouveaux & curieux du café, du thé et du chocolaté. Ouvrage 



- page 80 sur 486 



d v C a r e' 53 
avec cette précaution diffici- 
lement on s'y méprendra. 

Bien que Ton m'ait écrit 
do quelques endroits , qu'il y 
en a j ou on fe lert de le- 
cor ce du Café , auJTî bien que 
dit Café : je n en dis pourtant 
rien ? pour deux radions. La 
première 5 parce que Ton ne 
me marque pas qu'elle ait plus 
de vertu que le Café même i 
& la féconde 3 que quand cela 
leroîc j il nous en vient iï 
peu que nous n'en fçau rions 
feire un grand employ, 
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veuille fc donner la peine d e- 
xecuter les avis fui vans. 

On le (err en Leva ne pour 
faire bouillir le Café 9 d'une 
efpere de coquemard de cui- 
vre cramé dedans & dehors y 
d'une manière aisés particu- 
lière j pour n'avoir pu jufques 
à prefent être contrefaire en 
France. Ils lapellent Ibrîq , auf- 
iî bien que tons les autres pots 
& vafes à anees. La figure en eft 
au comme nccmciu de ce livre» 
je le trouve fore propre à céz 
ufàge , parce que fë ventre qui 
eiï gros j reçoit plutôt Fim- 
prcflion du feu , par confcqnent 
feau bouc plus vice 5 & quart 
contraire l'ouverture quieneft 
étroite retient: plus Iè volatil 
du Café, qui eft ce qu il a 
de meilleur : à fon défaut on 
peut employer un coquemard 
C 4 
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de terre bien yernifié , ou de 
cuivre étamé } & deftinc uni- 
quement à cela- Apres y avoir 
versé dedans une fois &; de- 
mie autant d'eau qu'en pourra 
contenir la tafle dont on vou- 
dra fe fervir pour le boire > 
qui ne doit pas excéder en tout 
le poids de dix on douze onces 
pour le plus , il faut le mettre 
3b r un petit feu vif , mais 
fans flamme j & lors que leau 
aura tant fait peu bouilli , 
y jetter dedans de la poudre 
du Café s la pesanteur de 
trois dragmes > prenant bien 
garde que rien ne fe répande j 
car immédiatement après que 
la poudre eft dans l'eau 3 elle 
seîeve en écorne avec une 
promptitude fi furprenance , 
quil n eft pas concevable. Il 
faut avoir foin , auffi-rot que 
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1 on voit que Tonde s'aproche 
du bord du cocjuemard de le 
retirer du feu , pour len repro- 
cher de tems en rems > autant 
de fois qui! le faudra > pour 
Juy £iire encore donner une 
douzaine de bouillons 5 ayant 
toujours les yeux ddïus ,pour 
éviter que rien ne s'épanche: 
fi cela a tri voit la décoction ne. 
vaudroit rien 7 parce que tout 
lelprit , & par eonfequent 
toute la vertu du Café leroit 
diflipée. Cela étant fait , il 
faut oter le coquemard du 
feu 5 & le mettre fur des cen- 
dres aftés chaudes pour que 
le Café cpnfcrve autant de 
chaleur qu'il fe pourra fans 
bouillir, & fy lailTer autant 
de tems qu'on jugera qu'il 
en faudra >pour que le marc 
étant coulé à fonds > la éè+ 
C 5 
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coftion refle claire , & dîme 
couleur rouflatre : alors on la 
ver fer a dans la taïfè par incLU 
nation* de peur que ic marc*> 
qui ne vaut du tout rien ne 
fe iremelar. On ne doit pas 
boire le Café , mais le humé? 
auffi chaudement qu'on le 
peut foufFrir : plus on le boit 
chaud 3 Se plus il fait du bien. 
Pour nen être pas brûlé , il 
ne faut pas mettre fa langue 
dans la taûc, niais en tenir les 
bords entre la langue & la 
lèvre de deflbus , & celle de 
dcfïus j en apuyant Ci peu que 
les bords ne portent pas , SC 
puis humer , ccft a dire ava- 
ler gorgée à gorgée- Le goût 
de cette boiflon doit être un 
peu amer , s'il ne ïétoït pas, 
ie Café ne ieroit pas bon, 
QiHuid on cft afiés delicac 
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pour ne pouvoir pas ibuffnr 
ie peu d'amertume qu'il a p 
on cherche à la tempérer ,en 
y mêlant du fucre , qui le 
rend plus agréable à boire* mais 
qui luy ôte une partiç de fa 
verra bien faifanre , & ne luy 
iaifle que celle décluufer , 
principalement fi on en met 
trop. Ce qu'on fçak II bica 
faire en France 5 & particu- 
lièrement à Paris , qu'au lieu 
d'un brevage du Café ih en 
font un Syrop deau noircie 
Sans ce mélange à leur gré , il . 
feroic infuporable , mais pou i> 
veu qu'il ne foie pas amer 3 
il cfl le meilleur du monde- 
Il cft vray eue 11 le Ofé 
eft: de bonne qualité & iioln 
veau 5 ceux qui commenceiu a 
s'en, fervir 5 & qui ont une 
grande répugnance pour Ta-^ 
G &. 
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mercume , ne le trouvent pas 
de leur goizt : mais pour peu 
qu'ils continuent den pren- 
dre , il s y. habituent fi fort, 
que bien loin de s'apercevoir 
de cette faveur amere, ils s'en 
font afsés de phi fi r , pour 
n'en pas avoir s ils leprenoient 
autrement. 

Il faut bien fe garder de 
fcrvir de cette première infu- 
fion pour en faire une fécon- 
de en y ajoutant d autre eau 3 
comme font plu fie urs par igno- 
rance ou par œconomie relie 
ne doit iervir qu'une feule 
fois ? fi on veut quelle fer- 
vc y ny ayant pas lieu de dou- 
ter que la première coftion 
nen ait emporté toute la vertu- 

C eft une erreur de remuer 
le Café dans le coquemard 
pour I epaiffir , £ç pour Je pren : 
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dre trouble comme le Choco- 
laté 3 le marc ( connue je lay 
déjà dit ) lien vaut rien , & 
en Levant; il n'y a que la lie 
du peuple > qui avale celle du 
Café. Elle charge îeftomaci Se 
fait autant de mal que Ja dé- 
co â ion claire fait de bien : 
pourveu qu'on s'en ferve à 
propos , Se qu'on nen prene 
pas avec excez. Une ou deux 
ta iTes pour le plus , prifes le 
matin à jeun ( quoy qu*cn di- 
fenc les Orientaux ) doivent 
fuffîre , fans rien manger du 
moins <fim couple d'heures 
après : il faut fe contenter d'en 
boire ainlî une fois le jour , 
à moins qu'il y eut des rai- 
fans particulières qui ubligcaf- 
fenz de faire autrement* Ceur 
qui s'en fervent pour être 
fouhgez de quelque indifpo- 
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fîtion d'eftomac , au lien de 
le prendre le matin peuvent 
le prendre après leur dîné : 
& en ce cas > il ny aura pas 
de mal de jetter dans le co- 
qucmaid où on veut le faire 
cuire * un couple de doux de 
Geroflcs , con caliez 5 ou un 
petit brin de Canclle. Cela 
îc pratique en Orient : ils y 
ajoûtent même par fois , quel* 
ques grains de Cordamome : 
mais cela neft pas de nôtre 
ulage. Les voluptueux jettent 
dans la taiTe quelques goûtes 
décence d'Ambre 7 ou quel- 
que peu de fucre Ambré > ou 
de quelque autre odeur qu'ils 
aiment. 

On pourra fe régler furie 
pied de la lufdite dofe , qui- 
n'eft que pour une feu Je per- 
fanne f pour en faire une plus 
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grande quantité 3 a proporc ion 
du nombre des peribnnes qui 
en voudront boue ; mais corn- 
me on ne peut pas toujours 
obferver la même juftefle qui 
fe doit régler 3 félon que le Ca- 
fé effc frais ou vieux battu > 
plus ou moins évaporé s on 
doit , lors qu'il a bouilli , en 
mettre tant ioit peu dans une 
tafTe 3 & le goûter , pour y 
ajouter de la poudre félon 
qiùjn f aimera % fort ou foi- 

II y a nue autre manière 
de cuire le Café 5 plus corn^ 
mode par bien des raifons : 
ccll de mettre la même quan- 
tité que j'ay dit de la poudre 
dans de leau froide , la faire 
boiiiilir en même tems , & 
dez qu'elle a bouilli avec les 
mêmes précautions que j'ay 
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dites , la retirer du feu % S£ 
s en fervir. Les Arabes 6c les 
Grands du Levant s'en fer- 
vent de cette forte , bien 
plus que de l'autre , & fur 
tout dans les voyages fie dans 
les armées. 

La poudre du Café, fepeut 
augmenter de plus d'un tiers 
par le mélange du pain bril- 
lé , des haricots 3 ou des fèves 
torréfiées , Se cela fi feuremenc 
que les plus habiles ont de ta 
peine à s en apercevoir. Un 
gain confiderable & facile , 
cil un piège bien dangereux 
dans un Siècle comme le nôtre. 
Il n y a pas tant de gens qui 
s'en tirent qu on pourrait bien 
croire. Les probkez ordinai- 
res ne font pas à l'épreuve de 
cette amorce s & fucombent 
fous cette tentation. Ceux qui 
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ignorance 3 par par elfe , 
ou par faute de loiiîr 3 ne 
torréfient pas ou ne font pas 
torréfier devant eux le Cafc 
donc ils ont befbin 3 Je fer van t 
de cet avis: comme ils doivent , 
jaen acheter ont que des por^ 
fonnes dont k bonne foy leur 
foit entièrement connue 7 Se 
ne s a cacheront pas au plus bas 
prix , s'ils ne veulent s ex- 
pofer au rifque d'être trom- 
pez. 

Chapitre VIL 
Des qttœliîez, premières du Cafc, 

TOut ce que jay dit juf- 
que* a prefent , n'eft que 
laccefloue de mon fujet j me 
voicy maintenant au princi- 
pal , puifque je dois parler 
dans cç Chapitre des quilicez 
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premières du Café, On entend 
dans f école , par les qualités 
premières des mixtes , celles 
qui reluirent de l'union de 
leurs principes 3 & du mé- 
lange def quelles dépendent: Jes 
autres pro prierez da* corps > 
qu on nomme qualité 2 feton- 
de? , dans le ienciment des 
Ariftoteficiens > qui veulent 
que tous les corps mixtes 
J oient compoltz des quatre 
démens >ce font leurs q u alitez 
pre dominantes \ h chaleur s le 
froid 3 lafecherefle Se rttnrrÈ 
dité > qui conftitncnc les qua- 
lité z premières de ces corps: 
& les autres qui dépendent du 
mélange différent de ces qua 
ttè premières qualités 5 mm 
celles qu'ils apelknt qualités 
Jccondes : par là on peut juger 
que cette difeuffion doic èim 
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fins doute une des plus im- 
portantes pièces de ce Traité , 
y ayant peu d'apparence que 
je puifle perfuader un Lefteur 
des indifpofmons aufquelles le 
Café eft propre > fi je ne luy 
difûis j par quelle de fci qua- 
Ikez il le peut être. Cepen* 
dunt ccft le point oh je me 
trouve le plus embarrafsé > 
parce que les anciens Auteurs 
de Médecine 3 & k plufparc 
des perlbnnes âgées qui pra- 
tiquent cet Arc , en expli- 
quant les qualités des alimens 
& des medicamens 3 ne nous 
parlent que de chaud , de 
froid 5 de fec , Se d'humide : & 
que les modernes & les jeunes 
Médecins , ne nous entre- 
tienent que d* Acide , & d'Al- 
cali , * ou de Sel, de Soufre , & 
de Mercure ; & peut -être que 



*OncritFj 

meiic paç 
l h Acide une 
Eî^uciir "ou 
un Tel qui 

avec l'Al- 
cali par 
1'Akalî, un 
(t! ou au- 
cet natiiere 
iyù fferroék- 
ic avec TA- 
eidt Quel* 

îiLtcs rh r - 

de ces d?HX 
difcfsfcls 
1= principe 
ce tous ] 
cuzps, 
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dans vingt ans d'icy on inven 
tcra quelque nouveau jargon >. 
qui fe mettra à k mode , car 
on reconnoît de jour en jour 
quelle étend aufli bien fon 
empire fur la Médecine , que 
fur les habits. D'ailleurs ht 
Phyfique qui doit être de la 
partie 5 ne fevt qu'à m em- 
brouiller davantage, car fi les 
qualités des corps ne font que 
l'effet de h figure , ou du mou- 
vement des atomes 3 ou des 
petites parties qui les compo- 
sent , comme le veulent prêt* 
que tous les modernes , iineft 
pas facile de déterminer s'il y 
a des mixtes qui ayent effe- 
ctivement de la chaleur , ou 
du froid : & fi le Café a des 
atomes de telle ou de telle fi- 
gure, Ainfi retenu par la crain- 
te de niattirer fur le* bras 



Traitez nouveaux & curieux du café, du thé et du chocolaté. Ouvrage 



- page 96 sur 486 



DV C A F Ê - 6 p 

quelque fccte de Médecins , 
ou de Phiiûibphcs > je ne içay 
quel part y prendre : à peu près 
comme ceux qui ayant otiy 
les niions par lesquelles on 
prétend établir que la terre 
courue , &C les fentimens qu on 
employé pour prouver que 
ceft le Soleil ^ ne fçavent ce 
qu'ils doivent croire : parta- 
gé auflî bien qu eux par la 
divef fité des opinions que je 
viens deraporter j amay bien 
de ta peiue à me déterminer* 
Il ne fauc pourtant pas de- 
meurer muet dans cet ce occa- 
lion : ny, s'il peut , JaiiTer 
mes Lecteurs méconcens fur 
ce fujec. Eày confuké la def- 
fus les Médecins les plus mo- 
dérés pour en tirer quelque 
ëdaii ciiTement : & voie y ce 
]iie j ay retenu de leur con- 



que j; 
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decins à examiner û cette cha- 
leur ou ce froid quils font 
reflfenur > loue des accidens 
dî flingues réellement de leurs 
fubllances , ou des feuille ions 
qu'ils escicent dans Tarne par 
1 ébranlement des nerfs , cau- 
sé par la figure , & par l'agi- 
tation de leurs petites parties* 
ou par leurs Soufres ? "Ôc par 
leurs Sels fixes , & volatils-. 
Cela importe peu à notre fan- 
té s Se je ne confciJIerois à 
perfunne de Je mettre en mau- 
vaife humeur contre les gens 
qui ne feraient pas de fon 
fentmient fur cette matière. Ic 
veux croire que par la on 
trouve avec plus de facilité, 
les raifons de chaque pro^ 
prieté des corps naturels s 8c 
la correction & préparation 
des mcdicaïuens Èc des ali- 
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mens : mais comme je ne veux 
pas entter en ce détail 3 je nie 
contente prefentement dexa 
miner les premières qu alitez 
de chaud 3 Se de froid du Ca- 
fé 3 atendaut d en dire quelque 
choie de plus précis ? en fe 
veut des perlonnes qui aiment 
la Ch y mie > dans le Chapitre 
fuivant s où je traiteray de fou 
analyfe : ceft à dire de la dif 
tilation que j'en auray fait 
faire. Mais avant que de dé- 
cider quelles font les qualitez 
du Café y il faut convenir 
avec les Médecins que les 
choies qu on apelle froides , ou 
chaudes s feches 5 ou humides, 
ne font fouvent celles que par 
raport aux perfonues qui s'en 
1er vent j ou par raport entre 
elles- Ainû 1 eau de vie 5 & 
le vin , nous échauffent ? parce 

qu'ils ' 
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mnenc a notre Ung 
plus dagicacioa qu'il nin a voit 
auparavant ; & la ptîiane , un 
bouillon de veau , un verre 
de limonade ou de bière } fie 
femhkbles breuvages nous ra- 
fraichiflent , parce qu'ayant: 
moins de chaleur que nôtre 
fong s ils en diminuent le 
mouvement ; quoy qu'à par- 
1er ahfolumem ils ayent de la 
chaleur ? & que Ion cire de 
I eau de vie 7 de la bière 3 Se 
un efprit ardent du fucre qui 
entre dans la compofidon dfr 
h Limonade, Voila pour ce 
qui eft du raportde ces qua- 
lités avec nos corps. Pour 
celuy quelles ont entre elles^ 
on décide que telles plantes , 
ou tels animaux , font d'un 
tempérament chaud > ou froid ^ 
en les comparant les uns avec 
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les autres. Sans cela ces pro- 
portions feroient abiurdes , 
car la vie des plan ces & des 
animaux confifte dans une 
certaine chaleur i plus ou 
moins grande , ou en certai- 
nes petites parties qui font en 
mouvement Se qui entretien- 
nent les actions de la vie. Pour 
appliquer cecy à mon fujet, 
&c répondre à la queftio» 
que bien du monde eft fans 
doute preft à me faire , fi le 
Café eft chaud ou froid. le 
dis que le Café comparé par 
exemple au vin , qui eft la 
boifïon 2a plus ordinaire de 
nôtre climat , cfl froid , par- 
ce qu'il a des parties moins 
actives , & moins inflamma- 
bles que te vin : & quêtant 
comparé à l'eau, à Ja pti&ne , 
à la Limonade j & aux autres 
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boiflbnsaqaeufesjii efl chaud» 
parce qu il communique à 1 eau 
de l'amertume & de ia poin- 
te, Se au fang & aux efprits 
une agitation un peu plus 
forte que ne font ces autres 
breuvages composés d'eau* 
Outre que le Café étant beu 
chaud j cette chaleur actuelle 
entretient plus long- teins le 
mou y emen t des efprits : ainfï 
fous cette idée il peut fort 
bien être cotifîderé comme 
tempêté, 

le dis cri fécond lieu 
que le Café par raport à 
ceux qui en boivent 5 eft 
chaud quand il eft pris par 
des perfonoes d'uri tempe* 
rament froid Bc phlegma- 
tique , parce qu'il donne plus 
de mouvement à leur chyle 
èc A leur fang , qne les glai- 
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res embarraffoient , en les fan 
danr, & les lubtililant. Au con^ 
traire , il eft froid pour ceux 
qui loue d'un tempérament 
de feu j aufquels il tempère l'a- 
gitation trop violence du fang, 
parce quêtant détrempé de 
beaucoup d eau , & cm barra f- 
sé de parties terre ftres 3 il ne 
peut que diminuer le bouil- 
lonnement des humeurs de 
ces peHbnnes là ^ ainfr on 
peut dire qu'a cet égard , de 
même qu'au premier il eJl 
tempéré. En effet > fi on rai- 
fonne avec ceux qui en boi- 
vent d'ordinaire , les uns di- 
ront qu'il leur femble qu'il 
les cchaufe $ les autres qu'il 
les rafraîchit ; & quelques-uns 
enfin qu'ils ne s'aperçoivent 
pas de ce qu'il leur iait : qu'ils 
ne s'en trouvent ny bien ny 
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cft tempéré , & qu'il agit di- 
ver ferment félon les fujets, La 
railoa de cette qualité tempé- 
rée., n'eft pas difficile à pé- 
nétrer. Le Café de fa natu- 
re eft une c/péce de légume > 
infipide, gluant g£ terreftre: 
qui ne feroit capable étant 
employé en aliment , que de 
faitt un fang grosse vifqueux, 
Ê£ par confequent de rafraî- 
chir : mais la préparation qu on 
luy çbnne par la torrefttrtion > 
confurae une partie de fon 
phlegme > exalte fes efprics, 
& lu y I aille beaucoup de 
fîmpreffion du feu 3 ce qui 
en rend les parties fubtiles , 
& piquantes : mais comme 
cette torréfaction neft pas 
forte % & qu'il refte encore 
afses de parties ter refîtes pour 
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en embarrafler fanion, il s en 
doic fii ivre une modération 
ou température moyenne en- 
cre la chaleur & le froid. 

Par ce que nous venons 
de dire , on doic moins sè 
tonner des differens fentimens 
des Auteurs fur les deux pre- 
mières qualités du Café > les 
uns le fitiÉuit clund 5 lesauires 
froid & chacun félon le de- 
gré qu'il leur plaît s comme 
&tls avoîcnt trouve une ba- 
lance fort jufle de quelque 
nouvelle invention pour pefer 
la chaleur ou le froid des corps, 
On peut croire que la plus 
part n ont pas été afsés éclai- 
rés , fut une matière aufli peu 
connue que cellc-cy Ta été 
ju/ques à prefeiit : ou pouf 
leur faire quelque grâce , qu'ils 
ont conlîderé le Café fous 
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differens égards , ce qui a 
produit des diflentimens en- 
tre ux. Du moins il 11 y en 
doit pas tant avoir fur la fc* 
cfeereilè , ou fon humidité : 
car pour peu qu'on entende 
raifàn > on m avouera qiùme 
chofe rôtie comme le Café s 
ne peut manquer de commu- 
niquer à la décoftion quon 
en fait une qualité dépêchan- 
te i qui fera d autant plusfen- 
£bJc , que cette boiiFon étant 
connue par tous ceux qui s'en 
fervent pour être un peu di- 
urétique , elle emporte quel- 
que partie de la ferofité du 
fang , & que par confcquerit 
elle doit delTee h cr, Mais il 
ne faut pas s'imaginer que 
cette fechereffe foit grande , 
puis qu'on évite de prendre 
le marc qui eft le plus fec , 
D 4 

* 
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êc que leau le détrempe ai 
ses. De tout cela je conclus 
qu'une perfonne qui veut ufèr 
du Café T non pas par un hn> 
fie plaifïr &: par aniufement . 
Biais par un motif de fauté i 
s'il ne connaît pas fou tem- 
pérament & la 1b urce de tes 
indifpofîtions , fera bien de 
recourir à quelque habiîc Mé- 
decin , à qui la nature du Ca- 
fé j Se fês effets , aufïï-biea 
que rétac du malade , pour- 
ront être afrés fiiffifatïimc^ 
connus pour luy confeilkr ce 
qui devra luy être avantageux, 
le fuis déchargé par là des 
confeil-s de Médecine que cha- 
que particulier croiroit de trou- 
ver dans ce Livre : quoy que je 
ne prétende pas me difpenfer 
dans les Chapitres fuivans^d ex- 
pliquer félon les fentimens de 
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pîufieurs habiles Médecins que 
jay confukez , les maladies 
& les incommodités aulcjucl- 
Jes en gênerai il peut être pro- 
pre- Mais il fane parler au- 
p^avant de fbn Analyfe Chi- 
nu cj tic j & de fcs qualités 
coudes* 

Chapitre VIIL 

jiiïftiyfe âu ç&fé % & fis qua* 

I'Ay crû pour ne rien bif- 
fer a dire fur le Café, & 
pour k eonnoitre à fonds , 
qu'il étoir ne ce flaire de dé re- 
taper fes principes , & d'en 
Êure lanalyfe par le moyen 
de la Chymie. Lan al y fe, pour 
le dire en faveur des perfou- 
lies qui ignorent ce bel art , cft 
k refolution du mixte en fes 
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Si T JL A I T E 

principes fenfibles : c'eit à di- 
re la feparation que Ton fàic 
par le moyen du feu des di£ 
ferentes iubftances qui le com- 
pofent. le priay il n'y a pas 
îong-tems , Monfîeur Cadai- 
rc le fils * de m aider en ce 
dellein. Ceux qui connoifiènt 
fa capacité dans ces matières, 
& fon habileté dans cour ce 
qui regarde fa profeflîon , qu'il 
exerce pour Je dire en un mot, 
en excelleni Àrtiftc , font con- 
vaincus que je ne pauvois pas 
faire de choix plus judicieux , 
jiy me repofer de la choie fur 
xi n homme don t f i nteJ li gen ce 
le fçavoir , & fexaftitude me 
deu fient /aire efperer un f ac- 
cès plus favorable que luy. Son 
honnêteté répondit à ma priè- 
re, Les Sçavans jugeront f\ fou 
travail a répondu à mon efpc^ 
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C'a- f E'. 
lc je les au 



S 3 
tn- 



rance, 

ftruits de quelle manière il s*eft 
conduit dans cette opération > 
qu'il entreprit & exécuta en: 
la prefenee d'un Médecin de 
de mes amis, * Se en la mienne , Monfi 
&: que par plus grande precau- Spt>IL 
tion , il voulut bien faire une 
féconde fois ^ pour reconnoître- 
s il ne feroit point mépris 
dans la première, Yoicy exa- 
ctement de quelle façon la ciio- 



Ayant confîdcrc le Café 
comme une cfpéce de fèves 5l 
nous le voulûmes diftillcr com- 
me on fait ordinairement tou- 
te forte de légumes 3 lors qu'on- 
"vent en tirer les différentes, 
fub fiances qu'elles contiens 
nent. Nous en prîmes une. li- 
vre du bien net y bknch'oifii 
& bien nourry , & en remplie 
D 6, 



Traitez nouveaux & curieux du café, du thé et du chocolaté. Ouvrage 



- page 1 1 1 sur 486 



Ï4 r K À I T. E 

mes à demy une cornue de 
verre lutée : nous y adaptâ- 
mes un grand récipient ; après 
en avoir lu ce Jcs jointures > 
nous donnâmes \c feu par de- 
grés. Il en fortit premièrement 
un flegme clair comme de 1 eau, 
enfuite il vint des vapeurs qt 
fe condenfèrent en une liqueur 
rougeâtre 5 qui le fbnçoit bL fe 
rendoit plus crallb , plus noi- 
re , {Se plus huileuie > d'autant 
plus que l'opération s'avançoit* 
Les précautions qaoù a voie 
priles pour lu ter exactement les 
vaifleaux , n'empêchèrent pas 
que le laboratoire ne fut rem- 
ply de l'odeur du Café i dans 
huit ou neuf heures tout fut 
achevé. Nous laifsâmes refroi- 
dir les vai fléaux pour en ti- 
rer les fubftances diftillées y & 
nous retirâmes du récipient 
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moitié du poids de 
ce que no lis avions mis dans 
la cornue tant en phlegme 3 
qu'en dprk £1 en h uile Ja tere 
morte reftant en la cornue fc 
mon toit encore à un quart 
de livre x de forte que ce qui 
fe perdis de plus volatil dans 
toute l'opération dévoie Être 
un autre quart de livre. Ce qui 
eft bien à remarquer pour être 
perfuade de Ja volatilité du 
Café , & par là des effets qu'il 
peut produire. 

L'huile qui s^toït épaiflïe 
& rciinie comme du beurre 
noire y au defflis du phlegme & 
de lefprit » ne fut pas diffici- 
le a ieparer du refte- 11 y en 
avoit environ deux onces , Se 
cinq dragmes* Ayant été redi- 
fiée comme les autres huiles 
Chyniiques > elle devint clai- 
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re d'une couleur jaune en- 
foncée 

On tira par la Idïîve une 
dragnie de ici fixe de h tète 
moite calcinée : on eut befoin 
d*un afsés grand feu pour fai- 
re la calcination , ce qui fait 
que ce ici eft fort alcalisé & 
acre comme un fel de taitre. 

Pour ce qui eft de le (prit Se 
du fèl volatil , il arrive dans 
cette opération que ce dernier 
entraîne toûjouti avec kiy une 
portion de phlegmequi le cient 
diiîoutj & qui eft caufe que 
par la reét i fi cation , on ne peut 
le feparer en forme de fch 
On juge feulement par le goût 
pénétrant > que le phlegme eft 
chargé dune afiés grande 
quantité de ft[ volatil : & c eft; 
ce mélange qu'on appelle 
prit. Cet efprit eft d'une coi 
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eiu* jaune , parce qu li entrai 



il 



87 



avec luy 5 une partie 




ne auflî 

de l'huile h plus aetherce qui 
luy donne cette couleur s & 
qui empêche que les acides ne 
fermentent avec le fel alcali 
volatil contenu dans lcfprit t 
parce quelle en bouche les 
pores , & en empêche ladions 
ce que ne fiait pas le fcl alcali 
fixe tiré de ia tête morte 
qui ayant été bien dé pour* 
veu de {on huile par l'inciné- 
ration fermente avec les aci- 
des comme les autres alcalis 
fixes, Ceft tout ce qui s'efl: 
pu feparer par l'anal y des 
ïûbftances du Caféj & quoy 
que cela pareille aftés fnnplc 5 
il doit pourtant fervit de ba& 
à ce que je diray en fuite de 
fes effets. 
Cl fondement étably, en au- 
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t3l moins de peine à compter 
die les propriétés du Café 3 
les raifoos que plu fleurs per 
ion nés du métier en rendent : 
aiofi je ne cravaillemy pis ex 
aveugle, & je ne feray pa 
paraître de l'en tellement pouï 
lu y attribuer plus de hier 
qull nefçanroit faire 5 ny plus 
de mal qu'il n'eft capable d en 
eau fer. En effet , lors qu'on 
fçaura que le Café efl ter 
ply de iouffre & de fel vola 
ni > comme on l'a pu renia r 
quer par fon analyfb , on ne 
fera pas fiirpris s'il nourrit 
& s'il empêche de dormir i or 
rrouvera la raifon de Tun 
de l'autre , en ce que le ie 
volatil s & "l'huile étant intime 
ment unis par la parfaite di- 
gc/tion de cette femence 
aidée de la. chaleur du pays 
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oh elle croit j {ont fort propre^ 
Y un par fou adivité , & Fan- 
tre par fa lenteur pour empê- 
cher le fonmicil 3 & pour four- 
nir en même tcms de l'aliment. 
L'Jmilc comme composée de 
parties rame nies , & faciles à 
être embarrafices , aydée du 
ici volatil qui luy fert de vé- 
hicule, eft fort propre pour 
la nourriture de 1 animal a & 
le fel left aulïi de fon côcé 
à raréfier les hu meurs 5 & à 
ranimer les elprm ralentis dans 
le cerceau pour y exciter la 
veille, 

La précaution que j ay pri- 
ie de ne pas . parler des qua- 
lités du Café km nicn Être 
in H: raie par fon analyfc x me 
doit tirer de f irrégularité du 
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les ils Font reconnu être pro- 
pre , que de defferer aux opi- 
nions de ceux qui n'en par- 
lent que fur Je raport dau- 
truy. Ccluy qui nous en a 
parlé le premier eft comme je 
lay dit Profpcr Alfm dans fou 
Traite des Plantes d'Egypte, & 
dans fa Medeci ne des£ g yp tiens- 
La faculté de ce breuvage,^ 
dic^t'il , eft froide 5 &l feche,« 
ou plutôt tempérée aux qua-tc 
liiez premières , à raiion dc Cc 
quelque chaleur qui s'y trou-« 
ve mêlée : car cette graine t< 
'eft composée de deux fub-« 
ft an ces 5 fçavoir d'une groffie-tf 
re & terreftre 5 par laquelle ce 
elle fbrufîc & corrobore : &tc 
l'autre fubtile , composée de ce 
parties chaudes par lefquel-ft 
les elle échauffe , elle deccr u 
gc s & elle débouche- Cctce^ 
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decoftion eil d'un goût, qui 
31 ncft pas éloigné de ccluy 
j^ua la décoction de la Chi- 
^ coréc , quoy quelle defcpi- 
3 Je beaucoup mieux, 

VcjlhgiHs qui t a voyagé en 
Egypte après Prvfpcr Alpn y 
& qui a fait des Notes fut 
3) fon Livre des Plantes : dit 
„en parlant des qualitez du 
3 1 Café j <]ue Técorce cncftuii 
à>Wu froide &: feelie : mais que 
jje noyau , qui eft ia graine 
3 , dont nous nous (crvons n efl: 
^modérément chaud. Quêtant 
„ torréfié , il a une amertume 
55 fenfible que la langue fonf- 
33 fle fans peine, d oii vient 
5) que d'ordinaire , la boiflon 
„qu on en prépare ne caufe 
^ point de nausée, quoyqu on 
jytn boive afsés grande quan- 
ta tité : il dit auffi qu'on y fait 
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des dragées de cette graine. 
Surquoy j ay confulté divers 
amis qui ont été îong.cems 
en Levant , ils mont unani- 
même ne confirmé la même 
ckofe , à qnoy ils ont ajoûté 
que cette io rte de dragées ell 
fort commune & fore cfUniéc 
en Egypte. Ce qui m'a obli- 
ge den faire faire icy : laper- 
jfonne que j'ay employée pour 
cela , y a rciïfïî parfaitement 
bien- Mais à dire le vray 5 je 
ne les ay pas trouvées de bon 
goût , & je doute il elles 
ont aucune vertu. 

Tous nos Auteurs Moder- 
nes conviennent après Alpin 
$LVtjl ingins jCjue le Café for- 
tifie Teftomac * qiiïl defîeche 
les humidirc2 du corps , qu'il 
eft apéritif & defopilatif ? qu'il 
rabat les vapeurs qui montent 
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an cerveau , quil tient éveille 
& qiùl produit quantité d'au 
très bons effets 

le crois que fon ne lera 
pas fiche j que je joigne aux 
témoignages avantageux que 
rendent les Médecins 7 des 
qualités Êivorables du Café 
ce que nous en ont dît quel- 
ques uns des Voyageurs les 
plus confîderables de ce Sic 
de. le commence par Fie* 
tro dêl h Fsi& > qui marque 
dans le premier Tome de les 
«Relations ce qui fuit. Les 
«Turcs ont un breuvage s donc 
couleur eft noire , qui 
«pendant l'Eté eft fort rafnu- 
«chiiTant , au lieu quil échau- 
ffe en Hyver „ fans changer 
.«pourtant deflence* fedemeu 
>5 rant toujours la même boi£ 
«fan j que Ton avale chaude 
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parce qu'elle pa(Tc par le fcu î(f 
& Ton la boit a longs trairs s ç e 
non pis durant le repas , mais ( c 
après , comme une efpece de« 
friandifes > & par gorgees ><c 
pour s entretenir à Con aise fC 
dans la compagnie des anûs,cc 
& Ton ne voitguercs daflem-a 
blce parmy eux > oà Ion tien « 
boive. Ils nomment ce breu-u 
vage GAkw/,i\s le font avec bue 
graine ou le fruit cfun cer-cc 
tain Arbre qui croit en Ara-ic 
bie vers la Meke. Si l on veut** 
croire les Turcs 5 il contri-« 
bue notablement à la famé ,« 
aide à la digeftion fortifiantes 
Teftomac , & arrêtant le cours ce 
des fluxions y Se des eater-et 
rhes : ils difent aufïi ( ainfi^ 
que je Fay déjà remarque }« 
qif après le fbuper il em-** 
pêche que Ton safifoupifTe :<< 
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„&C pour ce fujet ceux qui 
„ veulent étudier la nuit en 
„ prennent pour fors. I ay re- 
tranché beau coup de; ce que 
die ?ictro t àsl la Vallé du Café, 
parce que je ne Fay pas crû 
de mon fujet. le viens main» 
tenant à ce qu en a écrit 7ht- 
venot , qui pafle en France 
pour auiïi /meere dans fes 
Relations > que ce premier eft 
cru illuftre dans l'Italie , pour 
les fîennes. 

Les Turcs } dît-cil ? ont un 
^breuvage qui leur eft fort 
commun , ils l'appellent Ctf- 
>W 5 &cn ufent à toutes les 
heures* du jour. Cette boillon 
fe fait d'une graine qui croit 
dans l'Arabie , proche de ta 
jjMekc, Ils la font rôtir dans 
„une poêle, ou autre utenlile 
„furle feu 3 puis ils Ja piknt, 

Se 
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& la mec cent en poudre fort tC 
iîibtile, quand ils en vcu- iC 
lent boire , ils prennent un ( * 
coquemard fait exprez 3 qu'ils < f 
apellent Ibrik > Se Fayantc* 
rcmply deau s ils la fontee 
bouilltr , quand elle boût ci 
ils y mettent de cette pou-u 
dre s pour environ trois tat < c 
fes d'eau , une bonne cueiL« 
lier $ & quand elle bout, on le tc 
retire vîtement de devant le tc 
feu , ou bien on le remue >cc 
autrement il sçnfuiroit par f 
delTus , car il selêve fort v% u 
te j & quand il a bouilli (C 
ainlî dix ou douze boiiiU« 
Ions j ils le verfent dans de$<* 
tafles de porcelaine , qu'iJscc 
rangent fur un tranchoir de«t 
bois peint } 6: vous 1 appor-çe 
tenc ainii tout bouillant j il cC 
le faut boite aufS chaude 
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^quon le peut Ibuffrir, mais 
«à plufieius reprifes , ancre- 
raient il oeft pas bon. Ce 
3Î breuvage efl: amer & noir 
, 3 & fcnt un peu le brûlé : on 
s> Ic boit tout à petits traits >de 
5> peur de fe brûler : de for- 
cée qu'étant dans une Cavo 
„hane ( ainfî nomment-ils les 
J5 lieux où on le vend tout 
„ préparé } on entend une ai- 
„sés plaifantc mufique de hu 
„ me rie. Cette boifloneft bonue 
3 ,pour empêcher que les fumées 
„ne s'élèvent de l'cftomac à 
>,la tête j & par confequent 
a3 pour en guérir le mal. Par 
S3 la me me raifon il empêche 
3J 4 e dormir. Lors que nos 
„ Marchands François ont 
?} beaucoup de lettres à écrire! 

qu'ils veulent travailler 
u toute la nuit , ^ils prennent 
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le foir une rafle ou deux<c 
de Cahne. Il cft bon aufïï« 
pour conforter leftomac, &ct 
aide a la digefhon : enfin u 
félon les Turcs > il eft bon« 
contre toute forte de maux>« 
& apurement il a du moins « 
amant de vemt qu'on ente 
airibue au Thé. Quant au« 
goût 5 on n'en a pas beu« 
deux fois , quon s'y accou- « 
tume , & on ne le trouver 
plus defagreable. Il y en a« 
qui y meleat des doux de" 
gerofles , & quelques grains" 
de Cardamome s d autres y<* 
ajoutent du Sucre : mais ce« 
mélange qui le rend plus« 
agréable > le fait moins fain* c 
& moins profirable* Il n'y a" 
pauvre ny riche qui nen« 
boive , du moins deux ou" 
trois taiïes par jour , & c'eft^ 
E * 
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.jjUnc des choies que le mary 
5) eft obligé de fournir à { 
„ femme. Il y a plu fleurs caba 
^rcts publics de C&hué , où 
„on le fait cuire dans è 
^grandes chaudières. En ces 
„ lieux toutes fortes de per- 
sonnes fe peuvent rendre 
^fans diftinclion de Religion 
w ny de qualité 5 & il ny 
31 point de honte dy entrer 
5? phi heurs y alla m pour s'en- , 
^retenir : il y a même au 
5 , dehors du logis des bancs 
31 de mafTonnerie , avec des 
„ nattes par defïus , où saf- 
^foient ceux qui veulent voir 
>? les pafHins , & être à l'air. 
^11 y a ordinairement dans ces 
„Cavehanes pin heurs violons, 
„jotïeurs de flûtes > & Mufi- 
„ciem j qui font gagez du 
^maître du Cavchane > pouf 
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joiïer Se chanter une bonnes 
parcie du jour, afin d attirent 
le monde. Quand quelqu'un ce 
cft en tin Cavehane , &™ 
qu'il y voit entrer des per- fC 
fonne* de fa çonnoiflance 3(Ç 
s'il cft un peu civil 5 il don-< c 
nera ordre au Maîrre de ne<o 
point prendre de leur ar-u 
gent 3 & cela par un feul™ 
mot 7 car lors quon leur pre-« 
fente du C#hue\ il n'a qu'ait 
crier G/*£# , c eft à dire g^ft 
Ils ont encore le Sorbet^* 
gui cft un fort bon breuva-c* 
ge. Il le fait en Egypte , de™ 
Sucre , de jus de Limon ,< c 
de Mufc^ d'Ambregris , &™ 
d'eau Rofe* Quand ils vclwc 
lent régaler quelqu'un qui les™ 
vient voir , ils luy font appor-« 
ter unetaffe de C7î£//Ê'enapré5« 
le Sorbet > 5c puis le Parfum*» 
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Edouard Teny , fameux 
Voyageur Anglais s dans ht 
Relation qu il a faite de fou 
voyage aux Indes Orientales 
en pari an c des Pat du Mogoî t 
„ marque qu'il y a beaucoup 
„de perfonnes s à qui la Rc^ 
„lîgion ne permettant pas de 
j3 boire du vin^fe fervent du- 
à , ne liqueur qui cft plus iai^ 
^ne quelle jieft plaifante à 
# , boire 5 qu'ils appellent CahiïAj 
liqiM eft composée de la fari- 
4> nc dune fève qu'on foie 
3) bouillir dans leau à laquelle 
5> elle ne donne que peu de 
j,gQÛt , quoy quelle ne laifle 
sl pas d avoir beaucoup de ver- 
„tu pour aider i la digeftion s 
5> pour réveiller les cfprm , $t 
? y pour purifier le faug. 

Zta/^r dans fon Voyage 
4q Levant j traitant des yifi* 
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tes des Turcs , dit que tant w 
foit peu qu elles foicnc de <( 
ccremonxcj quelques momens tc 
après qu'on eïï aflis 3 le ÇÏ 
maître de la maifon fait ap- <c 
porter une CaiToIetre auprès t£ 
de fon amy , & deux vatecs^ 
Iny couvrent la tête d'unc<ç 
Tavayoîe, afin que la fumées 
du Parfum ne s'é chape pas,« 
On Juy fert après deÛTu^ une<t 
foLifcoupc de bois , peinte^ 
de feuillage à la Pcrlhnc >tc 
une grande tafîe pleine de« 
Sorbec j qui cft un fnc de« 
Limon confit dans Je Sucre, « 
& qu'on délaye dans leaiT 5 « 
& enfin te on lu y aporte dans« 
une tafle plus petite le C^ (C 
, qui effc une eau rouflecr 
qui prend fon nom avec fa« 
teinture d une graine quu* 
vieoi d'Egypte * qu'on fait« 




E 4 
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^ bouillir dedans , & qui cfh 
„grofle comme un grain de 
^froment. Ce breuvage 5 con- 
tinue- t'il , n'en elt bon qu'ex- 
trêmement chaud, tellement 
^qu a peine peut- on le fuc- 
^cer du bord des lèvres* & on 
?î ne le prend qu*en fou filant 
,>& à diverfes reprifes. II cft 
„d\m goût qui ient un peu 
„la fumée ? mais d'un effe 
„ merveilleux pour leftomac 
a ,& pour empêcher que les 
3 j vapeur s ne montent au cer- 
J3 veau. 

Iennuyerois mes Lecteurs a 
fi je raportois coût ce que 
nos Voyageurs modernes nous 
ont dit du Café : pour évi- 
ter cet inconvénient je finis , 
par ce qti en a écrit Moment 
de Btwrgés 7 dans la Relation 
qu'il a faite du Voyage 



nt 
et 
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nfiatr l^Evtqne àt Boy te 
la Cochinchinc , au dé- 
nombrement des incommodi- 
tez que Ton a à fouffrir dans ia 
marche de la Caravane par le 
defert 5 il marque pour une 
des plus infuportables la ra^ 
reté des eaux, que Ton a de 
la peine à trouver 3 & que 
Ton ne trouve le plus fou- 
vent que fort infectes. Il die 
ftir cç fujet aux pages 4c, 
SC 41.1. 

Gomme 1 eau que Ion ren- te 
contre efb fottvent mauvai-cc 
fe & croupie 3 pour ebrri-ce 
ger f incommodité quelle** 
caufe à leftomac j lés Turcs" 
JÎè fervent d'un Breuvage c* 
qu'ils apellerrî: Café, qui com-*< 
fnenec d'être en ufage en« 
quelques Villes de l'Europe, ** 
Cette boifion eft composées* 

£ 5, 
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d'une petite fève , qui croit 
5 ,dans l'Arabie proche de la 
3î Me,kc j en telle abondance 
M que de 1A on la tranfporte 
3 ypar toute T A fie & prefquç 
„par tous les lieux où il y a 
,jdes Mahometans, qui fe icr- 
3 ,vent de cette boilTon un 
„tieu de vin , dont die imr 
,,afiés les effets : ayant la pr 
^prieté de fortifier Tcftonia 
5> & de faciliter la digeftion 
„clle a de pins celle de pur 
>s fier les vapeurs de la têt 
v Ilsfbnt r^tir cette feve da 
J3 une poile, puis ils la redui 
„fent en poudre dans un rno 
^tier j & après en avoir fe 
s ,paré Je (on par un tamis 
J3 on fait bouillir cette farin 
J3 noire & demi brûlée dan 
w lcau » durant Tenace â\r 
^Mifererç 3 puis on la boi 



Traitez nouveaux & curieux du café, du thé et du chocolaté. Ouvrage 



; 



w. 



J> y l A F L J07 

k plus chaude que ion peut +cc 
Qnoy que cette liqueur naît 
aucun goût agréable s maisec 
plutôt amer , elle ne JaiiIe C c 
pas d erre fore eftimée par« 
ces gens-là 5 pour les bons se 
effm qu'ils trouvent en elle :u 
ce qui fait paraître le foinu 
que Dieu a de fournir tousse 
les pais des ehofes ne-t f 
ceflaires pour l'avantage des« 
hommes : oiv ne peut doute ru 
que dans les autres païs , il« 
tt*y air. dis plantes qui onr« 
de. pareilles vertus. 

Si le nombre extraordinai- 
re des perfonnes qui rendent 
témoignage à k vérité d\ine 
chofe , k doit rendre plus re- 
cevable s il n y en eut jamais 
de mieux établie que celle des 
qualités falutaîrcs du Café , 
contre les maux de tête 7 les 
E 6 
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indigeftions deftomac J'affou 
piffement , & pour la purifi 
cation du fang. Tous ceu 
qui en ont écrit , cous ccu 
qui en parlent , & la pluipa 
de ceux qui s en font fervis 
conviennent que ces vertus 
luy font fi naturelles* , que 
ceux qui en difeon viendraient, 
ne luy rendraient pas lajttfld 
ce qui luy eft duc. Ceft c 
qui me fait dire , que quan 
même il n aurai c pas les au 
très qu alitez qu'une expérien- 
ce bien jtiftifiée & réitérée, 
a fait fenfiblemcnt connoître 
qu'il poiTedoit , il en auro 
fuflïfammeiit pour merit 
beaucoup d cftime, 
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Ghapitrb IX. 

Ses effets du c^fe\é* fi#rÏHtk 
licremenï for FtjlQm/tc, 

LE premier effet qui fë 
fan femir en beuvant du 
Café , eft fur les parties de 
la bouche. Quand il eft bien 
accommodé quoy qu*on le 
boive fort chaud 5 il ne brû- 
le , n*y n enlève pas la peau 
de la langue , du moins com- 
mc le fèroit leau chaude au 
même degré : ce qui vient 
peut-être , de ce que la dé- 
coction étant plus embarafsée 
par le plus fin de ta poudre 
du Cafc qui s'y mêle 7 elle 
ne pénètre pas fi vite que 
leau fimple- 

Les Dames foîgneufes de 
icur beauté , pourroient peur- 
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être craindre que la chaleur 
a&uelle de ce breuvage ne 
leur noircît les dents : mais 
outre q u on ne voit pas que 
les Orientaux ayent les dents 
plu? noires que les autres , 
quoy qu'ils en boivent tant j 
en tout cas j le remède à cela, 
ferait le marc même du Café* 
qui les nctLoye & les hhn- 
chit 5 fi Ton a foin de s en fer- 



du Tabac blanchit les dentS}, 
bien que fa fumée les noir- 
ciiTe. 

Un des pins fubits effets 
du Café 3 eft fur leftomac t 
il efi: certain qu'il en aide 
mervcilleufemçnt îa codion 
qui s'y fait , & qu'une infi- 
nité de peuples de TAlie* 
de l'Afrique > & même de 
l'Europe 3 à 51Û la JLoy d£ 




Traitez nouveaux & curieux du café, du thé et du chocolaté. Ouvrage 



Mahomet defiend l'u/hgc du 
vin , s en fervent heureuièmem 
a fa place. A cela les prote- 
cteurs du vin qui font en 
très-grand nombre en ces 
païs j me diront que tout au 
plus 3 le Café ne pourrait être 
admis j que pour iùbftituc 
du vin j &: que puis que ce 
dernier eft afsés abondant 
chés nous s il ne faut pas adJcr 
chercher une boifTon étrangè- 
re qui ne fçaurok autant 
valoir, 

le répons fans vouloir di- 
minuer le meritedu vin 5 donc 
je ne prête n s pas de blâmer 
le droit ufage , qu*cn pluiieurs 
rencontres le Café lu y eft pre* 
ferable 3 comme il y en a, 
dans lefquels le Café doit cfe- 
der au vin. II y a quantité 
fournies » de femmes & 
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denfansqui naturellement ne 
peuvent point fujporter le yiîfj 
à qui Je Café ne fçauroic t]ut 
tre utile- D ailleurs tous ceux 
qui ont de Ja fièvre > des mzm 
de tête , & plufîeurs autres 
indifpoficions ,fcroient incom- 
modez du vin 5 au lieu qu'c 
ces occalïons le Café leurE 
du bien. 

Il fe fait dans les eftonia 
chauds ëc dans les excès d 
vin ? une efpece de dift 
lation fcmblabîe à celle qui c 
fait artificiellement, Lc/pri 
(c fepare dabord j entre dan 
les veines s agite le fang ave 
rapidité * Se blelTe les mem 
branes du cerveau : ce qu 
refte dans lefbmac ^eft le vi- 
naigre > ou le tartre du vin 
diflbût dans du phîegrne y 
ce carcre porté dans les boyaux 
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y caufc la colique , dam les 
reins lagravclle > dans les join- 
tures la goûte j le Café ne fait 
rien de tel. Son efptit neft 
point fi inflammable que feC- 
prit de vin. Il n'y a point dans 
le Café d acide qui puifTecau- 
fer ces incommodités. À in fi 
quelque excès que Ton fifîe 
de ce breuvage , on n*en ref* 
fent poinc de mal de tête , 
& on n'en eft point enyvré, 
il ne produit ny gravelle 5 ny 
goûte y comme je diray dans 
la fuite j de force qnon ne 
fçauroit défavoiier qu'il ny ait 
bien des rencontres , 011 il eft ■ 
à préférer au vin* Et à pro- 
pos de cela , il ne fituc pas 
oublier une particularité , qui 
fortifie beaucoup mon opi- 
nion. C'eft que le Café de- 
feny vre fur le champ % d u inoins, 
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ceux qui ne 



font 



pas y vres an 



*Bicjî des 
gens gui* 
ont fait un 
grand Sé- 
jour à Lon- 
dres, m'ont 

ccccc feule 
wlte-Ià, ils 
vont au âï- 
Ià de trois 
mille. 



dernier degré : en voicy un 
exemple. Un de mes amis s e- 
rant hiûé furp rendre aux 
agréemens du vin , le mit k 
jouer au Piquet après le re- 
pas j il perduk fon argent r 
parce que les fumées du vin 
luy faiîbient voir coeur pour 
carreau : je le tiray à part 3 
& lay fis boire une bonne 
taiTe de Café , enfuite dcqtioy 
il revint au jeu l'écrit & k 
vue auffî libres qu'il les a voit 
eus à jeun. Aptcz cela les Par* 
tifam du vin s ne doivent pas 
fc dfcdarer ennemis du Cafc, 
C'eft pour cette raifon , qt:e 
par politique ^ on deffendic il 
y a quelque rems en Angle- 
terre les cabarets du Café, 
qui y font dans un nombre 
incroyable , * & on n y deffen- 
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dit pas ceux du vin , parce 
que dans ces premiers, on rai- 
fonnoit avec un grand feus 
froid des affaires d'Etat , & 
du Gouvernement : au lieu 
que les fumées turbulentes du 
vin mettent bien- tôt les gens 
hors des moyens de parler fi 
ïërieulement- Le Café ayde 
donc mer veille ufement k pre- 
mière coclion , &c en empêche 
tous ïes delordtes* On apelle 
en Médecine première co&iori, 
le changement des alimens , 
qui fe fait dans leftomac t en 
une fubftance blanche & li- 
quide, qu'on nomme Chyle* 
èc lors que ce Chyle cft cuit 
& fermenté bien à propos 3 
& qu'il na reçu aucune alté- 
ration pat les intempéries , ou 
obfhu étions des entrailles &c 
premières voyes par où H paflc, 
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il fe convertit en un fang loua- 
ble , duquel les parties croif- 
fent , fe nourriiTent & fè 
main tiennent dans leur état 
naturel : c'effc ce qu'on apelle 
féconde &c troi fi éme coction; 
Or si\ cft vtay > comme il n en 
fem pas douter, que les vices 
de la première codion ne fe 
corrigent point dans la fcccL 
de ny dans la troifïcme > ce 
à dire i que d'un chyle mal; 
conditioner il ne s'en fçauroit 
faire un bon fang » ny dun 
médian t làng une bonne nou- 
riture» Il neft pas moins 
confiant que Ibrs que ce chyle 
a acquis toute la perfection 
qu il doit avoir > l'animal doit 
jouir d'une parfaite faute , û 
quelque caufe externe ne l'en 
empêche. 

11 fkut ajouter que le Car 
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fé étant composé de deux 
fubftances > lune fabule , Se 
volacile > 8c l'autre terreftre , 
comme je l'ay déjà dit La. 
première émoufle la trop gran- 
de acidité du levain de lefto- 
mac /& adoucit le chile, com- 
me les Tels volatils adoucit 
fent tous les acides j & la 
parcie terreftre eft déterfïvc , 
& tant {qïz peu reiïerranre 3 
ce qui la rend très- propre A 
leflromac a dont il fortifie le 
ferment par ia qualité abftcr- 
live y il en netoye le limon , 
atiflî bien que celuy des me- 
nus boyaux > & confomme 
même par fi fecherefîe les 
humidités fuperfluës des par- 
ties nourricières : outre que 
par fon alcali , " il abforbe les 
aigreurs indigeftes qui peu- 
vent floter dans les premières 
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voyes , il refifte fans contre- 
dit à toute corruption , 

5 opofe fortement aux coagu^ 
lacions s qui font la eau le h 
plus commune des maladies 
ce qui fait qu'il ayde beau- 
coup à cette tranfpiration in- 
faillible qui entretient la bon- 
ne fan té. Or comme il ef 
bon dans la Médecine de join- 
dre l'expérience à la raifoa. 
On pourroit raporter ic 
quantité d'exemples de parti- 
culiers > que Fufage du Café 
a guéris de leurs indi /por- 
tions d eftomac : mais il ïuffic 
den citer un gênerai & con- 
vainquant. C'efl: que quo} 
que les Turcs ne boivent que 
de l eau , qu'ils mangent plus 
de légumes > de laitage &C 
de fruits , que de viandes j 

6 que même ils fe fervent la 
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plu /part du pain ians levain , 
&L cres-peu cuit j, ce qui de- 
vrait ruiner entièrement leur 
eftomac 3 cependant ils n'en 
font incommode z que très 
rarement , ce qui ne peut ve- 
nir fins doute que de l"ufa- 
ge du Café* Car quoy qu'ils 
ayent â autres boi lions , com- 
me le Sorbet , le Chofaf^fait 
de miel & de rai fin s fecs, 
& i aigre de Cèdre a il neft 
pas croyable que ces breuva- 
ges coinpoiez deau , de jus 
de citron 5 de fucre , ou de 
miel 3 foient capables de cor- 
riger les crudité z de leftomac 
que doivent caufer leurs ail- 
mens indigcfles. Outre qu'ils 
ne boivent gueres de Sorbet 
que dans i Eté 7 au lieu que 
Tnfage du Café eft continuel 
parmy eux. Cependant en 



Traitez nouveaux & curieux du café, du thé et du chocolaté. Ouvrage 



ïio Traite' 
France, où les vins ne (on 
point mauvais , on ne laiflc 
pas d'êcre fort ftijet aux in 
diçeftions , & aux maux d cf- 
tomac j quoy qu on n y rnang 
pas rantdalimens cruds & in 
digeftes qu'on fait dans toui 
le Levant. On a vu fur c 
fujet un effet admirable di 
Café dans la perfonne d> 
Mon fie lu le Marquis de Cri! 
dw*Lci> ^ on - * Apres une grande mala- 
Rutu ^Vo ^ lc > ^ a 4 ue '^ c lufage excef- 
fctrturçn fîf de la Limonade & d autre 
i Monipd. boi fions /èmblables qu*il avoi 
employé pour écancher fa foi 
& pour le plaifîr 5 Uiy avoient 
gâté leftomac & ôté toute 
Ibrte dapetit ■: le Café luy 
fît fortir par haut & par 
bas > des pelotons d'une glai- 
re vifeide & recuite , laquel- 
le apparemment tapiffoit , & 

boucboii 
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ban choit les pores de lcfto- 
mac 3 par où le levain s'infinue , 
& y pâlie pour diflbudre les 
simiens , & picoter cette 
partie. 

Il effc vray que le Cafe ex- 
cite rarement Je vomiiïemciit> 
Deanmoim il l'excite , & fur 
tout quand le fonds de ieflo- 
mac eft plein de refte de chyle 
indigefte & de glaires ? par- 
ce quil les fond , Se les ace - 
nue , Pc que ces crudités ne 
pouvant devenir un bon ali- 
ment 5 lettonne eft excité par 
la tiédeur dti Café a les rejet- 
rer avec elles. Hors de ces 
rencontres qui n'arrivent même 
qua quelques perfonnes 5 le 
Café an ère les vomiiïèmcns, 
qui ne viennent fouvent que 
d'une humeur trop acide & 
trop corrofivc ? qu'il adoucie 

F 
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pitr Ion fd volatil 3 & qu; 
é moufle pair fa partie huy 
teufe. 

Apres avoir ct^bJy nett. 
ment comme je J ay fait , qu 
le Café procure une loiïaK 
digeftion > on doit comprea 
dre qu'il doit auiTi être bon 
pour empêcher la gentraÛQj 
des vers 3 qui ne font que 
les ouvrages des indi^efrion 
Se des crudités de leliomac 
ou des glaires qui croupi! 
fënt dans quelque cavité du 
corps 5, & que par fon amer- 
tume , il cft propre aufïî bien 
que les autres drogues de ce 
pour, à refîfter à la corrup- 
tion. 
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Des m&lsdus du hm ventre , çr 
de ce lie s d^s femmes an f quel- 
le* le CœfmS propre , de la 



ïe la goûte* 



IL ne faut pas douter que 
iî le Café cft propre com- 
me on vient de voir 5 à dï(- 
fcudre les glaires de 1 cftomac, 
il ne Je fait aufli par la 
me me raifbn à fondre la pi- 
Cuite vitrée des boyaux * qui 
y eaufe louvent la colique, 
& à refoudre auffi peu à peu 
de fembkbles humeurs vif- 
queules , qui embar raflant les 
petits vaifleaux du &ye > de 
la ratte & du pancréas, y eau- 
fem des obft ru étions fâche u- 

Profil? Alpin dit quil cil 
F 2 
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plus efficace pour ddopilcr 
que la ceint m e de chicorée 
amére , du goût de laquelle i 
aproche 5 que Ion a en fer 
en Egypte pou les obftruûi 
ons des vifecres , & pour le 
tumeurs du foye y & de Ja 
rate* 

Fejlingius a (Turc qu*il eft ex- 
cellent ï lors qu'il y a des fua 
froids & épais, qui font des 
oblïrudions dans les entrail- 
Jcs & dans les vaiiTeaux dif- 
persés par tout le corps : S 
cét effet eft fi inconcevable > 
qu'il eft la cau/e qu on a pris 
Je Bmichum ËAvUtnut s pour 
le Bon ou le Café > à caiife 
de la même vertu qu'il Iuy 
attribue* Tous les Modernes 
:eft anfîi 
fen 



en conviennent: . 
pour cela que Ion s'en 
avec beaucoup de fuccez aiiï 
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perfbnnes phlegmatiques 5 &; 
aux filles opilées t dont phi- 
fieurs ont été guéries par le 
feul ufâge de cette boiffon- 
Et comme npm avons vcu 
par fon Ànalyfe qu'il abonde 
ibrt en fel volatil : on ne fe- 
ra pas flirpiiis qu'il foh capa- 
ble de corriger tous les mau- 
vais levains de h mafle du 
fan g , de la defïecher par la 
confomprion de ce quelle a 
de plus humide 5 & de plus 
gluant j de redonner aux hu- 
meurs les plus cpailfes 11 11 
mouvement réglé , & de les 
fubritifer afsés pour pouvoir 
être chaffées par les voyes or- 
dinaires. 

On doit conclurrc de Ja, 
qu'il doit auJlî être fort boa 
pour procurer les mois aux 
femmes. C eft ce que lexpe- 
F 3 
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rience journalière jn 
lie tirs Auteurs aflirrent qu'il 
emporte les obftruftions de h 
matrice , Se qu'il eflTuciiê pour 
faire venir les évacuations or- 
dinaires des femmes lors qu el- 
les font, fiipprimécsH Les Egyp- 
tiennes & encore plus les 
Arabes , sen fervent familiè- 
rement dans cet ce vûë , lors 
qu'elles les ont > pour les fai- 
re couler avec plus de facilité, 
& plus dabondance 5 ou pour 
les faire revenir lors quelles 
fonr arrêtées. 

Au refbe ■ comme la pluf- 
pm des maladies des femmes 
dépendent du dérèglement de 
cette évacuation naturelle & 
ordinaire , il eft à p refumer 
que le Café fervant à les cor 
figer , doit être auffî parfaite- 
ment bon à plufieurs autres 
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in disposions de ce fece. Les 
vapeurs de mere qui (ont cau- 
sées par un mouvement me- 
gulier des cfprits qu excitent 
les matières hétérogènes & 
corrompues dans le bas ven- 
tre , ou dans la maflfi du fSijgj 
font calmées par ion fcl vola- 
til 5 qui adoucir: les pointes de 
ces rm titres acres. 

Un Mcdecîn célèbre de ÎWwifîwi 
Sain congé a écrit à un de * 
nies amis, qu'il fçait par une 
expérience inconcevable que 
le Café pris bien chaud eft 
d'un grand fecoùrs pour *J es 
femmes qui dans le terris de 
leurs ordinaires foufFrént des 
tranchées douloureuïes> parce 
qu'il rend le fan g moins acre 
6c plus fluide. 11 ajoute qu'on 
en peut donner fans danger 
aux femmes au moment qu M* 
F 4 
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les viennent d'accoucher pour 
reihblir leurs forces diiïjpées j 
que cela £tit parfaitement bien* 
& qu'on peut leur en faire 
prendre deux ta fies tous les 
jours tant qu'elles font en 
couches. 

Voiîà bien des remarques 
confiderables , par lefquelles 
on doit juger de l'excellence 
du Café: ce ne fl pourtant pas- 
là que fc terminent Tes bonnes 
q imlîtc z . Il e ft fo lt ve rai n po u r 
tenir les reins ouverts , pour 
donner pafTage à la ferofîté* 
Paî»fon iel volatil il ranime 
6c entretient la chaleur natu- 
relle , iî débouche puiiïkn- 
ment tous les endroits par où. 
il pafle , il exalte & adoucit 
les levains des entrailles } & en 
perfectionne les fermentations 
dont il change le caradere j 
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]ors quelles dégénèrent j & 
par ce moyen il rameine à un 
liant point de perfection toute 
rceconornie nat u relie, C e ft 
fans doute fon fréquent ufage 
qui garenne les Turcs de 
Fliydropifie , & qid fait que 
cette maladie eft c tes- peu con- 
nue en Levant. Les Ànglois 
avouent y par un écrit qu'on 
imprima à Londres il y a dix 
on douze ans 3 quelle eft de- 
venue beaucoup pins rare pir- 
my eux , auflî bien que la 
goure , depuis qu'ils le fer- 
vent fou vent du Café i & jcg 
ne doute pas que fi' nos Bi- 
berons -voulaient fc partager 
entre Iby 6c lé vin 5 ils ne 
fulTenc beaucoup moins fujets 
4 devenir hydropiques- 

Mollcnhnc Médecin Aie- 
m^nd allure dans fon Trai- 
E S 
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té de h goûte vague feorbu- 
tique , que les Danois 3 les 
Suédois & les Ho! a ado i s 
éprouvent tous les jours l\iri 
litc du Café dans les maladies 
hypocondriaques & jfeorbu- 
tiques. On n'en doit pas être 
furpris , puis que ces mala- 
dies viennent des humeurs 
tareareufës s acides & cor- 
lolîvès^qui ont befoin actri 
adoucies par des remèdes tels 
que le Café. Àulîi les autres 
plantes & drogues qu'ils cm- 
pbycnr pour Je Scorbut abon- 
dent extrêmement en fHs vo- 
latils r comme entre âufrés fe 
Cochlearia & le Crcflbri 
deau. 

Ce qui a encore acquis dé 
Ja réputation au Cafc,eft là 
faculté quil a de preferver de 
m goivelte &de la goute > qui 



Traitez nouveaux & curieux du café, du thé et du chocolaté. Ouvrage 



- page 1 58 sur 486 



D V G A F JZ ■ 1 jï 

font deux confines germaines. 
Soir que la matière de l'une, 
Se de fautre foi: fou t nie par 
l eftomac s foie quelle vienne 
de la malle du fang , ce breu- 
vage qui corrige la codion 
vicieufe de lellomac & qui 
purifie le fang , ne fçauroic 
qu'être propre à prévenir les 
accès dé ces deux grandes ma- * un g<yw 
ladies. Voicy ce quun p^rci- S^i*- 
culier de Genève * en écrivit A ^^1^ 
un Médecin de cette ville * **** Mcn - 

■l il- i n ' ,CLLr Gras, 

H y a plus de vingt ans, celt home d>« 
à dire lors que le Café corn- ^ 
m^nçoit d'etre en ufage dàns tlt>[1 
ec Royaume: unGentilhom* 
me j dit- 1 il , de mes voifîns 
nommé M r Dfcvcrace 9 qui a 
été attaqué de la goûte dez 
de vingt cinq ans juf- 
^iies à celuy dé foi x an te dont 
il cft à prefent âgé y à peu prés 
F £ 
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de mon tempérament » gros 
& replet T u{e depuis environ 
quatre ans > dune petite grai- 
ne noire qui vient des Indes 
nommée Café ^ par le moyen 
de laquelle il s'eft garency des 
attaques de ce mal depuis ce 
tems-Ià , qnoy qu'il eût déjà 
les mains & les pieds noués, 
II dit que cette décoction pur- 
ge les fer o fîtes & les luimeurc 
fuperflues. Il a voit comme moy 
un gros ventre qui seft en- 
tièrement abaifsé. Il ma fore 
concilié d en u(ci\ mais je ne 
lay pas voulu faire 3 fans avoir 
vôtre bon avis. 

Cet exemple des qualités, 
favorables du Café pour la 
gonte s cft remarquable : en 
voicy un autre qui ne l'cft 
pas moins > que j'ay en main 
depuis Tannée i6~é* 
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Un Révérend Pere Àuguftià 
décbaufsé delà ville de Mar- 
seille , nommé le Pcre Alexan- 
dre d'Aï ber tas âge de foi- 
xante cinq ans , travaillé de 
la go me dez Fâge de quaran-> 
te , ayant par hazard tué du 
Café le matin à jeun durant 
quelques jours confetti tifs 
dans fa foi x an te deuziéme an- 
née , s'en trouva extrêmement 
foulage s ce qui l'obligea de 
continuer à s?en fervir , & il 
3uy a fi bien reufli , à ce qu'il 
m adk !ay-même 3 que durant 
ks deux années précédentes % 
il n'a e& aucune ateinte de fon. 
mal II eft vray que dans cet- 
te troifiéme année il en a fou- 
feft quelques a tu q ires s mais 
beaucoup moins rudes que 
celles qu'il avok eues avant 
quç de le fervir de cette dé- 
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eodion , encore les impute- til 
à ce qu'au commencement du 
Prmtems il négligée dé le pur- 
ger comme il a voit accoutumé. 
Il n'en prend qu'une talîe 
tous les matins , & il aflure que 
dans le même moment qu'il 
la boir il reflent de la dimi- 
nution dans fon mal , foit 
que cela vienne d'un effet de 
h force dé fon imagination >, 
on de celle de Ja vertu de fon 
breuvage. 

Un Religieux du moins 
fëxagcnairè j qui eft èn cette 
ville, après avoir été tourment 
ré long-tems de cette mêmâ- 
maladie > en a été fi bietï gué- 
ri par le fëul ufage du Cafi' 
quil y a fept ans à ce que j 
fçay de fa propre bouché | 
qu'il n en a reïTenry aucune 
douleur. le me fereis fait an 
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grand plaifîr d'apprendre Ion 
nom & Ton Ordre au Public 5 
mais ion fcrupule y dont fans 
doute rhumiliré eft l'unique 
motif 5 n a pas voulu m'accor- 
der la liberté 'de l'un fty de lau- 
tre. Ce Pere cuit fon Café 
(f une manière llngdiere : car 
il le fait bouillir durant une 
demy heure. 

le rapporterais d'antres preu- 
ves de cette qualité du Cafë 7 
mais je ma libre que ce Êjûei 
j'en ay dit fufiît pour en 
établir la vérité ? qui me pa- 
roi t encore fortement apuyée 
par ce que nous raportenteeux 
qui ont demeuré long-tems en 
Levant , de la rareté de la 
goûte ea ce pnys-Jà , de la 
gravelîe & dé la pierre : ce 
qui ne peut écre que par l'ef- 
fet de Village fréquent de cet- 



de Mon- 
JTcur SpoGj 
Médecin 



de Lyca> 
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te boifîbn auffi propre pour 
ces maladies , que le vin leur 
eft contraire- 

Dans la déduction des vertus 
du Café, nos Auteurs on; ou- 
blié, qu il eft fort bon contre Je 
cours de ventre > & contre le 
flux de {^Yig.MonJïeuy le cheva- 
lier chœrdi® , qqi doit à fa feule 
verni cette qualité , m'a fait 
l'honneur de niafllirer par une 
de fes Lettres , qu'il s en eft 
très- utilement fervy en Levant 
pour fe guérir d'une violence 
diarrhée. Il en prenoit trois 
ou quatre t ailes par jour le 
plus c ha n dément qull Je pou- 
voit fouffrir : ceux qui ton- 
noiffent cét illuftre voyagent 
içaveut que fa iïncerité doit 
purger de tout foupçon de 
déguifcmcnt les chofes quiE 
avance. 
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Chapitre XL 

J}£ Pufagc d& Cnfê four les 
maladies de la p&iîrme s du 
lait Çxfete\ & de tcffit fa- 
vorable du Café pur la £^ 
ri for» des fevres* 

rOutc la malTe du fâng 
paflant dans les poûmons, 
par le moyen de la circula- 
tion j il efl: impoïïîble que le 
fan g étant impur le poûrrçon 
ûe s en reflente : c'eft pour- 
quoy fi Je Ging eft chargé de 
glaires y ou de trop de ièralî- 
tcz * il doit faire de [embar- 
ras daas la poitrine , & eau fer 
h toux j la courre halainc 
& 1 oppreflion» Ainù il cïï très 
certain que dans ces rencon- 
tres , le Café eft d un grand 
fccoutt* * Un Médecin de cec- J* fym 
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te ville maflure qu'il Ta or- 
ordonne rres fouvent avec fu< 
ecz à* des perfonries qui 
choient beaucoup , & a des 
M' RSdetL. Afnmiques. * Un Profeiïeur 
de Montpellier m'écrit auilî 
qu'il en a veu une expérience 
fingtïliere fur un homme de 
confïderatiôn de ù. vilie 3 Gon* 
ici lier la Cour des A y des. 
Ce malade fe trou voit obligé 
de cracher iiiceflamment , & 
étoit quelquefois réduit aux 
abois par fa viicofïté des tiiS* 
tieres falivales* II a été déli- 
vré de cette indifpofition par 
Fu/âge du Café : par ce mo- 
yen il s eft procure un bôri 
chyle y qui ni embarrafsé Ton 
jfang de rien de vifcîde , 
de gluant ? èn comparai/on de 
ce qui luy arrivoir. Il en 
prend le matin > ou d'abord 
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d v Cape* 13;? 
après qu'il a dîné. 

On a v£u pluficurs prcdica- ^ cm ^ K r 
tcttrs le lervir utilement du fuite. 
Cafc pour Ce fortifier la voix, 
& une perfbnne digne dé 
foy , ma afîuré qui! avoit 
connu familièrement en Italie 
un grand Prédicateur 3 qui 
ne montait point en Chaire 
qu i! n'en eut pris une rafle i 
parce que l'expérience lu y 
avoir apris que cette boilfon 
dilatoit la poitrine , rendoit la 
voix pins claire 5 fortifioit les 
reins & h tête , & rabat oit 
les fumées de TeftoiTiac- 

Le P. Nicolas Capucin, 
qui paflè univcrlellement dans 
ion Ordre pour un homme d'u- 
ne vertu à le diftinguer 5 & re- 
connu danslaplufpartdes Chai- 
res les plus eonflderables du Ro- 
yaume pour un Prédicateur 
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Traite' 



d'une érudition & d'une éfo 
quence iîngulieres , a avoué 
à plufieurs de fes amis , que 
bien des fois il luy éïoit arri- 
vé de fe jet ter dans Je dernier 
epuifement par des fermons 
que la c if confiance du tems 
ou celle des fujets ^ avoir ren- 
du plus long* que les règles 
de TArt & fufîige accoutume 
ne le permettent : mais qu'en 
ces oce a fions un couple de taf- 
fes de Café |>rifes le plus 
chaudement qu'il fepeutjre- 
paroiemfl bien fes efprirs, & 
luy redonnaient f\ prompte- 
ment fes premières forces» 
qu'il fe tLouvait en état de 
prêcher de nouveau fur Je 
champ 3 avec ia même vigueur 
& le même dégagement que 
s*iï u a voie point parlé de rouî 
le jour- 
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Un autre Religieux du mê- 
me Ordre , qui 11c Je cede , 
ny en mérite, ny en feience* 
ny en aucune autre partie à 
eduy que je viens de nom- 
mer j ma dit qu ayant un jour 
à prêcher dans une ville , Se 
dans un Auditoire fort con* 
fiderable* il luy arriva inopi- 
nément un accident qui le mit 
hors de cour moyen de ren- 
dre l'action qu'il avoit prépa- 
rée , dont il perdit tout à coup 
juiques aux moindres idées, 
La cloche l'avertit dans ce 
fâcheux cont rerems * que Je 
moment qu'il falloir monter 
en Chaire nprochok > ce qui 
le jetta dans le dernier éron- 
nement, Dans cette extrémité, 
il fe reduilïc pour dernière 
refource à lemploy du Café r 
il en prk une tafle y qui luy 
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facilité 
engagen 



de ù 



atisf 



avec 



procura la 
re à fon 

cette particularité confïdera 
ble j qu a me fu re qu'il avaloic 
une gorgée de fa boi Son 
il sappercevoit fenlîblctnenc 
que les vapeurs qui occti- 
poient fon cerveau s'en reti- 
raient s & faifoient place aux 
pensées qui fembloienten être 
entièrement forties* 

Il eft confiant que pour les 
maladies de la poitrine* ilneft 
rien de pareil au lait Caferé, 
ou Café au Jait , dont je 
vais maintenant parler. Le pre- 
mier qui l a mis en ufage i 
ce que Ton croit , cfl up 
Médecin Allemand nommé 
Nathofius. U en parle dans 
TAlnbafladc des Holandois à 
la Chine qu'il a écrite. Il le 
faiioit cuire ? & Tapelloit fon 
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bouillon de feves > parce que 
le Café ciieft lUiccipçcÇ, com- 
me je I a y déjà remarqué- Peut 
être s en ccoit-il avisé à l'imi- 
tation des Chinois 3 qui don- 
nent le Thé avec le laie aux 
PJitifiques, & qui en pren- 
nent aufïi par régal. 

Un edebre Médecin de Gre- M> 
noble , a employé deptiis quel- 
les années le Café au laie 
&: en a fait de fort belles 
Cures. Ce qu'il a cû la bon- 
té de m'en écrire > cfi de trop 
grande confequence pour le 
taire 5 le voie y mot à mot- 
Poe r répondre à ce que fC 
vous fou Imitez de fçavoir iC 
au fujet du lait Cafetê j je« 
vous dira y qu'il y a cinq ou < 
fix années que j'en fais ulcr* c 
dans toutes les maladies 3 olîcc 
nous avons accoutume à or < c 
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>7 donner le lait, le n'en ay ja 
>5 mais veti aucun mauvais cf- 
5 , fer 3 & ce qui efl mcrvcil- 
î3 leux , ceft qu'il ne fe caille 
? , point dans Icflomac , qu'î 
, 5 noppiIe point les entrailles, 
qu'il ne donne pas à la 
^tete^ ne lai (Tant pas nonob 
„ flanc le mélange du Café, 
^d'adoucir 1 acrimonie des hu 
3 , meurs» d en calmer les fer- 
^mentacionsjd'arreterla Toux 3 
„de nourrir & dengraifler 
3 Jes malades : les raifons vous 
jpjOî font très connues, Iepour- 
5 y roi s vo us citer qu an uté d ex- 
périences que j'en ay fiâtes, 
s >Ien fis Tellay il y a fix 
5 >années fur moy mcoie. Te- 
»tois naturellement fujet à la 
35 migrabc , & ayant les en- 
trailles chaudes , je n'avois 
h jamais p& fupporter auçïifl 

lait. 
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kit. len pris durant fix fe- cc 
mairies , le plus hcureufe-cc 
me ne du monde f ce que ce 
j ay réitéré depuis plufîeurs«e 
fois , & encore le dernier * c 
mois de Novembre , avec ce 
tout le fuccéi que j'auroistc 
pu fonhaiter, Yen a y suffis 
fait prendre pkifieurs fois à<« 
ma femme qui fut à l'extre-c* 
mité d'une vraye Fini fie il« 
y 4 feize ans , 6c qui a étéce 
aux abois le mois d'Aoûts 
dernier d'une * Pleuroperip-CÉ; EnfU^rn*- 
neumonie, Cette violente ma-c ( 25?^, 

. t , luttions. 

ladie ayant ete calmée par« 
les remèdes ordinaires dans ce 
huit jours 3 il luy refta unctt 
toux importune > une cha-« 
leur aux poumons , quelle^ 
a naturellement délicats , &** 
un poulx fort fréquent, avec« 
une grande fediereffe uni-tf 
Q 
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/erlelk 



ce 



me fie 



7 „ qui 

3Ï appréhender quelle ne re- 
s5 tombât dans h Phtiïïe , & 
r> m obligea de la préparer pat 
5) les doux purgatifs, & delb- 
35 pîîacifi { ayant les vifeeres 
^nourriciers , & fur tout la 
5? ratc fort obftruésj A l uiàgi 
, 5 du laie dAnelfe , lequel étoic 
jjbien conditionné , & quel- 
le a pris très méthodique 
?5 ment durant un mois , mais 
33 fans aucun fuccez 3 Jon pouls 
„écant toujours de même, fa 
„toux plus importune , (es 
crachats encores plus aboift 
„dans, jaunes , & quelquefois 
33 verdatres , le plaignant de 
chaleurs & de quelques 



51 



>oprcfiîons de 
>ViQbftant l'exact 



poicrnic 
régime 



, vivre & les doux purgatifs 
réitérez toutes les femaines, 
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Voyant que lu&ge de ce f c 
hic iuy étoic inutile 5 je luy*c 
fis commencer celuy de va- ce 
ehe Cafeté * dont elle a pris^ 
une ch opine tqus les j ours« 
durant femaines , îa pur- a 
geotant de dix en dix 7 ou de^ 
douze en douze jours : I n- tt 
J&ge de ce lait luy a été lia 
favorable, que tous les fyrnp-cc 
tomes <jue je vous ay cyde-ie 
vaut marquez celTerent dans** 
h première huitaine j elle rc-sc 
prie un appétit extraordinai- a 
.re 3 & de l'embonpoint plus ce 
quelle nen a eu de fa vicj^ 
en forte que la femme d\jn*« 
de mes Collègues > qui ne<t 
la voit pas veuë depuis un te 
mois y luy difoit Jûcr.quoKc 
encrant dans fa chambre 3 el-cc 
le avoit cru quelle avoit uneu 
fluxion fur les dents > qu£« 
G * 
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„luy a voit fait enfler k 
„ jolies. 



Pour 



le Café 



préparer 
mettre une bonne cend 
lée Je laie fans un poilon, 
5 >brs qiul commence à sele- 
«ver, j'y Élis mêler une cuil 
«lier de Café > que je fais 
^bien démêler afin qu'il ne fe 
5 > mette pas en grumeaux : je 
m ne le fais que fort peu bouil- 
lir i ayant retiré le poilon 
35 du feu y la poudre tombe au 
^fond en peu de teins. le Je 
3> fais enfuite verièr dans une 
j,écue!Ie de fayence , après y 
a savoir fait mettre une aiil- 
J5 lier de CaiTonnade. Il ftui 
„îc humer gorgée à gorgée. 
5ï le plus chaudement quoi] 
,Tpeut : il ne ùxui rien pren- 
Éïâre de quatre heures f apr<k 
41 quoyon peut dîner, Lzdfr ] 
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fc que je mets du Cafédans» 
, Je poilon , eft de trois drag- tf 
mes : mais il faut fe donner« 
garde , Monficur T qu'il ne« 
ibît pas trop brûle , car il« 
donne rok un fort méchante 
goût au laïc 

Le rnèt&e Médecin mâ encore 
fuit Chômeur de m écrire ce qui 

II y a en cette ville iihk 
homme de la première quali-« 
te , qui depuis quatre ou cinq tf 
amiées, prend au Princems &.<e 
en Automne > du lait Cafeté ,u 
ce qui luy donne de la for- ce 
ce & de k ■vigueur durant te 
toute Tannée , pour rcfifter<c 
aux continuelles fatigues que« 
les exercices de fa pieté ex-« 
traordinaire luy caufent dansée 
les Hôpitaux & ailleurs, te 
G 3 
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J3 Ce qui eft de plus furpte- 
35 nant , ccft que cét uiàge 
„du lait Cafeté 3 empêche 
^le retour fréquent des 
J3 douleurs cruelles deftomac 
j,q«c les acidités lu y eau- 
35 fbknt. 

Apres avoir vû l'ami vie 
du Café y on ne fera pas en 
peine de rendre raifon de ce 
qu'il empêche la coagulation 
du lait > car puis qu'il abonde 
eu fel volatil 3 il ne peut man- 
quer de rompre la pointe des 
acides , qui feroienc capables 
de faire cailler le hit. Il n y 
a que les acides qui font ce- 
la ; le fel armoniac empêche 
bien la coagulation étant mê- 
lé avec le hk & le fucreque 
Ion y ajoute a quoy qu'il ne 
le face que foiblemcnt ? & <pc 
fimvenc il nefuffitè pas. C'eft 
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par la même raifon , qu'un 
f Médecin fameux ^ * fait pren- 
dre le but avec l'eau de chaux 
pour J empêcher de fe caiiler , 
& pour guérir les diflenrerics 
& les maladies de ia poitrine 5 
ce que le laie ne ferait pas 
tout feul , /ans ce correctif 3 
on an fcmblable 5 tel que nô- 
tre Café. le dois feulement 
ajourer au Mémoire de l'ha- 
bile Médecin de qui je riens 
tout ce que je viens de dire 
du lait Cafeté , qu on peut 
encore le prendre fans faire 
bouillir le Café dans Je lait., 
ce qui cil bon quelques fois 
de ne pas faire , pour ne p^s 
rendre le lait trop épais. Au 
lieu de cela, file Médecin le 
juge à propos pour k malade* 
on fera bouillir le Café dans 
l'eau à l'ordinaire 3 & an en 
G 4 



Clofiitt- 



Traitez nouveaux & curieux du café, du thé et du chocolaté. Ouvrage 



- page 1 79 sur 486 



15* Traite 
méfiera une bonne ta 0e avec 
une écuellée de lait , on bien* 
on le prendra devant le lait 
on après j car poutvcu ljuiIs 
fe mçlent dam leftoEnac , il 
importe peu de quelle façon 
on le prenne, le fçay des per- 
fonnes qui Tout cflàyé de tou- 
tes ces manières >, & sen font 
bien trouvées* Chacun clioi- 
/ira ce qui fera mieux de 
fort goût. En apparence ce mé- 
lange ne peut être que fort dé- 
sagréable : il ne lefl pourtant 
pas , fur tout quand le Cafii a 
boiiillydans le lait » & qu'il 
eft un peu epaifiî j car alors 
il a proche du goût du Choco- 
latc , que prefque tout le mon- 
de trouve bon. On peut em- 
ployer cette méthode * en ufanc 
du lait d anellc de même qu'en 
prenant de celuy de vache> 
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le ne douce point même que 
le TJié ne s acorde fore bien 
avec le lait y pub qu'il cil 
amer comme le Café & qu'il 
aproche fort de fes qnalitez. 
Les amers > quoy que purga- 
tifs j comme la Rhubarbe 5 
s'unifient tres-utilement avec 
le lait & ne le corrompent 
pas. 

Il n'y a que peu de jours qu'un Mt Dap ^ 
Médecin de Laufane a écrit à ê Jcs - 
un de les amis de cette ville , 
qu on fe jfert en ce païs la du 
lait Cafeté pour les goûteux. , 
& qiiïls en font louJagcz, 

Pour ce qui eft du Café 
avec l'eau , Monftcur jifonin 
que jay déjà cité 5 m'a/Ture 
par une feconde lettre s qu'il en 
a fait prendre à plufîenrsfebri- 
citans toû jours avec fuccez. Il 
j'ordonne quelquefois dan% 
G 5 
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J eau de Pimpinellc * à la fin 
des accez des fièvres intermit- 
tentes, ou à la fin des redou- 
ble mens des fièvres e©ntïnnéj 
pour diffiper lés vapeurs por- 
tées au cerveau- durant les 
accez , qui caillent tres-fou- 
vent des douleurs de tete îm 
portunes & pour vuider par 
les urines , la fcrofité ûlée & 
acre j qui pourroit refier daus 
Li lymphe , dàns les artères, 
ou dans les veines fans le fe- 
cours du Cafè. Il remarque 
même que durant la chaleur 
de laccez , une taffe de Caf£ 
defakere beaucoup mieux le* 
malades que la ptifane quoy 
que bûë copieufement 5 & U 
dit qu un de les malades d un 
tempérament fec & d une con- 
Jditution délicate, qui avoir eû 
huk accez de fièvre tierce h . 
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Ta voit adiré que l'altération" 
infuportable qu'ils luy eau- 
foienc j étçit beaucoup moin- 
dre durant les accez , au com- 
mencement defquds il luy 
avoic fait prendre du Café 5 
qui luy rendoit la chaleur de 
l 'accez beaucoup moindre 
qu'aux autres qu'il n'en a voit 
point beu. Il ajoute encore 
qu'il en adonné ibu vent très- 
utilement au commencement 
du froid des fièvres quartes 5 
mais le plus chaudement qu on 
le peut, boire 3 & qu'il se ft 
aperçu que cette boiïlbn ain- 
fi prifê 3 non feulement adou- 
cit, les douleurs violentes que 
Ton fouffre pendant le froid 
de l'accès , mais que mêmes 
il en a guery entièrement ,ei> 
tr autres Madame de Beau vais 
Aloniais, femme d'un Treio^- 
G 6 
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lier de Grenoble > qooy quel 
le eût k rate fort greffe & 
dure 3 n'ayant voulu pour 
tout remède , que prendre 
du Café* au commencement 
du froid de fes accez : fague- 
tifon fut parfaite fans aucun 
retour & fans aucune incom- 
modité j il y a cinq ou iîx an- 
nées, & depuis elle a joui d'u- 
ne très- bon ne ûnté. 

Il n'y a pas long-tcms qu'un 
de mes amis qui avoit eâ 
quelques accez de fièvres tier- 
ces provenans d indigeftion 
d eftomac * fut guery pat deux 
ou trois pnfes de Gafe : fie 
Monficur de U Chfure , que j ay 
déjà nommé a écrit à Mon faut 
$g§n jq^e Madame deLaufun 
âgée de quatre vingt & deux 
ans , guérie depuis peu d'une 
fièvre triple quarte par le Quii>: 
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quina : niant enfui te du Ca- 
fé en cfl comme rajeunie , Se 
marche fans bacon 3 ce qu'elle 
ne faifoic pas il y avoir plu- 
iïeurs années. 

* Voie y un autre exemple 
aflez remarquable du fticcez 
du Café pour la guerifon des 
fièvres. On m en a envoyé 
Je mémoire dans le tems que 
j'écris eecy, M^nfieBr d$ is 
Garde , habile Médecin de 
Nîmes , après avoir fenty du- 
rant quinze jours im grand 
dégouE j une infuportable pe- 
fanteur àl eftomac d abord qu'il 
a voit mangé, &: desraports ex- 
trêmement aigres 5 tomba enfin 
dans une fièvre intennittenre 
double tierce , dont les accez 
dui.oient quatorze a quinze 
heures. Il en ciïuya quatre 
avec beaucoup de fitigue^fit 
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Bien loin que les purgatifs lw] 
procuraiTent aucun foulage- 
ment * il s'en trouva plus mai 
routes les fois qu'il en prie 
ce qui l'obligea à négliger h 
- purgation & même h iàigtiée 
qu'il ne crut pas nece flaire 
dans fëpuifement où il croit. 
Il s'apliqua uniquement à ré- 
parer les defordres de fou efto- 
mac y il crut que le Café 
ctoit tort propre 3 corriger 
les crudicez acides qu il fen- 
foic & qu'il ne douta pas qui 
ne fuflent la véritable caufede 
(on indifpofîtlon. II en prit 
deux ou trois grandes rafles 
par jour dans le tems de l'ifl- 
termiiïïon : h ftute Juy fit 
connoître qu'il ne s'étoit pas 
trompé : car dcz le premier 
jour qu'il en ufa , laccez qu'il 
devoit avoir diiparuu U coor 
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tînua d'en boire de même 
trois fours de fuite, avec quoy 
fans autre fècours de h Mé- 
decine 3 il recouvra fa premiè- 
re fan té, 

Chapitre XIX. 

IV tut ili te àu Café pour les 
maladies de la tête & fil 
tient tes fer forme s éveillées. 

Es deux parties dont on 

I 1 | « r t n Sentiment 

r con vient que le Cafc ell dcM* dt 
composé i l'une groffiere & Cl ° 
terreftre 3 lautre fubtile & 
fpiritueufe ; cette dernière 
quorr peut apeller nitroful- 
pluiree * comme participante 
du Salpêtre "& du Soufre , a 
beaucoup de conformité avec 
les cfprits animaux 3 qui en 
font reparez en peu de tem*. 
Cela veut dire 7 pour nxex- 



D 



^■1 
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pliquer plus clairement 5 q 



; fubft 



fubtile & va- 



cance 

htile j a fes petites parties a 
peu prés de même grofleur ^ 
de même configuration & de 
même mouvement que I clprit 
de vie a les fiermes* Le vin 
a auffi beaucoup de ces pai- 
ries j mais elles ne font pas 
fi pures > ny ne s acordeuc pas 
fi bien à celles qui çompo- 
fent TeJprit animal : car k 
vin a beaucoup de parties Iie- 
rerogenées , qui /ont faciJ&- 
meac enlevées avec fon efpriE, 
& qui par ce mélange trou- 
blent facilement les fondions 
de la tête , quand elles y font 
montées : m lieu que le Café 
a fes petites parties plus pures, 
plus uniformes £c moins dif- 
iîpables, Ce qui le rend pro- 
pre à rendre Ja tête plus ft 
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me : & fans contredit un des 
plos feu fi bles & des plus 
promts effets qn'jl face > e'eft 
de calmer promptement les 
maux de tête , ce qui arrive, 
fi je ne me trompe , on raba- 
tant les vapeurs de leftomac 
qui en font fou vent la caufe s 
& en empêchant qu'il ne s'en 
engendre de nouvelles, Il y 
en a même qui en font fou- 
lagez , en recevant la vapeur 
du Café > lors qu'il bouc dans 
le coquemard f ce que pro- 
duit fans doute fa partie 
volatile, 

le viens de dire qu'un des 
plus promu & des plus fen- 
fîbles efïèu du Café , étoK 
de foulager les perfonnes aca- 
blécs ât maux de tête. le l'a y 
pûdirc non pas fur le raport 
dauttuy > mais par ma pr<*- 
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pre expérience. 



I T E 

lama 15 

me ne fut tourmenté d'une 
migraine plus douloureufe 5 
plus longue > ny plus fréquen- 
te, qu'étoit celle qui ma per- 
fecucé durant un grand nom- 
bre d années. Il n'eft rien que 
je neuflè tente pour nie foiV 
traire aux rigueurs de fes at- 
taques , elles étoient prefque 
ordinaires. Les faignëcs , les 
ïavemens , les Médecines > les 
abftinences &les bains,a voient 
été mis inutilement en ufage. 
le leur fubflicuay ccluy du 
Café s qui , grâces en foiens 
rendues à Dieu , en tres-peil 
de tems, me mit i couvert de 
la continuation des vi fîtes im- 
portunes de cette cruelle enne- 
mie- Elle a fi bien oublié le 
chemin de chés moy depuis 
que je me fers de cette boif- 
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fon > qu'il fe palTe des années 
entières fans que nous ayons 
riçn à démêler enfcmble* le 
dois au icul Café , fécondé 
de la benediction de Dieu 5 
cet avantage , qui en vui- 
dant ma icic des infuparta- 
bles douleurs qui la tourmen- 
toient , a û fort remply mon 
cœur des fentimem d'une juf- 
te recounoilTance envers mon 
libérateur , qu'il me feroit 
afsés difïcile de n'en pas faire 
l'Eloge i û ce que j ay dit de 
fes admirables & extraordinai- 
res qualitez ne Ta voient déjà 
fait, le ne fitis pas le fenl qui 
luy (oit redevable du ne pa- 
reille délivrance $ peu de per 
fon nés l'ont employé en fciw 
blables occa fions > fans en ob- 
tenir le même fectmrs j S£ 
principalement ceux de qui 
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les maux de te te ven oient par 
/ympathie de Teftomac , ou 
des entrailles. Il n'en efl pas 
ainfî lors que cette douleur 
procède dune trop grande 
fenfîbilité des membranes du 
cerveau > de leur inflamma- 
tion 3 du prcfîemcnt d'un fan:; 
impétueux 7 dune caufe ma 
ligne j oi> de quelque autr 
qui aie (on fiege dans ce 
parties-là, le remplirois n 
Volume plus gros que ne fer 
celuy-cy 3 fi je voulois rapor- 
ter tout ce que je fçay des 
guerifom qu'il a opérées de 
cette forte dindifpofïnon. Les 
deux exemples lui vans que f ay 
choifis dans un nombre cou- 
fiderable que j'en pourrais pro- 
duire j /crviront à perfuade 
les plus opiniâtres y de fes qu 
litez favorables & iiiuxmnqu 
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les pour cela ; & s'ils ne le 
font, coût ce que j'en pont- 
rois dire ne les en couvain- 
croie pis. 

le tiens cette Hiitoire de 
M&nfieur Dthenmit, le ne 
fçauroîs mieux encrer dans la 
preuve des vertus du Café 
pour les mmx de tête que 
par J expérience qu en a fait 
Madame de Brtére * fotur de 
Mvnfitut Coifc&ti , femme auf- 
fî connue dans Paris par Ion 
mente > que par la beauté- Il 
y avoit long- ceins qu elle étoit 
tourmentée d'un mal de tête 
fi violent , qu'il fbrçoit fa 
patience & luy arracliok à 
toucc heure des cris qui fei- 
Ibient pitié. Elle a voit été 
pendant plufïeurs mois en 
proye à tons les Médecins Se 
a tous les Charlatans- La 
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douleur , linibninie £c les 
medes , lavoient jette dans 
une maigreur & dans une toi- 
bleflc extraordinaire ; il écoit 
dangereux de faire de nou- 
velles tentatives pour fa gue- 
rifon , ôc il fembloit qu'il n'y 
avait plus qu a la laiiTer mou- 
rir en repos. Cependant le 
Médecins qui la traitoient ne 
pouvant fe refondre à luy fai- 
re quartier dans cette extré- 
mité j eurent la hardieiTe de 
luy ordonner le trépan, & la 
livrèrent par un coup de de- 
fcfpoii: entre les mains des 
Chirurgiens. Lexcez de fes 
fouffrances la fit refoudre à 
cetee terrible opération- Lap- 
parcil étoit déjà prépare 
& la malade munie de fes 
Sacremens > étoit prête à ce 
dernier fupplice 3 quand un 
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Archidiacre de fes amis , en- 
cra dans fa chambre : hé Ma- 
dame 3 luy die-il, ( après avoir 
appris ce quon alloic faire ) 
ne voyez vous pas que vous 
êtes entre des mains dange- 
i eu fes : ëc puis adre liant là 
parole aux Chirurgiens : & 
vous, continua-ul * ne voyez 
vous pas quelle va mourir 
encre vos mains ? Sortez igno- 
rant & barbares que vous 
cces : je vous empècheray bien 
de la facrifîer à votre avarice, 
je me charge de fa guerifon. 
Un des Chirurgiens répondit 
ingenuemenc j que l'opération 
Kty paroiûbit trop hazardeu- 
fe & l'ordonnance trop har- 
die j mais qu'ils écoient faits 
pour exécuter quand Meilleurs 
les Médecins avoient ordon- 
né : ii ajouta qu'il lié coupas 
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fâché qubn l'empêcha: de 
travailler , g£ il fe recira fans 
sbpiniacrer davantage ? les 
autres le fuiyirent y Se après 
leur départ Monfieur f Archi- 
diacre s'aprocha de Ja malade 
& ki y dit : Madame 5 }e pie- 
tens vous guérir par le plus 
innocent des remèdes, Prenez 
tous Jes jours quelques talTes 
de Café > vous Jerez foui âgée 
en très- peu ât tems , & en 
moins d'un mois vous Jerez 
parfâiteme nt guérie, le vais 
vous en accommoder tout à 
flieure & vous apprendre à 
îe préparer. Il en envoya que^ 
rir c[iés lu y 3 il le fît bouillir en 
prefence de la Daine , il luy 
en donna deux ptifes, & iî 
n'eut pas continué trois jours, 
que la malade fentk dimi- 
nuer fa douleur & retrouvât 

le 
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le femmeil qu elle avoit perdu 
depuis plu /ïeurs mois : Ta petit 
lu y revint auiïï , enfin clic 
fut entièrement délivrée de 
fbn mal , en moins de trois 
fc mairies : elle eft en cor es dans 
une pleine fanté , & on peut 
fçavoir d elle la vérité de cet- 
te Hiftoire, Celle qui fuit 
neffc pas moins furprenance, 
quoy quelle fuit auflï fiûce- 
re. Les Leitenrs la verront 
a flu rément avec plaiitf ^ & y 
découvriront > avec h force 
des vertus du Café a celles de 
l'imaginatiea. 

Une Dame de Paris , de 
la prenicre qualité, donc je 
tais le nom pat refpeâ 7 per- 
sécutée d'une migraine fi 
doiiloureufe & fx fréquente , 
qu'à peine le relâche de lac- 
cez qui la tour menton , luy 

H 
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onnmt le tems de recouvrer 
de nouvelles forces , pour re- 
nfler à la violence de celuy 
qui lu y fucecdoit 5 employa 
pour Ton fculagement tout 
ce que la Cour & la ville 
avoient de Médecins qui Te 
difhnguoierit. Dieu fçaie s'ils 
mirent en u fage pour le iuccez 
de leur cure s tout ce qu'ils 
avoient peu découvrir de plus 
(pecifique dans leur feience. 
Is n'eurenr rien à fe repto- 
cher les uns aux autres , leurs 
féïùs ayant eu cela de com- 
mun qu'ils furent entièrement 
inutiles à la malade lî fore 
rebutée du nombre & de la 
diverfité des remèdes dont ils 
la voient accablée , quelle prit 
une ferme refolution de ne 
plui chercher de foulagement 
dans ion mal * qye dans fa 
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Elle 

lors 



d v Cape, 
patience à le foiiffrir. 
ecoic daûs ce deflein , 
qu'une perfonne de fa cou- 
noillance , qui s'étoit parfai- 
tement bien trouvée de Tu/a- 
gc du Café en pareille indiA 
pofition quek fierme > 1c Iuy 
confeilla- Elle s'en 1er vie 3 
& s en fer vit avec tant de 
bonheur que fa fan té fut 
entièrement rétablie en peu 
de jours , les fbuffrances fî- 
mflant avec fa maladie. Céc 
effet fi prompt , lî favorable 
& fi inefperë P in y pcrfnada 
qu'il y avok quelque qualité 
miraculeufe a tachée à ce re- 
mède : & cela d'autant mieux 
que depuis qu'elle en ufoit , 
elle reconnoilïbit fenfiblemeut 
que fon efprit agiflbit avec 
plus de liberté , plus de gaye- 
té & plus de force qu'atipa- 
H a 
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ravant > & que par conî 
<]ticnc il avait participé 3 
bien que [on corps , aux ava 
tageufes prérogatives de cet 
graine > ce qui luy fit croij 
ians peine, quelle ne toit pa 
moins propre aux chagrins 
f un qn aux douleurs de 1 
rre. Elle le crue iî bien 3 qa c 
tant pleine de fon opinion, 
fan Café luy devînt aufli ne 
cefîàire dans fes afflictions 
que pour fes maux de tèce^ 
jiarce quelle le trouvoit éga- 
lement favorable pour ton 
les deux. 11 eft afsés lîirpit- 
nant qu'une femme qui etoit 
connue pour avoir infiniment 
de lelprit , eut pu tomber 
dans un fenûmenc de cette 
nature j mais que ne peut k 
prévention > fur tout lors 
qu'elle eft appuyée fur des 
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principes qui flarc&t nos foi- 
blefles. Ce qui me refte 3 
dire de cette Dame fur ce fu- 
jet , convaincra mes Le&eurs 
de cette vérité. Elle étoit 
veuve , mi fils unique faifoir 
toute fa famille : ce fils a voie 
beaucoup de vertu 3 & uie ri- 
toit par ia conduite s lextrc- 
me tendre fie que fa mère a voie 
pour lu y- Son âge étoit de 
dix-huit à dix- neuf ans. 
Quelques-uns de fes amis -, 
auffî jeunes que lny Se de 
même qualité > firent dcflein 
d aller en Candie qui étoit 
alors affiegée par les troupes 
Othomanes :il le fçut & vou- 
lut être de la partie. Il s'em- 
barqua avec eux pour ce 
voyage j mais à peine fut-il 
arrivé qu'il fut tué i k nou- 
velle de fa mort arriva k 
H j 
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Paris 3 fes parens la fçurent, 
aucun d eux ne fc voulue char- 
ger de la donner à Madame 
la mère. Son Confeflëur fut 
prié de le faire : il s eu aqui- 
ta avec toutes les précautions 
qu'un homme deiprit & de 
jugement doit prendre y en 
des rencontres d'une auffi 
grande delicateflc y nids il ne 
] eut pas plutôt informée de 
la malheurcufë perte qui luy 
étoit arrivée % cjue les pre- 
mières paroles qu'elle pouffit 
dans le tranfport de fa dou- 
leur furent ; Quoy mon fils 
effc mort , La du Café , du 
Café- On peut juger par là, 
que cette niere infortunée qui 
ne pouvoir être quextntor* 
dinai renient &; fenfiblement 
pénétrée de fon affli&ion , 
ne L'était pas moins de lefti- 
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me qu elle faifoit du Café * 
quelle portoit , coirrmc on 
vient de voir s dans nn excez 
extraordinaire. 

Les Orientaux ne croyent 
pas feulement , que Tufage 
du Café en boiflon eft excel- 
lent pour le foulagenient des 
maux de ecte, ils font même 
perfuadé.s par leur expérience, 
que fa fumée reçue pat les 
yeux 3 cft extrêmement favo- 
rable a ceux qui y ont mal , 
ou qui onc la vue foi blc* Ce qut 
£ùt que la pkifjwt deux » 
lors qu'on leur prefente le 
fingean de Café tout bouil- 
lant 3 avant que de commen- 
cer d'en boire , le portent 
fom les yeux Se leur en font 
recevoir la vapeur fun après 
l'autre : ils trou veut que leur 
vue en eft éclairée & guri- 
H 4 



Traitez nouveaux & curieux du café, du thé et du chocolaté. Ouvrage 



- page 203 sur 486 



iyS T k a i t £' 
fiée, Plufieui-3 font la mêr 



chofc 

OU ils 



les maux d'oreilles, 



portent 
recevoir auffi 



la taiTe pour en 
la fumée , dont 
jj font fculagcz. 

le dois maintenant pour 
répondre a ce qtie le titre de 
ce Chapitre a promis > don- 
ner les raifons de lefïet que 
prefque tout le monde remar- 
que au Café , de tenir éveil- 
lées les perfonnes qui en ont 
prisj à moins qu'une longue 
habitude & un tempérament 
fort humide nen empêchent 
fa&ion. 

Vàllis fameux Médecin 
M^iiku d'Angleterre , dans le dernier 
Profcffeut/ de fes Ouvrages , & qui efl 
jic^Mfrii-fon pofthume, parle du Cafe 
comme dune cfeofe fore en 
ufage a Londres , & fur la- 
quelle il croie avoir fait les 
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obfer varions necc flaires aux 
Médecins qui voudront l'or- 
donner : il lopofe aux reine- 
des Narcotiques , &c fe croit 
oblige d en parler après avoir 
fait un Traité de ceux-cy. Il 
veut que toute la faculté qu ii 
a de tenir les gç&s éveillez ^ 
dépende de certaines parties 
adultes. 5 dom il eft fort char- 
gé^ & par fa nature & par 
la préparation qu'on Juy don- 
ne pour le mettre en u&ge* 
Il fait enfuite agir ces ibrtes 
de parties , quand elles ont 
pafsé dans la nia fie du fang A 
félon fa pensée $c peut-être 
même félon fon imagination > 
cfe manière qu elles vont tenir 
h$ fotes di\ cerveau ouverts , 
& donnent lieu à im paffa- 
ge continuel des efprits dans 
cette partie qui les fournit de- 
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nerfs des 



même a 
des oreilles & aux autres or- 
ganes des fondions animales 
On peut auHÏ croire fondé 
fur les expériences de ViUis 
même , & de bien d'antres 
Médecins , que le Café delïe- 
che la maiïe du iang 3 pur la 
confomption de ce qu'il a de 
plus humide & de plus gluant : 
que la confomption des efprits, 
qui feferoit plus Jeu terne 1H& 
à 1 ordinaire , s y faic par le 
moyen du Café , plus vîts 
& plus abondamment j car le 
dégagement de fes parties 
fubtilesfe fait plus facilement, 
moins il y a de matière gluan- 
te & grafle dans le farcg : de 
même que des liqueurs , qui 
font moins grafles & vif«idcs, 
ou dont les parties font moins 
confondues , on tire plus facï- 
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letiienc ce qu'on appelle Jclu 
efprit* En effet > ielon Villis 
le Café defTeche ? & on le de£ 
fend aux per formes grêles , & 
d'un tempera mène chaud & 
fec j on l'ordonne a a conr tai- 
re & avec fuccez aux per- 
sonnes d'un tempérament op- 
posé : il eft admirable aux 
Septentrionaux & aux A(îa- 
tiques > qui font mois &: 
effbminez s ou qui d ailleurs 
ne boivent point de vin- 
La plufpart des Auteurs qui Çeitre;^ 
ont écrit du Uate , allurent Da^cs- 
qu'un- de fes plus naturels 
effets , eft d'éveiller & d'em- 
pêcher le fcmmeiL II eft pour- 
tant certain qu étant donne à 
plu (leurs personnes à The tire du 
lommcil 3 non feulement il les 
raie dormir , mais mêmes il 
rend le fommeil turbulent- & 
H 6 
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plein d'agitation , tranquil 
& paifible j ce qui eft aisés 
furprenant , qu'une même 
cliofè produife deux effets li 
opposer 

II y en a qui croyent que 
le Café ôte véritablement le 
fommeiï contre nature , & 
qu ainfi il doit êere propre à 
toutes tes maladies , ou il y 
a de J afToupiflement r mais 
qu'il n empêche pas le fom~ 
nieil naturel ; car on a vea 
des gens qui dans des infom- 
fties ont trouvé du foulage* 
McmoïA meni par lufa^e du Café ; 
Ciofurc & entr autres Mmjtcur 1er 
r*nâ Doyen des Mederias de 
Limoges , qui ne pouvant 
dormir dans une maladie qu'il 
avoir , prenoic tous les foin 
une tafle de Café , qui ne 
jnanquoie jamais d& lendor- 
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mir. Néanmoins cét effet 
jieft pas ordinaire 3 & pla- 
ceurs perfonnes en fan té , ont 
peine a s endormir quand ils 
en prenne ne après fouper. 
Ceux qui veulent veiller £c 
trouvent bien den prendre 5 
à catife que la veilîc con fem- 
me beaucoup defprits , & que 
le Café les repare. De plus 
on peut croire prolxiblemenc 
que la chaleur ad: u elle avec 
laquelle on prend le Café , & 
ion amertume , contribuent 
i difîrper les fumées trop 
épaiïTes du cliyle 3 & que fcs 
particules diurétiques en tr ai- 
llent par les urines une par- 
tie de l'humidité neceffaire 
pour procurer le fomnieil- 

. Cette vmn natn relie du 
Café à tenir les efprits éveil- 
lés j fait voir que la pensée 
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de FÎetYQ dd U Valle au fujet 
de ce légume > ctoic fore mal 
fondée. Ce Voyageur fi efti^ 
me a cru que fi on beuvoit 
te Cafe avec du vin , comme 
on fait avec de 1 eau 5 il pour- 
rait bien être le Nêpcntfié 
5'Hoaiere 3 qu il dit qu 'Hélè- 
ne a voit eu d'Egypte , doà 
le Café vient. Mais voicy 
deux raifons qui prouvent in- 
conteftablement qu il fe tron> 
poiu La première j que le Ca- 
fé mêlé avec le vin 5 feroic 
un tres-méchant ragoût : & 
la féconde qu Homère a pre- 
jTuposé que Fe Népendié ecoic 
une herbe narcotique : ceffc 
à dire qui procure le iommcil»- 
au lieu que le Café Tempê^ 
die , & fempècheroit enco- 
re plus s'il étoit armé cte^ 
pointes du viiL 
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Chapitre XIII. 

Des tetnf trmKfts & des mala~ 
dits m te Caff ncjl 

LEs plus fouveraim remè- 
des 3 deviennent quel- 
quefois très-pernicieux, quand 
ils ne font pas employez à 
propos , ou qu'ils ne s accor- 
dent pas avec les tempera- 
mem des perfonnes gui s en 
fervent Le Café n a pour €e- 
k aucune prérogative 3 je ne 
pretens pas 1 ériger eu remè- 
de univeriel : il eft des cas & 
des perfonnes aufquclles îlnefï 
point propre- A in fi û quel- 
ques uns de ceux qui s en 
Serviront ? n'en tirent pas 
les avantages dont je puis 
avoir flatez , quils ne 
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o c y cm pas qu*il manque des 
qualitez que je luy ay atri- 
buées? les fïmples n'agiiTenc: 
pas avec le même fuccez Jfur 
tous ceux qui en ufent. La 
coniplexion de ceux qui s en 
ièrvenr , fait tout le bonheur 
ou le malheur de leur ufage 
Ce qui eft fi vray 5 que je 
connois des personnes que la 
Manne refer rc , & d'autres que 
le Senne jette en fmcope > 
quoy que la Médecine faf- 
fè de tous les deux un em- 
ploy ordinaire 5 & qu'ils fuient 
miiverfcHemeat connus pour 
erre les purgatifs les plus 
bénins j les plus naturels & 
les plus efficaces j que la na- 
ture nous fou rn i0c. Par Gerce- 
rai fou s'il y a des per formes 
qui ne fe trouvent pas bien 
du Café y il ne doivent pou^-r 
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tant pas Je blâmer , puis que 
tout le mal cjuil a peu leur eau* 
fer vient de la feule ignorance y 
où il ont écé de leur tempé- 
rament ? qui devait les obli- 
ger de confuker quelque lia- 
bile Médecin , qui auroit pu 
leur donner im confeii ûtu- 
taire : ùh ne lonc pas foie 
à qui peuvent-ils sfch pren- 
dre qu'à eux mêmes. Un de 
de nies amis , # qui a voyagé m* Gajai 
lofig-tems en Levant Se qui 
y eft entorcs auprès de Mon-, 
fieur de Gxi lier agites , n'a ja- 
mais peu ^accoutumer au Ca- 
fé , & nen a jamais pris 
qiul ne lait fait vomir jus- 
qu'au fang , cela prouva in- 
conteftablemem que Teftomac 
a fes antipathies , aiiAi-bien 
gué le coeur* 

Pour reconnoître les oca- 
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fion* & les incommodités 
annuelles le Café peut être 
dangereux il n'y a qu'à con- 
sidérer , celles où f ay dit qu'il 
ctok bon , & conclurre que 
dans des rencontres , où le 
corps cft dans un état opposé, 
il ne peut êt^p que mauvais. 
Ainfi puis quil eft bon à des 
tempeiamem pkuiteux , à des 
cllomacs fcibles qui ont pei- 
ne à digérer y aux obftra- 
ffcions j aux humeurs gluan- 
tes , il doit être mauvais aux 
bilieux y aux eftumacs qui 
digèrent trop vite & qui ont 



bea 



ucoup 



de chaleur , a ceux 



dorii: les vai fléaux font pleins 
d'un fmg fubtil & qui cir- 
cule avec trop de rapidité- 
Ceux qui ont un crachement 
de iâng , provenant de quel- 
ques extremitez de veines i ou 
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A F 



dartéres trop ouvertes > on 
d un fang trop iiibtil & trop 
acre , ne fe trouveraient pas 
bien de fon ufage. , 

Il eft moins propre aux 
perfonnes^ maigres , quà celles 
qui font recettes : du moins 
fi la maigreur vient d'un fang 
trop bouillant > cjui roulant trop 
rapidement & étant trop flui- 
de , ne peut pas bien s'arrê- 
ter dans les parties s pour leur 
fournir un bon aliment : car 
iî Ja maigreur vient de ce 
eue 1 cftomac ne fait pas bien 
ia fonction > ou qu'il y ait 
des obftru «fiions dans les en- 
trailles j qui empêchent la pu- 
rification du fanç j le Café au 
contraire eft excellent , & les 
engraiflera. On voit pair là 
que ced en vain qu'on de- 
mande Jî le Café engraifle ou 
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amaigrit- Pour nae défaire de 
ceti3£:qni de but en blanc me 
font cette queftion jjay accou- 
tumé de leur répondre > qu'il 
amaigrit ceux qui font gras, 
& qu'il en graille jeeux qui 
Jont maigres : ce qui fouvenc 
cfï tres-vray 3 pri net paiement 
félon la manière de le pren- 
dre. Car à jeun il amaigrit 
plus qu'après le repas. Mais 
ce qu'on peut raiionnable- 
ment demander avant que d'en 
ufèr , eft fî Ton croit que 
ion ufage fera du bien ou du 
nul i amaigrira ou en g rai liera 
celuy qui en demande la vis : 
a quoy fay déjà die que ce 
la ne fe peut régler que pai 
le 



s en 



tempérament de ceux 
crvir 



qui 
rquoy 

il eft bon de remarquer 
avec les voyageurs , quei 
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i$9 



I 



Turquie où. les Mahometans 
Se les Grecs , vivent dans les 
les mêmes villes , & dans les 
mêmes villages , mais avec des 
boiflons différentes : les Turcs 
qui boivent du Café, du Sor- 
bet , du Boza qui eft un 
breuvage fait avec Je millet y 
èc point de vin , font des 
gens gras , frais 5 dîJpos , 
vigoureux , le tein bon y 1 air 
pose* beaucoup de fanté 5 & 
n ont parmy eux que peu de 
gros ventres. Les G recs au con- 
traire j qui Ce foucient peu du 
Café j qui boivent du meilleur 
vin tout pur , & de ï'eâu de 
vie en abondance ? font mai- 
gres , (tes 3 le tein jaunâtre 5 
bilieux &: prompts. 

Les perfbnnes dont le fang 
eft trop abondant & trop 
fubtil , ne doivent: pas fe fervir 
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du Café dans les maladies de 
ta poitrine ^ de peur qu'il ne 
Je volatilisât encore davanta- 
ge , & ne le fit répandre dans 
le poumon. On a veu en 
cet ce ville un homme de qua- 
lité , qui «oit en cet état, 
avec une grande difficulté de 
r^/pirer. Il crut être fou- 
lage par Tufage du Café , 
mais bien loin de là 3 il luy 
attira une inflammation de 
poûmon , qui finit en peu de 
jours fon mal avec fa vie. 
II y a. auffi eu des Phtifî- 
ques confirmés 3 qui ayant 
voulu ie hazarder de fe fer- 
vir du lait Cafecé , en ont 
avancé leur mort. Ce qui fait 
voir qu'il eft de neceffité de 
prendre quelque précaution 
quand on veut ufer du Café 
par remède 3 foit en slnfor- 
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mant de ceux qui ont ccé 
guéris par Tufagc au ils en 
ont fait y des iudifpofîtions 
iemblables à celles que Ton 
fènt , (oit en confukant quel- 
que habile Médecin, 

Eo un fiioE , on doit con- 
fie! ère r sjne les liqueurs qui 
roulent dans nos corps , & 
qui font les mouvemens des 
reliorts de nôtre machine , 
peuvent, être altérées en deux 
manières oposees : fçavoir lors 
qu'elles fè trouvent trop épaif- 
fies j ou lors qu'elles îe trou- 
vent trop fubtilisces- Au pre- 
mier cas n'y fur venant d ail- 
leurs aucun obftacle , le Cafc 
fera bon : an dernier il feroit 
mauvais , à moins que d'ail- 
leurs il ne combatîc quelque 
mauvais levain 5 qui pour- 
voit être la caufe de cette f a- 
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réfaction } par les fermenta 
uons qu'il excite, 

le finirais icy ce que j a 
vois à dire du Café , neteit 
que je dois fatisfaire , a fen 
gâgement où je me fuis inii 
dans Je huitième Chapitre 
de ce Traité , d'examiner le 
fentiment Se Monfieur Simon 
PmuU 3 qui condamne cette 
fève j parce , dit- il > que 1 itli 
ge qn on en fait , énerve les 
hommes Se les rend inhabiles 
à la gêner an on : erreur qu'il 
fonde fur le récit d une Hiftoi- 
repa meulière â'Oimrms Stac 
taire de l'Aruba iïade que le 
Duc de Holftein envoya en 
Mofcovie & en Perfe , qui du- 
ra depuis l'année 1633. jufques 
cïi 1635?. levais ra porter moc 
à mot cette Hiftoirc 3 avaui 
que de la combatre. 

Oleanus 
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Olearius parlant des Perfes;< c 
dit qu'ils boivent de la C*hfta ie 
( qui cft nôtre Café ) outç 
de Icau noire qu'ils fbar tc 
d'une forte de fruit qui leurc* 
vient d*£gy()tc s qu'ils apcllcnc^ 
Myfler, qui reffemUc pour« 
la couleur au froment, ayant « 
le goût du bled de Turquie^* 
& qui cft de la gtoffeur d\i-cc 
ne fê vérole. Ils le font, die il, « 
frire ou plutôt brûler dans ce 
une poilc , le reduifent enec 
poudre & le font boïiilEircc 
dans de leau s elle fent Içk 
brillé & neft point agréable^ 
à boire. Ils s'en fervent pour» 
mode ter la chaleur & la ver- te 
eu dengendrer : parce qu'ils « 
n aymenc pas à fe voir char-« 
gc£ de beaucoup d'enfans « 
ainfî qu'ils avouent eux-" 
mêmes j venant fouvent con-« 
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nôtre Médecin > f 
„dcs remèdes de cette na 

53 On dit 3 pour fuit- 1 il 3 que 
^Tufage fréquent du CsChut 
„rend les hommes tout à fait 
^incapables d engendrer \ & 
ce propos ils racontent 
„d*un de leurs Roix nommé 
„ Sut tan M&homtt Ksfum j qui 
«reguoit devant le teras de 
^TAmcrl&m , & qui s'e toit telle 
ornent accoutumé à ce breu- 
3 3vage , qu'il en prit une 
3 ,averfion inconcevable pour ia 
5 * femme : laquelle voyant un 
«jour un cheval que Ton a voit 
>ijcttc à terre pour le châ- 
>3ttet j & ayant demandé 
jïpourquoy on le traitoit de 
sda force : comme on lu y dit 
jien paroles couvertes > que 
«c croit pour luy ôter la ver- 
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tu gcneracive } & Je coma-** 
ge qu'ont les chevaux en-tc 
tiers : elle répondit que 1 on ce 
navoic -que faire de pren-cc 
dre cette peine , puis qncct 
leau noire fa i (oit le même« 
effet , & que fi on en don- ce 
noit à ce cheval , il devien-u 
droit bien-tôc auflï froid que« 
fou mary. 

Sur ce récit Monfitur Si- 
mm Panli , dans fon Traite 
de labus du Tabac & du 
Thé , prend fujet de décla- 
mer smfli coutre le Ca£é , & 
luy impuce de diffiper les 
principes de h génération , 
par iabond;mce de fes parties 
fulphureules. le ne don te pas 
que dautres épouvantés de 
cet effet nayent auflî bien 
que luy de l'horreur pour le 
Café : mais pour en dire mon 
I i 
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lèntiment avec le relpeft que 
je dois à les Mtfficurs j j'oze 
âffurér qu'ils nont jamais 
bien connu cette graine y & 
que quand même cette mau- 
vaife qualité feroit dans lex- 
cez de ion ukgc f ce qui neft 
point ) on ne devrait pour- 
tant pas le renvoyer aux In- 
des & aux Garamanrcs com- 
me fait ce Médecin Danois, 
Qui ne fçak que les excez du 
vin produifent des effets bien 
plus pernicieux: la para ly fie, 
Pli y dro pi fie , I apoplexie & la 
mort même ? Cependant jut 
ques à prefenr , nous n 'avons 
pas fçû qu'il y ait eu de lu- 
ge aiTez fevere pour condat 
ner à l'exil fon ufage inoder 
& raiftiinablc! 

Il eflr vray que le Café 
abonde fort en fouffre , mais 



Traitez nouveaux & curieux du café, du thé et du chocolaté. Ouvrage 



D V 



A t E. 



r J>7 



an s la torréfaction j on ne 
pouffe pas allés le feu pour 
Je devdoper des autres prin- 
cipes : car on a deu voir par 
Janalyfe t qu'il ne fbrcoit 
qu après Te/pric , quand on 
Continue le fcu : ainlî ce qui 
eft d a us le Café de iulfureux; 
ou de butyreux , refte enfe- 
vdy dans fan marc, D ailleurs 
quand on fti paierait qu'on- 
prendrait avec le Café beau- 
coup de pâmes fulfureufes s il 
eft évident que ce foutre lié 
de fon propre flegme 3 de fan 
imi'c & de l'eau dans laquel- 
le il eft délayé , quand on h 
boit ne peut être que fore 
proportionné aux efprics ani- 
maux &c prolifiques , aufquels 
il eft confiant par 1 expérien- 
ce qu'il ne donne pas des 
tnouvemens irreguliers ? &y 

I 3 



Traitez nouveaux & curieux du café, du thé et du chocolaté. Ouvrage 



8 



haï te 



qu'il ne les diffipc pas conSf 
me iuit Je vin par fon fouf- 
fre qui eft plus agité , plus 
inflammable & plus facile à 
ie feparer de fon phlegme & 
de leau même- 
Mais pourquoy apeller a 
mon fecours les raifonnemens 
de la Médecine pour comba- 
tte & pour détruire lopi- 
mon de Monfuur Simon Fau- 
te & de ceux qui font dans 
le même fentiment que luy 
pour Je Café : elt ce qu'il 
feue pour cela d autres rai- 
fon s que celles que fournit 
Inexpérience ï En quel en- 
droit du monde eft ce que 
Fcxcez de fufage du Café 
eft plus immodéré qu en Tur- 
quie : & cependant dbè vient 
que l'on ne s y eft jamais 
aperçu de ce mauvais effet 
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qu'on lu y reproche > Se qu'au 
contraire les endroits où Ion 
en boit le pins abondamment 
comme le Grand Caire > font 
ceux qui font les plus peu- 
ples ? 

0 ailleurs , d où vient qu'O- 
iearius cft le feul qui nous 
ait parlé j niques à prefènt 
d'une particularité Ci confi- 
derable , & que Figueroa Am- 
bailadcur du Roy dE (pagne 
auprès de Seh&çh Abh&$ Roy 
de Perïè , qui a demeuré des 
années entières à Hiipahan 
avant qu'OIearius y allât 5 nen 
dit rien du tout ? La chafe 
n'étoit pas indigne de la eu- 
rioiîré d'un auffi habile hom- 
me qu'il ctoit: pourquoy l'an- 
roit-t'il uc, luy qui dans h 
belle & texa&e Relation qu'il 
a donnée au Public de Ton 
I 4 
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Anibaflade > parie du Caf 
en ces termes 5 dans la page 
„ 307. Les Perfes fe fervent 
„du Ca&j&a , pour la fan té & 
„par ddice s &. ils le croyait 
^très-propre pour lcftomac. 
Wé toit-ce pas là un endroit 
fart naturel , après avoir mar- 
qué comme il fait , les vertus 
fivorables de ce breuvage de 
parler de cette pernicieufe 
qualité quXMearius luy im- 
puce , & particulièrement fi 
les Perfans en euffem été 
convaincus par une expérien- 
ce auffi générale que h re- 
marque de cet Auteur fin- 
fînuë* Peut être que dans le 
terns que Figucroa fut en Per- 
fe y qui étoit plus de quinze 
ans avant Olearius* on ne s y 
croit pas encore apperçu de 
cette faculté du Café, Cela 



Traitez nouveaux & curieux du café, du thé et du chocolaté. Ouvrage 



- page 228 sur 486 



B V L- A F 1 . 101 

pourrai c bien être , car de 
pareilles découvertes ont leur 
tems prefix ï aufiî bien que 
toutes les autres qui arrivent 
dans le monde. Mais par 
quel cas fortuit feroic-t'il arri- 
vé que Mon fie ur Tavcrmer ce 
fameux Voyageur ? l Ulifle de 
nôtre Siècle s qui a fait de 
lî frequens voyages en Perfe 
& qui y a fejourné û long- 
tems après Figueroa & après, 
Olearius s ne fe ferait pas avi- 
sé de nous en dire quelque 
chofe , lu y qui a remarqué 
avec tant de foin, jufques 
aux moindres ftngularitez de 
tout ce qui luy a paru tant 
fbic peu extraordinaire : fe- 
ra! t ce qu'alors on s'écoit àé+ 
feousé de J opinion, que Ion 
3 voit fur ceb djiranis le fe- 
\qm d'Oleariu^ H n y a nulle 
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apparence , car les fimple; 
n'ont pas des propriétés dans 
un cems pour les perdre peu 
après. 

Si la cLofe don: il cil 
queftion netoit pas dune 
excréme importance > ce que 
jay déjà avancé 3 pour justi- 
fier le Café conure l'opinion 
de Simon Pmti y fuffirok pour 
faire voir qu elle effc mal fon- 
dée j niais Ja confèquence 
confid érable du fnjec m obli- 
ge d'infîfler encore plus que 
je n a y fait à la défe nce. Dans 
cette vue j ajoûte à mes rai- 
jfons précédentes , que fi quel- 
qu'un de nos Européens qui 
a été en Perfe , a deu ne 
pas ignorer la maligne qualiS* 
qu'Olearius y fie après lu y 
Simon P &n li , ont attribué 
au Café • fans concerta- 
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tion > ccft Monjîcur B cm ter ■ 
fon témoignage pour cda 
vaudrait cehiy de cent autres. 
Il y a fejouraé aisés de terris , 
pour q ii une telle particulari- 
té ne luy fut pas échapec 5 fur 
tout û elle avoit été. anflî 
univerfellement connue s que 
le Secrétaire des Ambaflàdeurs 
du Duc de Holftein Ta écrit, 
II eft grand Philofophe > cxt 
tremement curieux & très., 
bon Médecin y par la jugêi 
compecant dans une papille 
rencontre, II lemble même 
que ùl profeflîoQ ldigageoit 
plus qa\m autre 5 à examiner 
fa fource de cette malignité 
du Cafe : fuposé qu'il eut 
apris qu'elle luy était naturel- 
le. Cependant il eft très- pro- 
bable qu'il n'en a jamais ou y 
jjarlcr } puis ou il n en a point 
I 6 
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parlé luy même dans les Re 
lacions qu'il a données m 
Public de fes longs voyages. 
Bien loin de là , il m allure 
far une de fes lettres > dont 
on vertra la Copie à la fin 
de ce traité > que le Café 
neft gueres connu dans la 
Côte maritime de Perfe Se 
encore moins en Terre Fer- 
me : ce qui prouve à mon 
avis allez clairement qu*0- 
learius na pas examiné avec 
affés dexaftitude ce qu il nous 
en a die. 

X)où vient enfin que de 
tous ceux qui ont parlé de 
la Perfe ^ foie avant que Ici 
Ambaiïadeurs du Duc de 
Holfteia y fu fient , fcit de- 
puis qu ils en font partis* ai 
eun na daigné nous dire ur 
mot d'une ckconftancc 
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auffi notable qneli celle donc 
il s'agir. Cela fait voir infail- 
liblement , que cette opinion 
na jamais été fi commune 

f armylcs Perfans quOlcarius 
a marqué 5 & fbpposé qu'ils 
devinrent non feulement in- 
ien fi bles aux plaifirs de l'a- 
mour , mais même tout à fait 
împtdllàns , pourquoy n'en 
imputerai t on pas plu roc le- 
ki à leurs grandes débauches 
& à Jexcez avec lequel ils 
prenent de l'Opium. > de leau 
de vie Se du vin même , qu'ils 
ne font pas fcrupule de boire 
comme le font les Turcs, qu'au 
Caffe dont lufage neft pas 
fort commun parmy eux. Ne 
prenons donc pas le change y 
& n'imputons point au Café 
àae qualité nuifibie qui! 
ua pas y p_our luy dérober 
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une partie des éloges que tai 
d'autres propriétés advanta- 
geuiès que perfonne ne luy 
conteffce > méritent fi bien. 

Dans la vingt- neuvième pa- 
ge de ce Traité > jay promis 
de donner au Public une Let- 
tre que Je fameux Mmficur 
dernier a eu Ja bonté de m e- 
crîrc au fijjei du Café. le fa- 
tisfaits à ma parole : la voicy*. 
On verra paraiy les particula- 
rités qu elle contient , que je 
rte oie luis pas trompé , lors 
que jay die qua (finement 
cette graine perdait beaucoup 
de Ùl vertu > en s'é van tant 
dans Ja longueur du teins 
qui! faut pour la tran/porter, 
du Pais doù elle vient ju Ja- 
ques icy : outre qu ordinal 
rem en t on le fert de fi mé- 
chanxs tpile pour l!emballçr ; 
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qu'il eft impofliblc que fc lé- 
chant extraordina.iremcDt s la 
plus grande partie de fa for- 
ce ne s'exhale. 

LETTRE 

Mo» 



S I E V R 



Je vous écris puis que vous 
le voulez tout ce que jay 
apris du Café fbr les lieux 
même d'où Y on nous laporte 
où. jay fait quelque fejour, Il 
n'en vient que dans un feul 
petit canton dn monde 3 k fça- 
voir dans rYeman y ou Ara- 
bie Heureufe. On laporte des 
Montagnes du Païs à Moka s 
à Louhaïa & autres Ports de 
mer qui font le long de la 
Côte de la mer Rouge* d'où 
on le charge fur de petites 
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barques pour Gidda ou Zc 
dm , qui cft un porc de ma 
de F Arabie Petrée dans TE tac 
du Cherif de k Meque ? qui 
n'en eft éloignée que de fepe 
ou huit lieues. Les Arabes en 
ti unfportent beaucoup fur leurs 
Chameaux à la Meque pour 
cette c/pece de foire qui s y 
tient tous les ans à la Pâque 
des Mahometans - ccft 
là que coûtes ces grandes & 
différences Caravanes qui s'y 
trouvent alors , s en chargent 
à leur retour chacune pour 
leur païs j îmis la plus gran- 
de partie cft transportée de 
Gidda à Suez , Port de mer 
i h tête de la mer Rouge f 
éldgfié du Caire d'environ 
vingt- deux lieuës 3 tant fur 
deux Galères * que fur fept ou 
huit groffes Barques 5 qui 
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Tiennent là exprez d'Egypte 
tous les ans. Les Caravanes 
le transportent enfui te de 
Suez au Caire } dou il [c repaod 
par toute la Turquie & ailleurs 
jufqucs à Marfcillc, 

Prefcntement les Ànglois 
& les Holandois* qui tous les 
ans viennent des Indes Orien- 
tales a Moka dans la mer 
RougCj à deux lieues du détroit 
deBabel-Mandel > en chargent 
beaucoup fur leurs Vaiflèaux 
depuis que cet ce boiffoii sert 
introduite en Europe. 

L on nen ufe que très- peu 
dans les Indes & dans la 
Perfè j il ne pafle prefque 
pas les Ports de mer 3 &c 
n entre que peu ou point dan* 
les terres 5 niais il fe répand y 
comme je viens de dire , par 
toute la Turquie £c tous les 
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Turcs ne manquent pas deu 
prendre ions les matins & 
fur le foir , on chès eux , ou 
dans des lieux publics defti- 
nez pour cela , deux ou crois 
rafles , fans conter ce quih 
en prennent ça 8c là le long 
du jour : car dans contes les 
bonnes maifons Flbrkj ou Co- 
quemard de cuivre où on le 
fait cuire eft ordinairement 
auprès du feu , & ce (êroit une 
grande incivilicédans les vil! tes 
de ne pas prefenter le Café, 

Pendant un an & demy que 
je demeuray en Egypte , je ne 
maccommodois pas fore de 
cette boiiïou 5 niais lors qw 
je fus dans les ports de f Ara- 
bie Heurcnfe j à Louhaïa & à 
Moka où je ièjoumay cinq 
ou fix /èmaines : je la trou* 
vois excellente , quoy qu'on 
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ny tnifl point de Sucre non 
plus que que dans toute la 
Turquie , & j'en beuvois tous 
les jours avec plaifir les cinq 
ou fix talles. Il efl hors de 
doute qu'il eft incomparable- 
ment meilleur là qu ailleurs , 
parce qu'il y eft plus frais. 
Il eft de ce petit fruit com- 
me de nos Amandes & de 
nos petites fèves 5 qui à les 
garder perdent beaucoup de 
leur bon goâc , fe fechent & 
s évaporent r aufli eft ce pour 
cela que les Turcs le tiennenE 
bien enfermé > & quêtant 
pilé 5 ils le cou fer vent bien 
ferré dans des facs de cuir. 

Je ne fçaurois vous dire 
fi c'eft une efpece de fève 
qui fe feme tous les ans com- 
me les nôtres > ou le fruic de 
quelque arbriflèau : je ne 
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trouve point cela dans mes 
Mémoires * ce que je puis vou; 
dite de plus afflué , ccïï qu< 
ce doit être quelque efpect 
de Volvulus > parce qu il im 
fou vie ne tres-bicn qu'on me 
dit quon le plante prochi 
du Mouzë contre lequel il s'a? 
puye & s'acroefac. Or le 
Mouzc eft ce que les Por- 
tugais des Indes apelleat M 



Fiçuier d'Adam 



3 â caufe 



de fa 



feuilles qui ont quelquefois 
une demie brafle de long & la 
moitié autant de large» 

Pour ce qui efi: de fa pro- 
priétés 5 je difoh autrefois en 
Egypte qu il en ctoit du Ca- 
fé comme du Tabac , que ce 
n'ecoit qu'un amufement des 
Turcs j qui la plufpart du 
tems ne fça chant que faire, 
non plus que la plufpart de 
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nos Marchands qui iont dans 
ces* Païs là } scn voue une 
012 deux fois le jour pour fc 
divertir & pour caufer > safc 
feoir aux Bazars Publics 8£ 
aux Cahuc Kane > pour fit- 
nier une ou deux pipes de 
Tabac & prendre étjajà 
ou c#ois ta (les de Café qui 
y eiï à fï bon marché 3 que 
la calTe n'y coûte guercs plus 
dun liard j mais après y avoir 
pris goût & m'y être acou- 
tLimé , jay trouvé : premiè- 
rement y quil nourrit beau- 
coup : quand au matin dans 
les voyages , on en prend une 
bonne ta fie y cela vous fou- 
tient pour fepî: on huit heures 
de marche : C eft pour cela , 
qu'il n y a ny courrier , ny 
homme der guerre qui nait 
fon petit fac* de Café Se là 



Traitez nouveaux & curieux du café, du thé et du chocolaté. Ouvrage 



ati4 Traite' 
petite Cafetière. Secondement 
qui! rcveillcj rcjoùit &for[iiîc 
beaucoup : qn il abat les va 
peurs & qu'il cft générale 
ment bon pour les maux de 
tête 5 aflbupiflemens & écour- 
dîâemens, &c.Troilîemcment 
qu'il eft généralement; meil 
leur aux gens froids &*fteg 
manques comme font la plnl 
part des Turcs qui mangea 
peu & qui ne boivent pa 
d'ordinaire de vin , qu'à ceux 
qui font d'un temperamen 
chaud & maigres : car quo; 
qu'il lerve louvent à ces 
derniers 3 néanmoins comm 
il eft un peu aftringem l 
fec s il les échaufe fie leur ait 
a la fin , principalement si 
en font un grand ufage* 

Voila à peu prés 5 Mon 
s n va , tout ce que je fça 
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du Cafc s car de hty aller 
1 donner coûtes ces grandes 
vertus que la non veau ce plu- 
tôt que la vemé ou l'expé- 
rience hty atribue >je 11c fuis 
pas Iiomme à cela , &. je ne 
luis plus Médecin qui aye 
befoin de quelque amufemenc 
nouveau pour les malades : 
! ce n'eft pas là ce Quinquina , 
ce miraculeux Fébrifuge , ce 
divin remède que les Hipo- 
cnues auraient pour ainiï di- 
re adoré s'ils la voient connu* 
Jamais les anciens nonc pû. 
aflurcr a un malade ce que 
nous pouvons faire prefeme- 
nient, après crois ou quatre 
pilles de ce remède , vous 
n'aurez plus la fièvre 5 vous 
mangerez avec appétit , vous 
fereï guery > mais iaiiTons là 
le Quinquina , ce neft pas 
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ce que vous me demandez 
revenons au Café, loublioi 
à vous dire qnil doit y avoi, 
une adrefie particulière à le tor- 
réfier i car je me fouviens qui 
dansjctemsque j ecois au Cal 
rc > qui cft le lieu du Levant où 
il sen boit le plus , il n'y 
avoir que deux hommes qui 
futient en réputation pour ce 
la. Iç voudrais pour vôtre fa- 
tisfattioîi vous pouvoir four- 
nir des ëdairalTemens plus 
précis , û fa vois cru qu'un 
jour le Café eut pû me pro- 
curer le pkifir de vous en 
faire 5 j'en aurais fait de plus 
grandes recherches. Ceft de* 
cjuoy vous devez être fortement 
perfuadé , auflî bien ^ue de la 
paffion avec laquelle je fuis &<-\ 



Un âti Traité âtt Café* 
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Sur les Traitez 

D V THE', 

ET D V 

CHOCOLAT. 

Près dnjûir ftni ls 
Tram du Café , 
Ipûur fatis faire à 
(engagement où je 
mt fuis mis par ie titre de ce 
&<vre tje dois encore parler 
du Jl?è d& Chocolat, Pmr 
rtttffir dam ce dejfcin > il me 
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faudroit faire une courje en U 
Çhtne féï m [Afrique , ^ 
mus fournirent tun fè) l'm 
ire. M&is cêmme ces Pah là 
font des terres aufiraks pour 
moy , je crois que fam m ex* 
ftofer aux fouis aux nfquis 
des ^voyages de fi long cours 



ter 



je ferûy mieux de confiât 
fur h s chofis que je <veux 
feduoir j des gens hahiles qui 
cm été fur les lieux. Ils pour 
ront minfimire de tout ce qu'ils 
y ont apns * touchant lâ nâttt- 
re les qualités de cent feuil- 
le de cette compofition , 
ttts « do f mer par la le moyen tÙH 
înfkuire auffï les autres* U 
R. P, de Rhodes > ft) Nimh&ff 
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qui ont woyagé g/ fejoumê 
long-mns à la Chine s m Ap- 
prendront font ce que je pour- 
vois apprendre du Thé 3 quand 
même /trois m'en informer à 
Peking 7 ^ Thomas Gage qm 
a couru / Amérique pendant une 
douzaine d 'années j me dira 
fur te Chocolat , tout ce que 
m en pourroient dire ceux qui 
en connotjfem plus parfaitement 
les propriété^) fi f allais les en. 
qmjli&nner a Mexico. U ailleurs 
Miïrradon j Colmemrû, Mede- 
ans Efpagnoh qui en ont écrit) 
$ Moreâu Médecin François^ 
qui a traduit fê) commenté leurs 
Qun/rages , me communique- 
ra cequilsfflffârveM* Par h 
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AVIS, 

& des 



fecottrs des nns des autres , 
je me tireray de la neceffité d al* 
1er mx Indes Orientait* & Oc- 
cidentales. Ç'efl fans dôme un 
grand fotdagement pour moy M 
de trouver des aides fi fan/th 
rables * qui me fournirent fans 
finir de mon Cabinet j dequey 
donner au Pftblic ce que je iuy 
ay promis. Mais ce fou lace- 
ment d fes peines : il faudra 
je njoye les chofes de leurs 
ymx y o t ue fen juge comme ifs 
en ont jugé , que fen parle 
çomme ils en ont parlé : en un 
mot 7 il faudra <f#e je fois pla- 
giaire en la plttfpart des chofts 
que je dirûy. le prewiens par 
îingemitê de cet arum , le rc- 
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proche qtion pourrait m en fai- 
re. Ce <\m fajouttray dans les 
fujets que je traite ^ à ce que nous 
m cnt déjà dit les Auteurs 
qui en ont parle , ne fera pas 
cowjtderable : mais du moim on 
y trouvera un ordre qu'aucun 
àmx ne sefî encore amisè de 
leur donner ;0 peut être mê- 
me q&mi dnjoiiera que de ces 
matériaux qui fe trou^jent ail- 
leurs dtfperf g£ ç$ îmt a fait 
hors d*aeurvre j fen ay fait un 
bâtiment afsês régulier. 



K 3 
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TRAITE" 

D V T H Ë. 

ChapiTM l 
De U nature dtt Tbe, àefon nom, 
des lieux d'où il fient & & 
Vanàermeté àe fon «fage. 

E Titre que 
jay donne à 
ce Livre , & 
le rapoLC qu'il 
y a entre le 
... Café 6c le 
Thé , m'invite après avoir 
K 4 
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examiné exa&ement jufqnes 
icy Ja nature & les vertus du 
premier > de traiter mai b ce- 
flan t de Icflciice & des qua- 
lités du dernier- Les Pal 
étrangers flous ont donné lu 
& Vautre. Ce il à f Arabie qu- 
nous devons le Café Se à I 
Chine que nous finîmes : 
dcvables du Thé. Leur go 
cft également amer. Ils ont èi 
connus en Europe prefque e: 
même tems : on les boit ton 
deux aufli chaudement quo: 
le peut fouffrit 3 Se lexperi 
en ce aufli bien que les récit; 
que nous en font ceux qu 
en ont écrit ,-lcur attribuai 
à peu prés les mêmes effet 
II y a pourtant entre eux ceti 
notable différence que le Café 
eft une graine , & le 
une feiiilk, La Méthode dont 



i 
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me fervinty pour parler de 
celuy-çy , fera la même que 
celle que j*ay obfervée pour 
parler de l'autre 5 quoy que 
nos découvertes pour le Thé 
ne ioienc pas encore allées û 
loin que celles que nous avons 
faites pour le Café s dont Tu- 
fage notis eft bien plus fami- 
lier que ecluy du Thé. 

Le Thé eft une feuille qui 
vient dans la Chine &c dans 
le Japon» Les Chinois lapcl- 
lent Tbec , les Japonoîs & les 
Indiens Ch& ou Tthx , les 
Tartares &c les Perfans T#y 
qu Tzay , bL les Européens 
Th£ On la fiit fçcher pour la 
tranfporcer en A fie & en 
Europe. L'Arbriffeau qui le 
porte 5 dont la figure eft au 
cura me a cernent de ce Traité , 
cit fi peu connu de nos Bc- 
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taniftes > qu'il eft ce me fem- 
ble de la prudence > ayant 
que de dire au Public les feu- 
tïmens que j'en ay > de leur ap- 
prendre ce que les Voyageurs 
nous en oni «porté. 

L'Auteur du Livre intitu- 
lé ,rArabaflade des Provinces 
unies s vers l'Empereur de la 
Chine, imprimé à Leyde 1675. 
*Nieufî 0 ff. * dans la description quïl fait 
de cet Empire , parlant du Tiré 
M dans k page 74. dit- Les plus 
5 , cxcellen tes feuilles de chs 
„ou de Thé , fe trouvent 
udaiïs la Province de Ki- 
} >angnon , & ipecklemcm 
J3 prés la Ville Hoeicheu, Cet* 
„te feuille eft petite & toute 
?3 fe^lablc à celle qui produit 
„Ie Sumach des Conroyeurs; 
„je croy prefque , que c'en 
s ,eft uiéme une eJpcce : tou* 
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tesfois elle neft pas fan va- « 
gc j mais domeftique &< £ 
cultivée s ce neft pas aulfi« 
un arbre > mais un arbrifleau« 
qui Retend en diverfes pe-ec 
tites branches Se jolis ra-« 
jmeauK; Sa fleur aproche« 
fort de celle de Sumac h lior-*t 
mis que celle de tireu 
davantage fur le jaune* Elle^ 
poufle en Eté (à première ce 
fleur > qui ne (cm pas beau- ce 
coup 3 & fa baye de verte « 
devient noirâtre; fes bran-cc 
chei font vêtues de fleurscc 
Manches & jaunes , dente- « 
Ices Se pointuës depuis le tais<t 
juïquci au haut, <t 
Pour faire ïe breuvage detc 
Ch& tant eftimé par les In-t* 
diensi on ne recherche que** 
Ja première feuille qui naîtet 
au PrinteoiSj qui cft auflîla,^ 
& 6 
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^plus mole 3 fie h plus deli- 
^cate. Ils la cueillent avec 
„ beaucoup de foin , lune après 
„lautre & feparement , puis 
51 ils la font chauffe r tout au £ 
jjfî-tôc un peu de teins dans 
,iiin eoguemard à petit feu 
lentement , & lenvclo- 
3J pent dans un mateïats de 
3 , toile de coton bien fine , dé- 
pliée Se unie } la pou lia ni & 
„ remuant avec les mains : ils 
3? 1a remettent fur le feu , étant 
^ainfî envelopée , & la fro- 
ttent pour la feconde fois, 
^jufqucs à tant qu'à force de 
,5 de s entortiller & de sape* 
j5 Iotoner 9 elle foie enfin 
5J tout à fait feiche. Après ils 
s Ja ferrent pour la plu (part en 
i7 des vailïcaux de tain y cjuV 
^bouchent &c feellent très 
bien , de peur que la fubftm- 
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ce Se qualités trop fubeilesec 
ne viennent à s'évaporer : car« 
après 1 avoir gardée fore long- « 
tems > iï on la jette en l'eau * t 
bouillante , elle reprend fa<c 
première verdure , s étende 
& fe dilate > & fi elle eft^ 
bonne, elle donncàleau ums 
goût & une odeur agréable ce 
& une teinture verdâtre. ce 
Les Chinois luy ont don- « 
né divers noms félon la di-tc 
ver fi té des lieux où elle cron« 
Bc des vertus quelle peut ( < 
avoir. Comme celle de Hœi-u 
thw eft la plus excellente ><« 
auffi Tont-t'ils nommée Mm* u 
gocha , & ils la vandent pane 
fois 1 50. francs la livre. Safe-ct 
mence noirâtre jettée en ter- a 
rc > produit au bout de trois c< 
ans de jolis arbriffeaux de la<c 
iuutcur de nos. groifeliers« 
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j,ou ro/Iers 3 dont on fait cous 
«les ans une très- riche recol* 
«te : les neiges & les grêles 
M n étant poim capables de 
«l'empêcher parleurs rigueur^ 
„de forte que je me perfuade 
m qu'on pourroit aifement cul- 
tiver cette plante en notre 
«Europe fi on femoit de fa 
j> graine en quelque lieu oui- 
sîbrageux & fertile. 

Le Ptre de Rhodes dans les 
voyages qiul a donnez au jour 
en fait cette defcription- 
3 5 Le The eft une feuille gran* 
j,de comme celle de nos gre- 
nadiers , elle vient en d« 
J3 arbriiIcaLJx femblables au 
aj Myrte, Il n*y a dans tout le 
«monde que deux Provinces 
«de la Chine ou elle fe troii* 
) 3 ve : la première cil: celle de 
^Nanquin , où vient k meit* 
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éur The , quiU apellentcc 
Chœ ; l'autre eft la Provin-« 
ce de Chincheau. La recol-cc 
te de cette fciîille fe fait cxiic 
ces deux Provinces avec Ic ( c 
meme foin , que nous fàifonstc 
nos vendanges : l'abondance t c 
en eft lî grande > quelles tfc 
en ont afsés pour fournir Ie« 
refte de la Chine x le lapon 7 u 
le Tunquin , la Cochin- ( ( 
chine & plufieurs au très ce 
Royaumes s ou fulâge du« 
Thé eft fî ordinaire , que*? 
ceux qui n'en prencent pa s te 
trais fois Je jour , font ]es« 
plus modérez, Pluficurs en et 
prenent dix ou douze fois,** 
ou pour mieux dire à toutes 
heure. * 
Quand cette feuille eft" 
cueillie , on la fait bien ie-« 
cher au four 3 puis on Ja fer-<« 
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jjiiic dans des vafes d'érain 
3i bicn bouchez , parce que G 
33 eUc seyante elle eft perdue 
na aucune force , comme 
55 Ie vin qui eft é vanté. le 
jjvous fomz a penfer Ci Met 
r fleurs les Holandois ont 
3î bien foin de cela quand ils 
la vendent en France. 
Tulpius Médecin d'Amftcr- 
dam dans fes Obfervations Me- 
décimales livre 4. chapitre 59. 
parJant de cette herbe en dit 
3J cecy de particulier. Il n'y 
„a rien de plus ordinaire aux 
J3 Indes Orientales , que Je brea- 
5J vage qui fe fait dune de- 
jjcoétion de cette plante que 
^jlei C hinois nomment The } & 
jjles Iaponois Tckm ^ h* 
^quelle je ne fcray pas diffi- 
culté de donner à [a Pofte* 
ricé * toute la connoil&nce 
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que m en ont apris ceux qui ( c 
ont: eu le fouverain com-« 
mandement dans ces païs-liL« 
Comme donc cette plante a« 
fes feuilles lon^uetes , poiû-<c 
tues & dantelées en la cir- tc 
conférence, auïïi a t'elle d'au-« 
tre part fes racines fibreufesu 
& partagées en très petite s a 
particules. Se ne croît pas feu- « 
koient dans la Chine & dans<c 
le Japon > mais auifi dans« 
ChUm 5 ou Siam : cepcn-« 
dant il y a cette différence ><« 
que les feuilles de la Ck\-<t 
noifç font d'un verd bmn s « 
tirant fur le noir j Se celles « 
de Ia]aponoife font d\m verd<e 
plus pâle ou décolore > St<t 
a un goût plus agréable. Ce es 
qui eft auffi caflfe que le« 
Tchia du ]apon eft de beau-« 
coup plus cftiraé que le Thé« 



Traitez nouveaux & curieux du café, du thé et du chocolaté. Ouvrage 



234 Traite 
jjde la Chine, de forte qui 
3 > arrive fou vent qu'une feule 
3> livre de ce Tchia fe vend au 
33 pnx decenc francs. 

Il paroit quelque différence 
dans les femimens de ces Au- 
teurs fur le Thé > car Nieuhoff 
qui nous a donné la Relatif i 
de l'Ambaflade de la Chine, 
die qu'il n en croît que dans 
deux Provinces de ce Royau- 
me là , & point du tout ail- 
leurs. Le Pere de Rhodes allure 
au contraire , qu 'il en croît 
aufîi au Japon j & Tul^m 
écrit qu'il en vient encore du 
Royaume de Si ara Cela cil 
de peu d'importance , le prin- 
cipal fetroît de fçavoir fous quel- 
le eipecc de plante le Thé doit 
Être rangé f Se celaeft très dif- 
ficile : parce que nous n'en 
avons encore veu que la feiiil- 
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le feche s fans graine , fans 
fleur Se fans racine. Nïtuhojf 
panche à Ja ranger entre les 
efpeces de Sum&ch , qui cft un 
arbriffeau connu dans ces païs- 
G&fpatd Bfruhm dans fon Pi- 
ïjax , Je met entre les efpeces 
àt fenouil, Bontius dit que Je 
Thé 3 cft une petite herbe-, 
donc les feuilles dentelées 
refTemblent à la petite con- 
fonde. Simon F mit dans fon 
Traité de 1 abus du Tabac Se 
du Thé , tâche d établir que 
ce dernier neft pas particulier 
à la Chine & au ]apon 5 mais 
que ceft une plante connue 
dans toute. l'Europe : fçavoir 
celte que fan appelle eu Latin 
Ch&malefignffl ou Myrtm Br&- 
bantkm , en Allemand Peft * 
en François Piment R&yat 9 m 
Danois tors > Se en Flamand 
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G&gel La differtation quil fait 
là delfus 3 efl trop longue pour 
la raporter dans un petit Trai- 
té : j y renvoyé les particu- 
liers qui voudront erre in* 
formez de ce qu il en écrit* 
me contentant de dire que 
peu de perfonnes ont été de 
ton avis, parce que ce neft 
pas afsés d examiner la reflem- 
blance extérieure des feuilles 
dune plante pour en établir 
J efpece - } mais qui! £uit en- 
trer dans des autres coniîde- 
ratîons pouf en juger avec 
plus de fureté. Sur le prin- 
cipe de ce DoÉtcur , on pour- 
roi t bien auffi mettre le Tlie 
fous le genre du Sumach ou 
de la Betoine , parce qu'il leur 
reflcmble. Mais je crois que 
jufques à ce qu on en ait pris 
de plus grands cclairciflcfficnsj 
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la chofe doit demeurer inde- 
cife, D ailleurs cet Auteur 
détruit lu y même parce qu'il 
raporte que les Païlàns des 
Pais Bas mettent de ce Cha- 
msdeagnus dans la bière pour 
la rendre plus forte Se plus 
propte à enyvrer* ce qui eft 
entièrement oposé au Thé , 
dont une des principales qua- 
lités eft de defenyvrer, 

M&ginus dans tes commen- 
taires Géographiques 5 dit que 
lesj^tits Ta i ta te s qui fe nour- 
ri lient mal , qui boivent de 
Teati > du tait , & d'une boif- 
fon qu'ils font du millet y Se 
qui sabandonnent à lexcez 
du vin quand ils en peuvent 
avoir : pour remédier a toutes 
les fâcheufes fuites que pour- 
raient produire leurs ali- 
mens & leurs breuvages > fc 
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fervent de différentes herbes 
qui croiflcnt le long du Ta 
mis j Se encr autres d'une donc 
ils font grand état y qu'ils 
apelient B&ltr&cm* Elle les 
nourrit 6c leur dorme de 
la vigueur. Dés que (on fruit 
paroit > ils abandonnent leurs 
campagnes incultes & vont 
chercfier 'cette plante , dont 
ils font la plus grande provi- 
fion qu'ils peuvent. Ils en font 
un û grand cas , que quand 
ils n'auroient autre cliofe à 
manger , elle feule leur fufîït* 
Siman Pmli qui s'eft imaginé 
que Je Thé cioiiïoit pamiy 
eux comme à la Chine > a 
cru qu'ils n'en faiioient point 
detat y puis qne Maginm ne 
nous dit point qu'ils s'en fer- 
vent. Mais ce neft pas dans cet- 
te Tar tarie qu'il Je Eut cher- 
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cher ; la TV ta rie efi d'une 
prodigïeufe étendue > & con- 
tient pluiïeurs Climats diffé- 
rent Ceux qui ont écrit 
qu il y cioilïbit du Thé 5 Tout 
entendu de la Tartane Sep- 
tentrionale , voifmc de [a 
Chine , doù. lont fbrtis les 
Peuples qui ont conquis ce 
vaflre Royaume. Nos Géo- 
graphes anciens apdioient ce 
Païs là ie Cattay , mais nos 
Modernes ont découvert 5 que 
ce qui s'apclloitainiî en Ahc> 
n'étoit autre chofe que la 
Chine Septentrionale, Il eft 
donc encore incertain il le 
Thé croîc en quelques cn^ 
droits de la Tar tarie , puis 
t]ue ce Païs là nous efi; fort 
inconnu. 

PUifïeurs de nos Ecrivains 
doutent fi ceft un aibriflèau 
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ou fimplemenc une plante qui 
nous donne le Thé. Il y en 
a qui croient que ceft une 
herbe médiocre, puis que (ts 
feuilles ne font point epaif- 
fçs , qu'elles font odorantes Se 
quelles communiquent tres^ 
facilement leurs qualités à 
rinfufion qu'on en fait : mais 
ceux qui ont été fur les lieux 
nous ayant affûté que ceft un 
arbrifTcau &c nous layant dé- 
peint tel dans la figure qu'ils 
nous en ont donnée , ce feroit 
à mon avis s'éloigner de la 
rai ion que de ne le pas 
croire- 

Lufage du Thé femble rit- 
tre pas fort ancien dans la 
Chine , puis que leurs vieux 
Livres n*ont point de Cara*^ 
res pour en exprimer le nom , 
comme en ont toiues les autres 
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choies qui leur font connues 
depuis long tems* Simon Pauli 
croit qu il y a feulement été 
introduit depuis que les Tat^ 
tires s'en font rendus [es maî- 
tres : ce qui arriva en Tan- 
née 1644. dequoy il y a bien 
peu d apparence , pins que 
nous le cûnnoifTtûns en Euro- 
pe même déjà dez le com- 
mencement de ce Siècle. Bau<* 
hin que j'ay cité en fait men- 
tion dans (on Pinax imprimé 
dez Fan 1623 . Ce font les Ho- 
landoïs qui nous font apercé 
par leur commerce dans le 
Japon & dans la Chine. Sur- 
quoy il eft curieux de re- 
marquer une ceconomie qui 
qui leur eft ordinaire pour 
ce négoce > qui nous fera 
comprendre ? qu'ils nous le 
pourraient tailler en Euro- 
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pc à aulfi bas prix quon 
vend fur" les lieux doà il 
vient, Se ne pas laifler d'y 
gagner beaucoup. C cil quils 
pê l'achètent que rarement 
argent contant, mais qu'ils le 
troquent tres-fouvent contre 
des marchandifes qu'ils partent 
de l'Europe & qu'ils font par- 
fer à des prix qui leur don- 
nent des profits extraordi- 
naires 5 en cr autres de la Sau- 
ge , qui ne croit pas à la 
Chine. Ils en font l'éloge com- 
me d'une herbe dont les ver- 
tus font extraordinaires pour 
une infinité de maladies aux- 
quelles les Chinois font fujets* 
Et en effet ils s en trou- 
vent parfaitement bien , telle- 
mène que perfuadez partie 
par ce qu on leur en dit > & 
partie par leur propre expe- 
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ri eu ce , ils ne fe font au eu- 
ne peine de donner ordinal- 
renienc deux livres de Thé 
pour une livre de Sauge- Ce 
qui fait connoître les avanta- 
ges confl de tables que leur pro- 
cure ce négoce & les moyens 
qu'ils au mi en t de faire grand 
marché du Thé s'ils le vou- 
laient. 



Chapïtu IL 

Du shoix du Thé , des P&yî oh 
il efi en ufiïge é* de /» 
nhre de F arrêter. 

U Ne des précautions la plus 
nece flaire pont avoir du 
bon Thé 3 cflr de Je choifir 
le plus récent qu'on le pourra 
trouver : pour ctre tecent> il 
£uit qu'il foit verd obfcur. Si 
nous en recevions de celuy 
L 1 
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que les Chinois tiennent 
excellent , il donnerait a 
dans laquelle on Je fait înjÈ 
fer une couleur verdâtre , 
ce que die Monjitur Taver 
nier dans fa Relation du Tun 
quia j mais il ne nous ea 
vient point de cette qualité 
Se ccl h y qu'on nous apori 
ordinairement teint ion inh 
fi on en jaune. Il faut qii 
foit aiuer Se qu'il ait m 
odeur douce & agréable , for 
aprochante de celle de la vio- 
Jctrc. Dans les Païs même q 
Je prodni/ent on fait grand 

^différence de Thé a Thé , i 
Êc le prix &y règle par 

■ qualité. 11 y en a dans le Ja- 
pon 5 à ce que nous difeut les 
Auteurs , qui s'y vend cent 
francs la livre. Monfitttf f** 
ycrnitr porce la cKofe bie* 
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pli^ avant 3 car je Içay dc.luy- 
même , & fi je ne me trom- 
pe tas Relations le marquent, 
qu'il en a vcli vendre Jiif^ucs 
a cinq cent francs la livre: il 
cft vray qu'il dit que ce neft 
pas de h fcïnlk , mais de la 
fleur j qui éfl refervée pour 
la bouche des Princes , à 
ca u fé d eq u o y q uelq il es - u h s 
iapellent Thé Impérial Ap- 
paremment nous ne fç avons 
tn Europe ce que t'eft de ce- 
Iuy de cette forte, du moins 
ches fes particuliers. Sà cou- 
leur cft d'un verd beaucoup 
plus clair que le commun. 
Il ne faut pas douter que fes 
effets ne ioient au fît beaucoup 
plus fcnfibles & fon goût plus 
agréable. Ceux qui veulent 
conferver le Thé 5 doivent: 
bien, prendre garde qu'il ne 
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s évapore , s'il le fait il pert 
toute vertu aufli bien que 
Je Café. Ceft pour cela qu'on 
a grand foin de le renfermer 
dans des vafes d'étain les 
mieux bouchez qu'il eft poffi. 
ble , afin qui! ne prenne point 
d'humidité & qu'il ne s é ven- 
te pas. 

Le Thé eft en grande re 
putadon &c en grand ufage 
dans la Chine 7 dans le Japonj 
dans le Tunquin & dans la 
Tartane, doit il a pafsé dans 
les Indes s dans la Pcrfc & 
dans la Turquie , où pourtant 
il s'en faut bien qu il Toit d\m 
u fage aufïï commun que le 
Café. Pour ce qui eft de nô- 
tre Europe 3 il eft en grande 
vogue Se en grande efhme 
en Angleterre : on peut en 
juger par le nombre des Ikus 
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publics deftiûÊï à en vendre, 
qui a Londres feulement vont 
au delà de crois mille. On a 
été obligé quelquefois de les 
faire fermer > par la même rai- 
fon qui fie que Ton defendic 
il y a quelques années les Ca- 
barets à Café : ce que je ne re- 
dis pas pour éviter une répé- 
tition inutile & par conïeqnent 
ennuiaife. On fait auffi at 
sës de cas du Thé en Fran- 
ce, en Holatide ? en Italie : 
mais peu ou point en Efpa- 
gne & en Alemagne 3 oh les 
Peuples ne font pas û cu- 
rieux des nouveautés 3 & le 
tiennent à leurs anciens ufa- 
ges. Les A le ma nd s au vin Se 
à la bicre , & les Efpagnolsan 
Chocolaté èc au vin : le Thé 
ny le Café n'étant pas beau- 
coup connus parai y eux. 
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Pour ce qui c(ï de la ma- 
nière daprêter le Thé & de 
le prendre y elle neft pas fort 
différente de celle du Café 3 
fî ce neft que le Thé crant 
une feuille > & par confequent 
un corps plus ouvert & moins 
foiide que le Café qui eft 
une fève 5 donne plus facile- 
ment fa teinture à Teau , 
■ & a moins befoin d'être 
boiïilly- 

Voicy la manière dont les 
Chinois fefervent pour acorn- 
moder Je Thé , à ce que dit le 
5 , Feu de Rhodes, Ils font bouillir 
5 >de Ieau dans un va4c bien net, 
3J quand elle bout bien ils la 
33 retirent du feu & y mettent 
w de cette feuille febn la pro- 
ja pqrtion de leau 5 ceft à di 
5> rc le poids d*une demy 
ajgme de Thé 5 fur un 



dra- 
bon 
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verre deau- Ils couvrent bieaW 
le vazc , & quand la feuilleté 
va au fonds de l'eau , ceftct 
pour lors qu il cil çems de t c 
la boire 5 parce que cefl lotsu 
que le Thé hiy a communie* 
que Ta vertu j & la rendu ë« 
rougeâtre. ils la boive ne hc*. 
plus chaude qiùls peuvent Jttf 
jfî elle eft refroidie elle nc<* 
fera pas utile. La même fciiil-te 
le qui çu deneurée au fondu 
du vaze peut fervir imefe-« 
eonde fois 5 mais alors 011 te 
k Lille bouillir avec Fcau. « 

Les Japonnois , dit enco-ti 
ic le même Pere 5 acommo-u 
denc autrement le Thé 5 car« 
-ils le mettent en pouffiere jU 
puis le jettent en tcaii bouil-tc 
lance, avec laquelle ils ava-cr. 
lent tout. le ne fçay pas jfcc 
<Evîcs marne rc de le prendre^ 
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31 



3 eft plus fahitaire que la pre- 
mière : je nie fuis toujours 
fervy 8c bien trouvé de ceU 
3? le qui eft commune parmy 
3? lcs Chinois : les uns & les 
?? autres mêlent un peu de Su- 
53 cre avec le Thé y pour en 
„ corriger J amertume , qui 
w pourtant ne me femble pas 
„defagreable. 

Qfcarius dans Ton Voyage 
de Perfe , remarque qu'en ce 
Pais là on y ajoure quelque 
Ibis en Je préparant un peu 
d anis > ou de fenouil 5 ou bien 
quelques doux de Girofle. 

Suivant ces avis & les épreu- 
ves fréquentes que j'en ay fai- 
tes s pourfnre deux bonnes taf 
fesde Thé , il faut prendre une 
chopine d'eau que Ion fera 
bouillir dans un coq Lieniar d'ar- 
gent j de cuivre «ami ou ds 
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terre vernifsée , & lors que 
feau bout: on y j ce ter a envi- 
ron une dragme de Thé , & 
en même tems on retirera Je 
eoquemar do feu pour le lait 
fer un demy quart d'heure 
couvert ^ qui cil le tems ne- 
ceflaire pouf que la feuille 
fait allée à fonds 5 & que leau 
ait bien pns la teinture* Alors 
on Ja ver fer a doucement dans 
des tartes de Porcelaine ou de 
fayence , où on aura mis bt 
grofTeur d'une noifette de Su- 
cre commun ou de Sucre- can- 
dy j ou bien on. tiendra le 
Sucre dans la bouche , com- 
me on a acointunié de faire 
aux. Indes > Ôc Ton boira auflï 
chaud que Ton pourra gorgée 
à gorgée > comme je lay die 
du Café- 

On peut prendre le Thé i : 
L É 
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jeun j im médiate me nt apr^ 
le repas & à toutes heures, 
félon le bue qu'on ft propofe- 
Si ccft pour abatre les va- 
peurs qui eau font les maux de 
tête , on peut en uier avant 
que d'avoir rien mangé. Si 
c cft pour fortifier l'eftoinac & 
pour ayder à la digeftion 3 on 
doit le boire immédiatement 
après Je repas : èc a moins 
qu'on ne veuille dormir 3 i 
quelque heure qu on le prenne, 
il ne fçauroic eue malfaifant, 
Les Chinois ont leurs va- 
fes dune ejpcce de Bol rouge 
ou de rerre fîgilJée, dans les- 
quels ils font leur infufion î 
& ils croyent quelle y cil 
bien meilleure que dans d'au- 
tres : je ne fçay pas ii cela 
eft 5 mais je fçay bien que 
Ja figure ni en paraît fort jolie ^ 
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on en jugera par Je défi cm 
que j'en ay fait graver au 
commencement de ce Traité. 
Au défaut den avoir de cet- 
te forte 3 ce qui feroit afsés di- 
ficile en ce Pais , on peut fe 
fervir de toute autre lorec de 
pots , pourveu qu'ils ne pu if- 
lent point communiquer de 
mauvaife odeur: , ny de 
mauvais goût a J'infuiion ^ & 
qu'ils foient bien converti le 
dis le même de leurs iàSts de 
Porcelaines T quoy qu à la vé- 
rité fort jolies & fort propres 
à fbuffrir les liqueurs toutes 
boiii liantes fans échauffer les 
bords s quand on ne les rem- 
plit pas tout à fait 3 ce qui eft 
commode pour ne fe pas brû- 
ler les lèvres : à quoy fe bor- 
nent tous les avantages qu'on 
çn peut recevoir 3 puis que 
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d'ailleurs , elles ne communi- 
que m aucune venu particuliè- 
re à là décoction, 11 ne faut 
préparer le Tlié que dans Je 
tems qu'on le veut boire , car 
fou infuiîon étant rechaufée 
pert beaucoup de fa bonté- 
On fe fou viendra auffi que 
les mêmes feiiilles peuvent 
fervir deux fois de h maniè- 
re que le Pere de Rhodes la 
obfeivé. Il y en a qui préten- 
dent quil peut ençor être bon 
plufieurs autres fois , en lelaii- 
îant reflècber : mais il eil cer- 
tain g u après la féconde , tou- 
te la force en eft diiïîpée > 
& qu'il ne vauc plus rien. Si 
ceux qui s'en font fer vis en 
veulent tirer la dernière cjnm 
teflTence 7 ils peuvent remplo- 
yer en falade comme font les 
Holandois a us Indes 3 efl % 
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mettant de f huile & du vi- 
naigre. 

Quand on le kifle fecher 
après avoir fervy à une on 
deux infn fions % il fc replie 
comme il étoit avant que d'a- 
voir été mis en ufage; Ce qui 
me fait croire que les Chi- 
nois 3 qui iuy donnent le pre- 
mier aprêt pour k garder Se 
l'envoyer Iiors des lieux où il 
croîc* ne le font que légèrement 
bouillir dans Icau , & qu a- 
pres ils le laifîbnt fecher à 
1 ombre , fans prendre la pei- 
ne , comme difenc quelques- 
uns de nos Auteurs , de le 
rouler feuille à feuille 3 puis 
que fis fecliant il leur évite 
ce foin y fe roulant de foy- 
même* 11 me femble que s'ils 
le paflbieot' dans le four , ils 
en emporteroient tout le meife 
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leur y comme nous le 
û uon s dans les plantes que 
lions voulons cou fer ver fc. 
ches , qui conlcrvent bien 
mieux leurs propriété , fors 
que nous les léchons à 1 qù$ 
bre > qûe fi nous les expofons 
ait Soleil 3 ce qui fèroit bien 
encore pis lî nous les paffiom 
au foui- Il ne faut pas s éton- 
ner iî ceux qui nous données 
les Relations de leurs Voya- 
ges manquent fbuventde nous 
informer de quantité de par- 
ticularités & de cireonftances 
qui fe paffent dans le com- 
merce ou dans les Arts des 
Païs étrangers : Iaplufpan des 
Voyageurs négligent de ëfflF 
ftmirc de leurs propres y eux 
de plu/ieurs* chofes des Païs< 
oit ils paflent : outre qu'il "peus- 
bien arriver que les Peuple^ 
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tiennent fccrets leurs petits 
tours de métier a &c n en par- 
tent qu'en ternies ob feu r s , ou 
même contraires à ce qu'ils # 

{>Latit]ueiit çflfe divement , par 
a politique qu'ils ont d'em- 
pêcher les étrangers de pro- 
fiter de leur feience- 

Pource qui regarde la dif- 
férence manière dfaprêter le 
Thé pour le réduire en boif- 
fon , entre les Chinois & les 
Japonois : voicy ce qu en dit 
T&lpîus Médecin Hollandais 
dans fes Obfervations Medc- 
einaies, 

Quand à la façon de fe« 
fervir du Thé , i! faut re-« 
marquer qne les Japonois & (C 
les Chinois font bien diffë£« 
rens les uns des ancres fur ce 
ce fujet j veu que les pre-« 
miers mettent le Thé en et 
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J3 poudre * la broyant fur une 
^pierre ferpemine > & apr^s 
Jt la demehnt bien avec de 
„leau chaude ■ mais les Chu 
j/tiois la font bouillir dan§ 
^quelque liqueur , y ajoutant 
5 , feulement quelques grains 
„foit de fel î foit de Srcre, 
^laquelle decodion encore 
5Ï chaude > ils pre&ncenc en 
, , fuite fort courtoifement tant 
5;s à ceux qu'ils ont conviés 
l5 a manger 5 qu'ils traitent 
3J chés eux 3 comme à cous 
„ceux qui leur viennent ren- 
dre vifite : ce qu'il font avec 
35 rant de foin & une lî gran- 
de application d efprit j que 
?> même les perfonnes de la 
^plus haute qualité parmy 
, } eux , ne s'en dédaignent 
3] pas, au contraire ils pren- 
«□eut à honneur de faire par 
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leurs propres mains la déco « 
ftion de cette herbe pourtc 
leurs amis , on tour au moins « 
de s'aide 1: à la mêle* & pre-tc 
parer comme il faut, tenantes 
expreflement pour cet effets 
là dans le milieu de leurs « 
Palais j des chambres de re-« 
ferve , efquelles il y a de** 
petits fourneaux faits avec» 
des pierres les plus precieu-f* 
fes Se du bois le plus exquis^ 
le tout dédié en particulier" 
à k fufdite préparation , gar-« 
dant âuffi curie Life ment dans" 
ces lieux la , liçs pots , tre-" 
pieds, entonnoirs, gobelets 5 « 
cueille res & aucres pièces <« 
de vaiflclle de cette force de" 
cuifïne , parfaitement bien < 
travaillées , à quoy ils de- « 
penfent librement quelques» 
milliers decus , les tenante 
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^pliees dans des étofes defoy 
ne Ici fiilacr voir cju 
fleurs plus intimes amis. Auffi 
jjncn fom-t'il pas moins de- 
3? tac que Ion feroi: parmy 
j5 f ûpus des diamaas 3 des pier- 
s jies prccieufesjfic des rangs 
J3 ou colliers de perles de plus 
jjiauc prix. 

Mwjkur Tcnckt Profè fleur 
en Médecine à Monpcllier > 
ra porte dans fes Formules de 
Médecine quelques anrrcs 
manières «on communes d'u- 
>3 fer du Tlic. L on fe ferr, dit- 
„il 3 de cette lieibe en plufieurs 
„ façons. Premièrement en fub- 
s , fence, quand étâfit fecke, 1 
5î en donne une demy d'ragmc 
jjou.unedragme entière dans 
33 un verre d eau tiède, Seconde- 
„ment en decoftion , Ion ce 
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une di 



! 



donne jufques à une dragme* 
&. de ni y > en y ajoutant du<r 
lucre pour le prendre avec" 
plus de plaiiir , Se on la boit« 
chaude. Troifiémement y en« 
la diftilarion dans le bain" 
Marie > avec les eaux apro-" 
priées. Quatrièmement , l'on** 
k mec infufer jufques à une*« 
once & demi dans quélque** 
eau cordiale ou de bon yiî3& 
délicat 5 dont l'on en prend" 
jiifques à trois iSé quatre" 
c h ci lier ces , en y ajoutant un« 
peu de Sucre, Cinquième-" 
mène , Ion en fait des extraits*; 
que Ton mec en pilules , la« 
doze cil jufques à dix grains-" 
Sizicmemenr,ron en fait des" 
parfums de la me me façon" 
que 1 on fe fat du Tabac 3 " 
dans des tuyaux ou pipes fit 
pour les maladies froides dc« 
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„la tète > de la poitrine & 
„poLir Ja fluxion qui tom- 
» be fur les narines. 

Chapitre II L 

Z^j quêterez âu The pour em- 
pêcher le fommàL 

ON peut remarquer dans 
Je Thé , aufiï bien que 
dans le Cafc deux fnbftances 
différentes fur Icfq uclles rou- 
lent les effets qu'il produit j 
Tune volatile & fpirimeufe , 
qui fe reconnoit par fon odeur 
douce &C agréable * qui fe com- 
mun ique pat la moindre 
chaleur à Peau dans laquelle 
on rinfuie 3 & l'autre fixe & 
ter relire > qui fe remarque par 
fon goût amer } âpre & aftrî fi- 
geant. Mais ce n eft pas icy 
comme dans le Café , que la 
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torréfaction excite les efprits 
& les debarrafle du terreftrc- 
Davis le Thé il ne il poinc be- 
soin de cela , la moindre Tor- 
lefa&ion le brûlerait : le Soleil 
qui cfb le Pcre des Plantes , a 
déjà fak fur cette feuille ten- 
dre , ce qu'on eft obligé de 
faire par le feu fur une graine 
telle cjue le Café. Il en exal- 
te fuftiiàmmenc les efprits ^ 
pour pouvoir les communi- 
quer à rirîfufîon qu'on en fait , 
& en dîflîpe autant qu'il cft 
neceifaire le phlegme 5 pour 
piocurer de ramertume à la 
partie terreftre , fans qu il foie 
bdbin de fe fervir du mini- 
ftere du feu, Ain fi il ne Élue 
p-is s'écoiiDer s il convient 
dans prefque toures fes quali- 
tés avec le Café 5 comme nous 
le remarquerons par i'cxatnen 
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que nous ferons en 
Voicy cependant les ientime 
que Mo?jj?iur de la Ch&mbn 
avoit du Tlié 5 comme je la- 
prens par le Mémoire fui- 
vaut j que l*#n ma communi- 
qué* 

Comme ii y a deux fortes 



17 

„de venus dans les drogues, 
33 les inanifeftes & les occulres, 
& que cell* 



que celles cy ne fe con- 
pnoitient que par I expericii- 
„ce ; non 5 pouvons aiTurer 
,*qtie le Thé na pûinc de 
53 qualité fecrete qui foie per- 
«nicieufe , puis que dans fu- 
5î fage ordinaire qu'en font 
*tous les peuples de l'Orient , 
j^ils nom point reconnu qu'il 
«en eut aucune 3 &: quj» 
« contraire ils croyent qu ils 
«font exempts de îa plulpar* 
«des grandes maladies doot 
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nous fommes ataqués , par lec f 
bénéfice Je cette plante ia-cc 
iutaire* tt 
Quand aux quaJiteï ma-« 
nife fies , elle cft à mon avis^ 
chaude au premier degré 
fèctie au commencement du« 
fecond : car puis que nous'* 
ne pouvons connoître les** 
premières qu alitez des dro-<e 
gues que par le goûe , &« 
que la faveu ramerc , la falée<( 
& Facre , font les laveur se* 
chaudes j il faut que le Thet* 
qui eft amer foie chaud ti* 
mais parce que coure leteiv«t 
due de l'amertume neft que« 
depuis le premier degré in-« 
eluli veinent jufques au troi-^ 
fiéme, Ci Ton en excepte les« 
Chicoracées : il s'en fuit que« 
le Thé s ayant la plus fbible« 
amertume que l'on puifie" 
M 
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„fèutir , a au/G le moindre 
S5 degré de chaleur- Il cl\ vray 
5 , qu'il peut échaufer davanta- 
ge par 1 agitation qu'il donne 
^aux cfprks pour les raifons 
53 que je diray : mais de foy 
J3 il eft certain qu'il na pas 
^ s plus de chaleur que ce que 
5 ,je viens de marquer, 
3> Pour ce qui eft de la fc- 
J5 chereile , quoy quelle lui- 
5 3 ve les degrés du chaud dans 
as les choies ameres qui font 
:jd'une llïbftancc terreflre , & 
»que le Thé fok par coniè- 
^qùent fec an premier degré, 
^ néanmoins jeftime qu'il va 
^] laïques au commencement 
»>ou au milieu du Jecoud par- 
lée qu'il eft un peu aflrin- 
j^çcnn , & que cette quali- 
té demande un furcroit de 
,»fcchercffe* 
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Mais je ne confîdere pas" 
tant le Thé par ces qualités 
là , que parce qu'il eft fort" 
ïpiritueux Se qu'il a quelque" 
conformité avec les efprits," 
Ceft pouiquoy on fe fenc^ 
tout rejoiiy quand, on la« 
pris , & il fortifie toutes fës« 
parties oh fe font les efprits,^ 
& ceft de là que je crois " 
qu'il tire tontes fes vertus ^ 
admirables > parce que toutes** 
les fonctions du corps fe £ai-« 
fanr par le moyen des efprits } cc 
il eft impoflible qu'elles ne<< 
fe faflem plus parfaitement^ 
quand les eîprirs ie font rcn-<* 
dus plus pùifiaJits- 

La chaleur 5c la fecbercl- c c 
fè , outre que te font di 5<t 
qualités imbecillcs 5 cornu c c * 
dit Hippociate ? dles y Cotât 
en fi bas degré & Com cor-<c 
M z 
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9i rigc es par une fi gram 
3J quanticé d'eau > qu*il n'y a 
3Jï ricn i craindre de leur part: 
35 ôc fi le Thé caufe quelque 
„ chaleur par l'agitation des 
jjcfprits , c'cfl une chaleur 
jidouce j conforme à la natu- 
relle a & qui neft point acom- 
„pagnée des vapeurs 5 comme 
„ceJle que le vin a de coûtu- 
i'tïïït de caufer. 

Ce qui a beaucoup ferry à 
mettre en réputation Je Thé 
en Europe , cft la q traîne 
qu'on kiy atribuc d'empêcher 
Je fommeil s & de reparer les 
forces que la veille diflîpc : 
car cela le fit recherche* par 
les gens d'affaires > par les 
A gens j les Ambaffàdeur.s , & 
autres pcr/o&nes qui font 
obligées de veiller fi u vert Où 
trouva qu'il ne màrïcfuoit |tiç^ 
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rcs de produire cet effet 
s'il étoit récent & bien choifi. 
Les Voyageurs qui nous don- 
nèrent des Relations , confir- 
mèrent ce que la renommée 
en avoir déjà publié & que 
l'expérience iuftifîou. 

Le Pcre Àkxanâre âc Rho~ 
àts t que j a y déjà cité en 
parle de cette manière. Si<* 
on prend le Thé après le« 
fouper , ordinairement; il cm- et 
pêche le fommeil = il y en a" 
pourtant quelques uns quele« 
Thé fait dormir 5 parce que« 
n a bâtant que les vapeurs îes« 
plus grolîes , il lai fie celles« 
qui font propres au fommeil.» 
Pour moy ( continu c-t'il )<* 
jay expérimenté très- fou- « : 
vent , que quand j'étois obli-« 
gé d'oui r toute la nuit la« 
confeflîon de mes bons Chré- (CL 
M 1 
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„ tiens 5 ce qui arrivoit fré- 
quemment 5 je navals quà 
>5 prendre du Thé à l'heurt 
5 ,que jeu île commencé À 
, s dormir , je demeurais toute 
„la nuit fans être prelsé du 
„iommeil , & îc lendemain je- 
„tois au fîi frais que iî j euiïè 
„dormy à mon ordinaire- le 
^pouvais fûre cela une fois 
«ta letnaine ians en être in- 
51 commode, le voulus une 
„fbis le continuer pendant fix 
„ nuits consécutives y mais a la 
«Ilxiéme je demeuray entie- 
s , renient épuisé. 

Tutptm allure de même 
que la boîflon du Thé, entre 
fes autres qualiteza celle d em- 
pêcher de dormir- Voicy ce 
«qu'il en dit* Le Thé rend les 
3) corps vigoureux & preferve 
des douleurs du calcul* ( auf* 
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quelles un a filtre que dam** 
les lieux d'où il vient per-« 
fonne ne ie trouve fujetj)« 
& de plus il guérit les don-u 
leurs de rêce > les enrhumû:-** 
res , les fluxions lur les yeuxu 
& fur la poitrine , la courte** 
haleine , la débilité defto ** 
fii.ic , les tranchées de ven-« 
tre , la taiïîtude , & le fom-<* 
mcîl lequel il réprime fi évi^c 
déminent , que Ton voit lcsu 
perfonires qui boivent cette" 
decodion T pafler quelques** 
fois les nuits toutes entières** 
fins dormir 3 & vaincrez 
ûns aucune peine ny en- ce 
nuy k neccfîicé d'ailleurs ft 
prcfqite infunvion table du te 
fommeil % car elle échauffe ** 
modérément 3 6c referrantt* 
Forifîçc fuperieur de J'efto-** 
mac j elle bride & retient <e 
M 4 
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j,û bien les vapeurs ncceflsû 
„res à former le fcmmeil 
?J qui s'ékvent d'embas 3 qu 
5, ceux qui défirent: dem 
3) ployer les Buits à écri 
„-3u à méditer , nen reffen 
33 tent aucun embarras ny cm- 
}J péchèrent. 

Qieartus & plufîeurs autres 
Voyageurs aflurent tous la 
même chofe , & principale- 
ment en ce qui regarde fa ver- 
tu de tenir é veille . La raifon 
de cela eft que le fommeil 
vient principalement de deux 
caufes a de l'épuifement des 
efprits & de leur repos. Par 
la première , les efprics étant 
diJÊpez , il n'y en a pas une 
quantité fuffi faute pour tenir 
en aftion les mufcles du 
corps ; & ceft de là que 
vient Je fommeil après la fa- 
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tiguc Se la laiïicude* Et pas 
la ieconde , les efprits étant 
arrêtez dans leur mouvement 
par les vapeurs qui & élèvent 
du bas ventre dans le cerveau > 
comme les rayons du Soleil 
font arrêtés parles nuages qui. 
s élèvent de la terre , il doit. 
arriver necciïai rement , que 
les fens extérieurs où ces ef- 
prits ne brillent plus , cefle- 
ront de faire leurs fonctions 
& f abandonner ont au fom^ 
meil : de la vient cjne la rosée 
Se la fraîcheur d'un nouveau 
chyle entrant dans le làng T . 
on s'endort: fans peine > Se 
principalement fi la première 
caufe eft jointe a la féconde, 
comme il nous arrive à la fin 
de la journée après nôtre fou- 
per. Le Tlié empêche le fom- 
sncil cii s oppofanc à ces deux 
AL j 
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caufes,car par fa pame fpii- 
tueufc 5 volatile & odorance 
ii reparc les efprits diflîpcs s . 
& par fa vertu diurétique il 
emporte par les urines , mie 
partie de la iero/îté des aJi- 
mcns 3 cn même tems que par 
fon amertume & par fa fc- 
chereflejl en diiïïpc &abfor- 
be l'autre partie. Peut êtrfr 
aufïï que la cliafeur actuelle 
avec laquelle il eft beu con- 
tribue à cet effet. Un de aies, 
amis m'a affiné qu il avoit re- 
marqué que quelques plantes, 
de ce pais bouillies &: bues, 
chaudes produifoienc le même 
effet r &c en c t'a u très la Pulmo* 
mire de cheihe , qu'on peut 
accommoder comme le Tné % 
mais elle eft beaucoup plus de- 
fagreable & plus aftringente> 
& à peine en pourroit on 
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oire j fi après l'avoir fait 
bouillir on n'en jeteoit la pre- 
mière eau. 

Chapitre I W 

De U wrtu d& Thé y four 1* 
guéri fon des maux de tctc a 

IL eft facile à prefmner que 
le Thé tenant éveillé en 
rabatant les vapeurs qui mon- 
tent naturellement au cerveau 
il doit atiflï être bon 
maux de têce, qui fou vent ne 
viennent que de ces vapeurs 
©u des humeurs abondantes 
armées de pointes acres , qui 
dilatent par trop les vaifleaux, 
du cerveau 3 ou qui en pico- 
tent trop les membranes. Au£ 
jl eft ce un des principaux 
effets que nos Auteurs luy 
attribuent, 

M fi. 



aux 
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3 La Principale vertu d 
, Thé, dit Le Perc de Rhodes 



,eft de 



guérir 

>, les douleurs de tête* Pour 
jjHioy s continu ë-eil , quand 
,j a voi s la migraine > je nie 
j,fentois- lî fore foulage en 
^prenant du Tlié , qu'il me 
,,îèmbJoit qu on me tiroir cout 
umon mal avec la main : par- 
les qu'une de ies principales 
„ qu alite Zj eft d'à bat re les va- 
3) peurs groffieres qui montent 
55 à la te ce Ôc nous incommo- 
«dent. Qknriw & Tufyifts er 
conviennent anffi. Simon 
même qui a fait un Traité 
exprés pour Je décrier , n< 
lu y contefte pas cette prerc 
ganve. 

Il eft même certain que nor 
feulement Laccez de la dou- 
leur ou la douleur prefence 
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doic être foulagée, mais aulîî 
que les reiours en doivent 
être prévenus j puifque l'a- 
mertume légère de ce breuva- 
ge èc (on aftridion 3 ne peu- 
vent manquer de relier ter les 
fibres de feftomac , & de per- 
fectionner fa fonction pour 
empêcher qu'il n'engendre 
plus de crudités , qui font le& 
fburces de ces vapeurs groffié- 
res & acres. Pour ces deux, 
fins ii eft bon^ dufer du 
Thé , non feulement après le 
repas , mais auffi à jeun fie 
quelques jours de fuite : car 
©n fia pas remarqué comme 
du Café* qu'il fût nece flaire 
de manger avant que deii. 
prendre, 

Le Thé par h même raî- 
(on s a encore cecy de com- 
mun avec le Café qu'il de* 



Traitez nouveaux & curieux du café, du thé et du chocolaté. Ouvrage 



- page 305 sur 486 



JJÎ 1 R. A I T E 

fenyvrj & reparc les defor- 
die* que Texcez du vin afaic 
dans le corps. 

On die que le Duc à'Alhe 
avoir acoûtumé de boire à h 
fin du repas un grand verre 
d'eau qu'il apelloir le Cafîtg*- 
dûr , parce que cela châtie 
les fumées du vin. On pour- 
roic à plus j ufte cître don- 
ner cette épichéte à une tstfle 
de Thé, 

Mùnficur de Bourges dans fa 
Relation de l'Eveque de Bt- 
ryte à la Cochinchme , d\z 
que durant leur fejour à Si/im, 
après leurs repas , qui étoienc 
pour lord inaire de poiiïbn * 
ils prenoient du Thé y qu'on 
toir très- chaudement avec un 
peu de Sucre , & qu'ils s'en 
trou voie ne fort bien , & com- 
parant avec les effets du 
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ceux que produit le Thé y 
quand on s'en fert en ces 
PaïVli , où f eftornac eft afoi- 
bly par la chaleur , &; fa for- 
ce combatuë par la qualité de 
h nourriture : on peut doucer 
qui des deux doit obtenir la 
préférence , tant cette feuille ? 
dont Tufage cft lî commun de 
delà 3 a dexcellentes proprie- 
tez > dont la plus remarqua- 
ble c ft" celle d ? de i e d y v r c r * E n 
quoy elle cft bien différente 
de la plufpart des autres li- 
queurs dont nient les hom- 
mes qui étant priles avec ex- 
cès leur ôtent ou leur affoi- 
bliflent la raifon , Se le The 
la fortifie Se h dégage des 
vapeurs qui empêchent ies 
fondions* 

1/ Auteur de l\Amba/ïade 
de la Chine } que j ay deja 
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Traite 
cité au commen cément de 
Traité 5 aiïure la même chofe; 
Le Ptrt Marîinius dans ion 
Atlas Chinois en convient 
auffi, Amonitis Mufa Mede? 
cin de l'Empereur Augufte, 
atribuc a la Betoine les mêmes 
propriétés que nous atribuons 
au Thé > & fî on 1 en veut croi - 
*e elle guérit jufquGs a quaran- 
te 6t fept maladies, qu'il nomme- 
En effet fes conformités avec 
Je Thé font tres-coniîdcrables r 
& peut-être Ci nous en avions- 
bien étudié les qualités y trou- 
verions- nous des fujets de nous- 
repentir d'aller chercher fî 
loin ce que nous avons chês 
nous. Du moins nôtre parefle 
n'eft pas ex eu fable d'examiner 
Jî peu [es plantes de nos Païs 
& d y faire fi peu de décou- 
vertes -, comme û le Ciel £ 
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terre , étoient plus avares icf 
que dans l'Arabie & dans la" 
Chine > & comme fi la natu- 
re qui leur a donne le Café & 
, le Thé , 11 a voit pas pû nous 
accorder auffi quelque ilm- 
pie y avec les mêmes ver- 
tus qu'ont ces deux arbrif- 
feaux. Nous en avons fans 
doute 3 & s'ils nous font ca- 
chez , czû parce que nous 
n'avons pas pris afsés de foins 
pour les rechercher 5 &c en 
cecy nôtre befoin eft une 
jufte punition de noue négli- 
gence t ce qui nous devroit 
porter pour nos propres inté- 
rêts , à examiner plus que 
nous ne fâifbns les produ- 
ctions de n ocre climat > qui 
pourrait bien nous fournir 
libéralement ce que nous allons 
chercher ailleurs avec t,mc de 
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dépence &c tant de rifquc 
En atcndant que cela foie > 
je m'en vais continuer à trai- 
ter des projmcnez remarqua- 
bles du Tiie- 

Le dégage nient du cerveau 
contribue iàns doute à re!>* 
dre [a mémoire & Te (prit fer* 
me. Un cerveau trop humide 
cft comme une cire trop mole t 
qui reçoit bien le cachet , 
mais n'en retient pas i emprein- 
te. Ccft pourquoy les per~ 
/onnes phlegmariques £c les 
enfans n ont pas de mémoire * 
il faut une fechcreiïc médio- 
cre dans les organes & de la 
pureté dans les iin meurs > 
pour retenir & ne pâ$ con- 
fondre les idées. Le Thé deflè- 
feche modérément & épure 
le cerveau , en le dégageant 
des images importunes qui 
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lafTiegent , Se par conlêqucnt 
il doit fortifier la mémoire 
& épurer fefprit. On remar- 
que que les Chinois ne cra- 
chent & ne fe mouchent pr ci- 
guë point : ce qui fait voir 
que leur cerveau eft délivré 
de ces fuperfluitês qui appe- 
lai! ti lient Je fic^e de la rai- 
ion. Les Anciens apelloiem les 
gens d'efprit hommes emfln&& 
naris : ccft à dire , qui 
n ont pas befoni de fc mou- 
cher ; auffî convient-on au- 
joùrd'huy que les Chinois 
font fpi rituels, fins & adroits,. 

Les Médecins font persua- 
dez, que leur Art na cié por- 
té en partie au point où il 
cft que par Tanalogifuie , c elV 
à. dire par les conclu fions que 
Ton tire de la reflèmblance 
des maladies & de leur coùi- 
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CC , & 



la 



m une fouro 
formica d\ 
une autre. Suivant ce que] ay 
déjà fupposé des opérations du 
Tlié 5 je puis conclurrc de 
fbn excellence pour la pluf- 
parc des maladies de la tête* 
où il y a afloupiflement, flu- 
xion èc élévation dû vapeurs; 
par exemple pour prévenir 
& guérir f apoplexie , la lé- 
thargie a la parai y fie , les ver- 
tiges ££ 1 cpileplïc,qui ne vien- 
nent fouvent que d'un regor- 
gement de fero/îtés dans le 
cerveau , les ca chartes , les 
maux des yeux > les bruits dV 
rcilîes y & femblables indK 
polit ion s 3 principalement lor 
qu avec le fc cours d'un Me 
decin expérimenté , on en ai 
ra diflrinclement pénétré la cau- 
fe : car qui ne içait que les 
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meilleurs remèdes du monde 
employez Jàns ordre &c fans 
œnnoilïluice , ne font capa- 
bles de foire du bien que par 
hazard > 6c ne peuvent preA 
que pas manquer de faire du 
mal. 

Que fi quelqu'un 5*£îûiïBfe 
qu'une in fu lion légère dune 
jfimple herbe s ibit capable de 
produire de fî bons effets , 
& de guérir des maladies 
que d'autres puiflans remè- 
des ont de la peine d empor- 
ter : je les prie de confidercr 
deux chofes : l'une que les 
remèdes u fuel s > tels que le 
The ou le Café > impriment 
jnfeniïbîement & furcmenc 
leurs bofiixés qualice^ a plurûc 
que les autres remèdes 3 com- 
me les juleps s apozemes Se 
emulfions , parce qu'on en 
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ufe plus long tems : fautre 
qu'ils agiffeiK ti\m violence, 
m*$ afbiblir l'eftormc , com- 
me les émetiques & les pur- 
gatifs : fans epuiler les efprits 
& les forces , comme les fu- 
dorifïques., fie les fâîgnées 3 & 
ûns d ego û ter le j . malades corn- 
les drogues ordinaires de 
la Pharmacie. D ailleurs com- 
m: la pluipart de nos mala- 
dies doivent leur mi fiance 
aux erreurs du régime de vi- 
vre , il cft certain qu'un breu- 
vage familier & propre à 
une indifpo/îtion ? ioulagera 
bien plutôt un malade qui 
en eft aceint , que quelque 
medica ment dont on pût 
fe fervîr 3 puis que lufagc 
nen fçauroit être fî fré- 
quent , ny Ci amy de la 
nature. 
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maux £cjhmac , pour îa 
gûftte , la grave lie t la eolu 
quc , le s m&ux de r&is t les 
thcnm&tijmes , & autres ma* 
Uàies ï er Thé avec te 

LE Thé ne fert pas feu.« 
lemenc à la tête , dit /t u 
^ Rhodes , il a une mer- « 
veiileule force à foulagcric 
l'eftomac & à aider à la 4k (t 
gèftioq, Auiïi d ordinaire <c 
plulleurs en prenait après « 
le dîner. Âpres le louper ont* 
n'en prend pas fi on veut» 
dormir. On naura pas de f e 
peine à concevoir pourquoy 
il ci} ftoma^t Toui le* amers 
le font , 6£ particulièrement 
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quand avec cela ils font aftiiii- 
gens , comme eft le Tlié 
famertume corrige la trop 
grande acidité du levain de 
jfeftûmac , & la ftipeicité , cefi 
à dire > la vertu qu'il a d cm 
âftringent , reflerre les fibres 
dont Je relâchement caufe la 
foiblelîe. Ccft une vérité 
confiance. II eft A remarquer 
qjae quand on en veut ufer 
à ce deflein y il eft bon de 
ne le pas faire feulement in- 
fufer > mais de le faire un peu 
bouillir , parce que de cette 
manière il prend mieux fon 
amertume , & fon apreté, 
qui tiennent à ta partie rer- 
reftre , & non a la Ipirittieu- 
fe. En ce cas là je préférerais 
la méthode des Japonois , de le 
prendre en fubftance s à celle 
des Chinois qui eft celle dont 

nous 
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nous nous fer von s dans ces 
P^ïs, Un célèbre Médecin de 
Grenoble * ordonne à fes ma- Mr Moe 
hdes de le mâcher pour les 
aigreurs d Vftomac , & il trou- 
ve qu'il reiïiïïc mieux de ecc- 
te manière qu'en bâillon 5 pour 
cette force a indifpofïrion. Les 
Efpagnols ont au lieu de cela 
leur Cachou , qui eft aufïï con- 
nu en France depuis quelques 
années, C'efi: un fuc Jtpre 
& amer qui vient des Indes : 
quelques-uns difent du Japon. 
Ils le croyent être le fuc d'u- 
ne efpece de FrunelU ou biejî 
de l'herbe apclléc Ant& , fort 
commune dans les Indes- On 
en fait: des petits grains avec 
du fuerc ambré , Si Ion en 
mange quelque peu après le 
repas- Cela ne s'accorde pas 
mal avec le Thé > & avec le 

N 
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Catc, & peut mer veilleulemcnt 
aider a for tificr laétion de ces 
deux breuvages fur i'eftomac- 
Les erreurs de la digcflion 
étant corrigées 3 on ne tom- 
bera pas dans pluficurs indif- 
portions qui en dépendent , 
telles que font les douleurs 
d'eftomac , les coliques cau- 
sées par des glaires & par des 
vents renfermés dans Je ven- 
ni eu le ou dans les inteJHns, 
& les diarrhées qui viennent 
ion vent de la corruption du 
CIi y le j &c des indige liions. 
Monfiair M&nâcljlo y dans fes 
Voyages aux Indes y attribue 
au Thé non feulement cette 
propriété d échauffer & de fcr*. 
tifîer Teftomac 3 & les entrail- 
les s mais il le confirme enco- 
re par l'expérience qu'il en a 
faite 3 ajTurant qiul en fut gue- 
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ry d'une diarrhée importune 
doiiE il a. voie été tourmenté 
depuis lo n g - 1 e lus . Qfearifts ( 
Guillaume L?yl Danois cité 
par &je<?» , & pluficurs 

autres , ne luy conteftent pas 
les mêmes vertus Mais il n'y 
tu a point qui luy Toit plus 
iiniyerfellement attribuée par 
les Auteurs , que celle de 
préfet ver de la gravelle > de 
la pierre , & de h goure 5 &: 
un des préjugés quils eu 
ont > efl que les Chinois qui 
eu nfent lî fréquemment ne 
font point fujets à ces mala- 
dies- Une des choies que faît« 
le Thé , dit le Pere de Rho^< 
des 7 efl: de purger les reins" 
& de preferver le corps de tC 
la goûte & de la graveîle," 
& ceft peut être la vraye sc 
caufe pourquoy ces for cc 
N z 
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, 3 ces âc maladies ne lé trouvent 
^poinr en ces Vais IL Sut 
ce même lii jet > Je Fin 
Martin M&rttnixs dans fa 
deferiprion Géographique de 
l'Empire de la Chine par- 
lant du breuvage des Chu 
«noisdic : Ils boivent toujours 
„chaud> foit que ce fuit de 
^ l'eau , du vin ou du ris 
3 ,bcuilly-Iis font toujours [rcm- 
„per cette herbe fi célèbre 5 
^qu'ils nomment Ch& , dans 
„ces liqueurs, ou en de leau 
>s bouillante > & la boivent 
„ cou te chaude. Quand j y ay 
, 3 érc acoutumé , j ay fort de- 
„ fa prouve ceux de l'Europe 
, qui aiment tant A boire 
f , froid ; car les Chinoh en 
^beuvant chaud * apaifent 
?> leur foif j fe débitèrent & 
^deflechenc les humeurs. C cfl 




Traitez nouveaux & curieux du café, du thé et du chocolaté. Ouvrage 



D V T H £\ 

pourquoy ils ne crachem" 
prefqne jamais Se ne font« 
pain: fu jets à h gravelle, ny** 
aux crudités d cftomac corn- « 
me les Européens > ne fouf ^ 
firent point tant de maladies" 
ny de fi grandes que parmy" 
nous , & ne fçavcnrce que" 
c eft que de gra-?eile , de gou<* 
te aux pieds & aux mains 3 " 
ny d autres femblables indif- ( < 
portions, <c 
Tx/pius dît anffi que la com-« 
munc opinion qu'on a dans Ia c « 
Chine j cft qu il ny a riem* 
de fi fonverain que cette ct 
plante qu'ils croyent forte-** 
ment que le Ciel leur a don-« 
née par une bonté fingulié" 
re> tant pour prolonger les« 
purs jufques à l'extrême" 
vieilleiîe , que pour cmpc-« 
cher tout ce qui peut faire" 
N 5 
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^ombrage k la fanté , & q 
J5 non feulement elle rend les 
„corps vigoureux & preferve 
n des douleurs de la pierre s 
j, a u /quelles on aflure que per- 
3 , forme dans ces lieux là ne 
y> (c trouve fujet , mais de 
, 5 pins quelle guérit les dou- 
5J leurs de tête y les en r unita- 
ires, les fluxions fur les yeux 
fur la poitrine 3 la courte 
v haleine ^ la débilité defto- 
?> mac, les tranchées de ventre 
J5 & la iaffitude. 

On tombera d acord cîe ces 
effets du Thé , quand on 
confiderera que tout ce qui 
tien: les reins nets Se qui di- 
minue les ferofites , pourveu 
que d'ailleurs il ne JailTe 
poinc dimprciïîon dans les 
reins & de foiblcfTe dans le 
corps , doit être par confe-t 
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qucnt excellent pour empê- 
cher qu'il ne s engendre du 
gravier & des phlegmes , Se 
qu'on ne foie ateint de la ^oû- 
te & des rheuimtifrnes , puis 
que Je fable Si le calcul font 
eau fez par le fejour des ma* 
tieres vifqueufes dans les 
reins > Se la goûte & le rheu- 
matïfmc par le regorgement 
des leroficés qui ne trouvant 
pas leur fortic libre par les 
voyes ordinaires , fe jettent fur 
les jointures ou dan"fc les mut 
des. Ceft ce qui hit que 
prefque tous les diurétiques 
font bons dans ces maladies. 
Or il cil confiant que le Thé 
eil beaucoup 3 julques là que 
quelques Auteurs ont obier- 
vé que des per formes par 
l'iifage trop fréquent du Tlié 
a voient pris de grands flux 

4 
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d'urine que les Médecins 
apelJent dtnbctes , où on rend 
des mines copieufes & (êm- 
blables à ce qu'on a bcu. 
m engage roi s un peu trop dans 
la Médecine fi je voulois re- 
chercher les raifons pourquoy 
il efl diurétique j je me con- 
tente d'emprunter ce qu'un 
de nies amis a remarqué fur un 
v Spon P a ^g e d'Hippocrate * Jguf 
isrni thûfis oàorm$ts font diunti- 
parce quêtant compo- 
sées de parties pénétrantes & 
vola elles > elles fondent les hu- 
meurs vifqueufes & les cou- 
vertiflent en fèrofkes , qu el- 
les rendent ainfî plus capa* 
bles detre vtiidées par les 
urines. 

On remarque que les diuréti- 
ques font auffi parfaitement 
bons pour les maux de ratcj 
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comme les capes , tes poix 
chiches , le tamarife &c le vin 
blanc 5 c'eft pourquoy Hip- Aph. 9 
pocrate les recommande dans ™- j 
ces maladies, Ain il 3e Thé 
qui % cette qualité & qui 
outre cela par Ton amertume 
pçut adoucir les humeurs aci- 
des qui fermentent dans ta 
race, ny doir pas être d\m lé- 
ger fecours. 

]cpourrois ajoûter pluficurs 
maladies aufquelles le The cft 
tréï-propre auiïi bien que Je 
Café : comme les vers ,Ics va- 
peurs , les palpitations & quel- 
ques autres , mais cela m obli- 
gerai t à repeter bien des cho- 
tes que j ay deja dites ; ce qnr 
fait que je me contente de 
remarquer qu'un de nos Au- 
teurs 1 a mis auflî encre les fé- 
brifuges x & qull en a rapoJD- 
N 5 



■ 
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ré des observations qui font 
connoîtrc qu'il eft utile a un 
fcbricitam. Ic poarrois àuÊ 
faire Jes mêmes conjectures 
fur le Thé préparé avec le 
kit , que fur Je laie eaferé , 
car il ne doit pas être moins 
bon pour les maladies de 
poitrine. 

Nous en devons Tinvcn- 
tion aux Chinois > qui en ré* 
galenr quelques fois les étran- 
ger s y comme nom lapr^nons 
de fÀmbaflàde de* Holandoii 
jji la Chine. Les Tar tares & 
j,Ies Chinois les plus quali- 
tés , die f Auteur qui l'i 
^donnée au jour , prennent 
*une poignée de? faillies de 
*>Thé , le jettent dans féatt 
ébouillante 5 puis ayant pris 
3 i quatre fois autant de cette 
«.eau 5 que de laie boiiilly s Se 
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y ayant mis un peu de fel 3 ifsu 
remuent le tout enicmble & £C . 
F * lavaient avec glàifîr. Ceux f£: 
qui au lien de fel y mettront 
du Sucre en feront un breu- 
vage , non feulement utiles 
mais fort agréable > & fi ua 
malade s en fer: il aura le 
plaifir de guérir par un remè- 
de délicieux 2 ce qui cft £ 
raie dans la Médecine. Sur- 
qnoy Meilleurs le^ Médecins; 
& Meilleurs les Pharmaciens 
me permettront de leur dire 
qu'un remède rebutant qu'on 
fait prendre à un malade 5 cil 
ibuvent pour lu y une nou- 
velle maladie. Je fçay bien que- 
trop d'indulgence pou n oit 
augmenter le mal j mais il cft: 
des rencontres où ils pour- 
roient eux mêmes mieux 
©bferver qu'ils ne font Tapho- 
N & 



| obiers 
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ri /me qui dit , qu'an repîeie 
ùh un aliment moim bon 3 mais 
filus agréable À un malade } fj? 
préférable À d? autres meilleurs } 
mais plus defagreables. C cft 
pour cela qu on me doit fça- 
voir bon gré de ce que j'cn- 
feigne la foaniere de k fem 
vir du Café & du Thé,noa 
feulement avec profit 3 mais 
même avec agrément, 

Il eft des îndifpolîtions Je 
la poitrine a où le Thé au kit 
doit être plus propre que le 
lait Cafeté 3 emr autres aux 
crachemens de fang & a la 
toux de quelque caufe prcfque 
qu'ils dépendent. Car le Thé 
pat fou aitriftion eft favora- 
ble à fermer les extrémités 
tics vai fléaux entrouverts ûiî 
légèrement corrodez dans le 
poûtDon 3 & netant pas cm*. 
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prcint comme eft le Cafe par 
Ja Torréfaction de parties 
ignées s il ne volât iliic pas Je 
fông autant que luy > &c le 
rend moins iujet À fc répan- 
dre fur le poumon & à é cha- 
pe* des veines. 

Par la même raifon îe Thé 
au lait doit être parfaitement 
bon pour les dylenteries Se 
longues* diarrhées , où il eft 
quefiion* d'adoucir les hu- 
meurs, de fortifier & de ref- 
ferrer les parties deftînéa à 
h nutrition * & de con fu- 
mer les ferofîtés acres & fu- 
perfluës , qui caufenc ou qui 
acompagnent ces maîadiçj. 
Voie y la nrttliode dont on 
peut en iiJer fî on veut s'en 
fervir pour la iânté. Apres 
s'être purgé s s'il eft ncceiîii- 
re 5 fuivanc l'avis d\m Mede- 
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cin , on prendra une talTe 
de lait de vache que Ton 
fera légèrement bouillir pour 
lefcrcmer & en ôter les par- 
tics bu cy rentes qui chargent 
leftomac & embarrallent Ja 
poicrine , on mettra en nierai 
tems infhfer une dragui 
Thé dans deux verres dVa 
chaude , puis on mêlera 
zout avec une cueilferée de 
Sucre , & on en avalera une 
bonne écnellce chaudement ; 
continuant ainfi pendant un 
mois & même deux fi on s en 
trouve bien > avec la piecau- 
tion de fe purger doucement 
& agréablement de quinze cru 
quinze jours , Joit avec deux 
onces de CafTe confite 5 ei* 
betivant après les avoir ptifes 
Je Thé au lait $ Joit avec le 
£1 Polycrettc de Seignece* 
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dont la doze eft réglée à" ilx 
dragmes 3 dans «quatre verres 
d'eau, qu'on doit boife en de- 
nii heure de tems. 

Voila ce que j 'a vois à dire 
fur lufage du Thé , dont je 
ne prerens pas au cor i fer ] abus à 
ce qui le met à couvert d& 
touceslesdcdamationsqua fait 
contre iuy Monftcur Simm 
i'mdi , puis qu'il convient de 
bonne Foy que touxs les mau- 
vaifes qualitez qu'il Iuy impu- 
te ne font que les effets de 
fufage exceffif qu on en peut 
Elire, Surquoy on penc voir 
ce que j\iy dit en parlant du 
Çafé- La chaleur naturelle eft 
comme h flamme d'une iampe 
qui s éteint quand l'huile 
cil con fumée. Tout ce qui h 
confume trop vîte eft dange- 
reux 3 & je ne difeon viens pas 
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304 Traite 
qu\m uûigc immodéré 
Thé confumant trop promcc- 
mentiïiunrîdité naturelle, n'é- 
teignit la chaleur & la vie. 
Ce n'eft pas feulement dans 
la Morale que les excez font 
vicieux : ils le font auJÏÏ dans 
la Médecins 5 ce qui fait dans 
Tu ne un vice, fait dans l'au- 
tre une maladie j & dans tou- 
tes tes deux le bien fe trouve 
dans la modération : heureux 
cfl ecluy qui s'y fçait tenir. 



Tm dn trmté dit Thh 
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pagne & en fuite en ÂngL 
terre 3 en France &c en Ita- 
lie , que nous ne le devons 
plus confiderer comme un 
breuvage particulier à l'Amé- 
rique où il a pris miJîance } 
mais comme une bâillon qui 
sc/t naturalisée parmy rions, 
Cela m oblige den exami- 
ner la compofitioii & les ver- 
tus , comme j*ay fait du Café 
& du Thé dans les Traites 
precedens , pour fçavoir au 
vray s*û mérite tous les élo- 
ges qti on lny donne , & à 
quelles performes il peut être 
propre/ C'cft ce qui a déjà 
fait mettre la main à la pltK 
me a deux fçavans Médecins 
E ipagn o î s , Ba rt ht k m y M art*- 
don de la Vill c de Marchena , & 
jifithoint Éfrlmmtro de Leduf- 
nia de la Ville d'Ecija , dans 
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TAndaloufie , & après eux à 
Monficur Re&<f Morcau t Pro- 
fiteur Royal en Médecine à 
Paris } qui rià pas jugé les 
deux Traiter de ces Meffieurs 
indignes de fon eftinie 3 puis 
quil seft donne la peine de 
les traduire, & de les com- 
menter. Depuis encore un 
curieux Voyageur AugMis, 
nommé Thomas G&ge qui a 
demeuré long-tems en Amé- 
rique 3 nom en a donne une 
Relation fort longue- Le grand 
ufige qu'il en a fiik fur les 
lieux , Iny ayant facilité les 
* moyens den prendre une par- 
faire connoiflance* le ne prê- 
tent pas d enchérir beaucoup 
fur ce qu en onc dit ces McC 
-ficurs qui paroi iTent en avoir 
été tres-bîcn informez. le me 
corne me ray d'ecre comme leui 
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£cho OLi leur Truchemertf ^ 
la ni m'arrêter pourtant fcm- 
puleufement à leurs termes > 
quand je croiray d'en avoir 
trouve de plus expreffifs , & 
fans nie rendre efeiave de 
Jeurs ientimens 5 lors que 
des rai Ion s fortes m'en déta- 
cheront. 

Le mot de chocofUtl on com- 
me nous fapeîîons ckew/ate i 
eft pirremcûc Américain. U 
vient, à ce quont écrit quel- 
ques* en s j du brait qu'il faic 
quand on le prépare dans h 
chocolatière avec le molincr , 
qui aprocfcefbrt du fbn de Cfot* 
Çh 



de du mot A tu , oa 
4ik , qui dans la tangue des 
Mexicains figuifïe eau. C'e/t 
ainfi que ces peuples greffiers 
nomment Jes choies par cer- 
taine noms gui donnent 
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quelques iJces Ieniïble.> Je ce 
Qu'ils veulëûï exprimer } com- 
me lors qu'ils apelloiem au- 
trefois les Européens les en- 
fans du Tonnerre, à caulc du 
bruit de nos armes à feu 5 Se 
une lettre miflîvc , une choie 
Wanche qui a de lcfpric, par- 
ce qu'elle inftruic ecluy qui la 
reçoit. Il poLirroic bien être 
aiïiîi que le Cw*? ecant |a 
baze du Chocolaté , de ce 
moi joint à celuy iïAtlç , en 
aurait formé celuy de choco- 
lat* 5 comme qui diroit 
de Cacao s cela me paroi t afrés 
yrayfcmbîable , mais la cho- 
ie n'eft pas de fi grande im- 
portance qu'il TefV de fçavoir 
ce que ceft que Chocolaté* ^ 
Le Chocolaté eft une maniè- 
re de Pâte folide composée de 
differens ingrediens dont le 
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principal eft le Cacao , lac 
le détrempée avec uns Jiq 
fait un breuvage fort agréable 
au goût & très inile a la fan* 
té, Voicy le dénombrement 
& la doie des drogues qu on 
employé pour cet ce compofi- 
tion lui van t le fenrimenc de 
ÏÏ&rthelemy Marradort, 
7> Sept cens C#c&us m 
yy Vne livre tjr demy de Sucre. 
„Deux mm de C&neUe. 
£jt&tQr&e grains de Poivre 
de Mexique , aptllè Chl 

lé OU PfTtf&fttQ. 



55 



5> 



Dfffli once de 



doux & 

„ Girofle. 

toTrois gùttffes de Vmille *, 
>? 



en en f&fUce deux ontti 

Le gros d'une notfettc d'd- 

chiot e t 

ï Quelques uns 3 ajoûte-ul, y 
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mettent un peu d'eau de« 
k fleurs d'Orange 3 un graiû« 
de Mule ou d'Ambre gm 7 u 
ou de la poudre de Scolo-cr 
pendre* De ces choies CoL^ 
mener q en bannit les doux de ce 
G irofle , le Mufc , V Ambre ce 
& les eaux de lenteur 3 &cc 
il y ajoute les Amandes ,ct 
les noijètes 5 &. la poudre desec 
roies d'Alexandrie, Delact^ 
die qu'en Amérique on y« 
met encore jfeàfir arbre u 
rtfweux , ôd&rmtc comme celles 
de t Oranger t & une goutte lc 
apellée TlixockitU 11 y en âci 
qui y font entrer le Afty/ ou ce 

Ces Auteurs comme on 
vient de voir , ne convien- 
nent pas en toutes choies 
pour la compofidon du Cho- 
colite. Examinons maintenant 



Traitez nouveaux & curieux du café, du thé et du chocolaté. Ouvrage 



Qscûlenr. 
Jiv, 7, chap. 
t.&Xtmc- 
ncs aptes 
tqy ïfcos [a 

des pûmes 
& drs inj- 
maus Je 



3 r* T n a r t e j 
toutes ces drogues les im 
après les autre* avant que de 
parier de leur préparation & 
de leur jneflange. 

DU CACAO. 

L'arbre qui porte le Ctow 
efl apellé par les Américains 
Cuc&hu&gn&hnhl a ce que die 
pulaet ou Cacaotal , comme 
le remarque Thomas Gage* 
Il cft de la grandeur de nos 
Orangers & a fes feuilles 
aisés fêniblables aux lîenn« t 
niais plus grandes. Herreralcs 
compare a celles du Chi- 
taigner. On peut en voir U 
figure que j'ay fait mettre au 
commencement de ce Traite, 
tirée de la defcriptlon des eu- 
nofites qui font au Câblât 
£olms Formïtés, Cet arbre 
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cil (indélicat , &c le terroir où 
il croît eft il chaud 3 que pour 
le garantir des ardeurs du 
Soleil j les Américains plan- 
tent des autres arbres qu'ils 
apdlent Atlimm : g£ quand ils 
iont crus à une hauteur capa- 
ble de faire afsés d'ombrage , 
ils plantent au delTous ceux 
qui portent le Cacao > afin 
que ks Atlimm leur fervent 
d'abry & les défendent des 
rayons brulans du Soleil , com- 
me une mere ou une nourrice 
rendre de ion enfant le pour- 
rait faire j ce qui fait qu'ils 
donnent à cet arbre I epitiiéte 
de rncre du Cacao , car il n eil 
deftiné purement Se unique- 
ment qu'à cela. 

Le fru it du C*SAotaln& vierip 
pas auffi tout nud 7 mais cou- 
vert 5c envelopé dans une 

O 
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grande goulîc canelce , 8c 
rayée a peu prés comme un 
de nos melons y ils lapelknc 
CricahuMimli. Cette gouiTe 
renferme quantité de noix 
de Cacao , qui font comme 
de groilès amandes : mais plus 
compa&es &dc meilleur goftr. 
Il s*y en trouve jufques i 
vingt ou trente , Se même 
quelque fais jufques à quaran- 
te. Chaque noix fe parta* 
ge en deux parties égales , 
bien jointes , &c ferrées en- 
fcinbJc , couverte d'une peau 
blanche, pleine dW jus que 
ïes femmes du Pais fuccent 
avec délice parce qu'il eft ra- 
fraicbilTanc & qu'il iuffiefte 
agréablement h bouche. 

Co [mener o fle G*gc ce font 
que deux fortes de Cacao* 
,itl y a, die ce dernier 3 deux 
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fortes de Cacao : l'un çft com-« 
mua d\me couleur obfcure« . 
tirant fur le rouge , rond St« 
picoté au bouc : lautrc efhc 
plus large, plus gros Se ptus« 
plat, H sapdlc PaïlAxe * blanc» 
& plus deficcatif que l'autre 5 t t 
auffï cft-c'il à meilleur marchés 
de beaucoup. Ccluy cy empê-ec 
che bien mieux le ïbmmeil« 
que l'autre. Ceft pourquoyce 
on ne sen fert pas ranc que« 
de l'ordinaire a £c il a y a« 
gueres que le commun peu-« 
pie qui en ufe. 

Jiéowjtettr Aforeaf* marque 
quit y a de quatre eipeces 
a arbres qui portent le Cacao* 
La première 3 die- il * cfl: apeî- s« 
Ice C&cflhuflgmbmtl , quieft ce 
la plus grande de toutes, & cc 
porte grande quantité de« 
fruits- La féconde eft de* c _ 
O z 
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me me nom 
randeu 



de moyenne 



ni 



ant fb feuilles 
Se fcs fruits beaucoup plus 
petits. La t rai fié me ell apcl- 
, 5 Iée XuchkMahmgu&kMtl cn- 
>? corep]u5 petite, la fruits de 
^laquelle fane plus rouge? au 
^dehors , au dedans du coue 
Semblables aux autres. La qua- 
trième cil la plus petite de 
jstoures , ccft ponrquoy on 
y , ] a p ell e TlaicAcahuaguahml t 
33 ccft à dire pérît 7 ou bas 
marbre de Çacao , laquelle 
55 porte un fruit plus petit qntf 
jjtous les autres , combien qu'il 
35 n'en diffère en rien quand 
»à la couleur j or tous ces 
? 3 fruits font de mêmes qualités 
3 i& ont même ufage, encore 
m qu'on fe ferve du dernier, 
3 * principalement en breuvage, 
i$GS autres font plus propres 
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à trafiquer. 

Ces noix de Cacao font 
d un goût moyen entre doux: 
& amer > tira lie fut la faveur 
âpre & afhïngeme. Pour 4 ce 
qui cft de les- qualités > voie y 
comme ers raifonne Tpomsw 
G$gt , que je copie mot à mot 
comme il a copie Cslmncro. 

Qiioy que le Cacao , com-« 
me tous les antres iimpîev c 
participe cfcs qualitez des« 
quatre elemens s néanmoins" 
ï opinion qui efi là plus re-*c 
çuc entre les Médecins 3 effc" 
qu'il efi: froid & fec commet 
l'élément de la terre 3 & par« 
confequent de qualité aftnn 
gente. Mais comme il psu>< £ 
ticipe auffi des autres e!e-« 
mens , Ê£ particulièrement" 
de l'air qui c/l chaud & lui-" 
tnidç ; d$ là vient qu'il a des^ 

o 3 



Traitez nouveaux & curieux du café, du thé et du chocolaté. Ouvrage 



- page 347 sur 486 



3S 



parties 



M 



T K A I T E 

onchieufes y en fbrtî 
„ qu'on en cire une manière de 
3Ï beurre , dont jay vâ qnc 
„ks femmes des Criolcs fc 
? ,ftotoienE ]e vifage pour Je 
„ rendre le teinc plus uny- 

L'on ne doit pas trouver 
15 incroyable ce que Ton dit 
udii Cacao , qu'il eft froid 
5> & fec , & puis chaud ^ & 
5) humide: car quoy que f ex- 
périence vaille plus que tous 
J5 les raifonnernens du monde , 
^néanmoins les exemples icr- 
5J virent à écbirdr cette vérité* 
} > Premièrement dans la 
aj Rhubarbe , guoy quelle ait 
55 en foy des qualités chaudes 
5Î & purgatives 7 elle en a neau- 
3J moins d autres qui font froi- 
>3 des , feches &aftringenres , & 
^propres à fortifier le ft orme fi£ 
ugtiKir Iç mal de ventre. 
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Cela paroît encore dansft 
l'acier s qui bien qu'il parti- « 
cipe de la nature de h terres 
en ce qu i! cft pefintj ref-< 
ferre , froid & fec, & quon« 
l'e/lînxroit contraire A la g ne- sf 
rifon des opilauons du foyc« 
& de la me : 011 s en tert« 
néanmoins comme d on re-fc 
mede ipecifique propre pour« 
les guérir, 0 
L'Aurhoritcde Galiefipeut« 
encore cdairdr cecy , car il« 
en feigne au troificme Livrer 
des qualitez des Amples que<« 
h plufpart des medica-^ 
mens qui paroiifent iïmplcs** 
à nos fens , font naturelle-" 
ment cornpose2 & conticn-« 
nenc en eux des qualités 
contraires , comme une qua-« 
lice expulfîre £c une qualité^ 
retenti vci une qualité qui* 
O 4 
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j grofEt > &c t autre qui attemic ¥ 
33 ou qui raréfie & qui con- 
„d^jife. Et dans le quinzième 
^Chapitre du même Livre 3 
.„il raporte IVxcmpIe du boiiil- 
55 lon d'un coq qui lâche le 
^ ventre, 6c la chair a h ver- 
5J tu de le relïèrrcr, 
n Et pour montrer encore 
31 que cette qualité différente 
? ,ie trouve en diverfes iùb- 
j> fiances ou parties des rnedi- 
J3 camens Amples 3 il raportc m 
jjdixfcptiéme chapitre du pre* 
^micr livre des fimples medî- 
^catnens, l'exemple du lait ai 
^lon trouve trois fubftances 
différentes & que Ton fepa- 
re les unes d'avec les autres* 
ai S ça voir la fubftance froma- 
w geufc qui a la venu darrê- 
?5 ter le flux de ventre , la fub- 
>5 fhnçc du hit qui cil pur- 
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gauve j & celle du beurre qui" 
eft anodine. ^ * 

Nous trouvons auflî trois;* 
fubftanccs dans le mouft:« 
fça voir 1 a fil b ft an ce d u ma r c > « 
qui eft terrcflxe & la plus« 
abondante , une autre qui** 
en cft comme la fleur , qui« 
eftl écume ou h lie , & fina-« 
Ifemenc une rroi fi éme fubfbm-« 
ce plus pure qui eft propre- « 
mène le vin 5 & chacune det* 
ces fubftances contient en« 
toy diverfcs qualiter & pro*« 
pricte2 3 foie dans la couleur 3 « 
îoit dans Iodeur , ou ancres" 
femblablCs accidens, ï* 

Ce qui s accorde aufli à" 
h raifan , fi nous coniîds-** 
rons que les alimens que nous** 
prenons , quelques Amples" 
e : \iih fèiëjht ne biffent pa£*« 
4€ngeii<irer un de produirez 
P I 
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J5 les quatre humeurs dans le 
55 fbyc 5 qui différent nonièule- 
3 ,raent en température y mais 
5S anffi en fubihncc j & félon 
33 quc l'aliment participe plus 
3ï ou moins d une de ces hu- 
„ meurs , rhumenr fe trouve- 
ra auiïï plus ou moins pre- 
, 3 dominante* 

„ Doit nous pouvons con> 
„clurre , que lors que le Ca~ 
t >cao eft moulu & remué ? les 
„diverfcs parties que la mm- 
^reliiy a données fe melcm 
35 artificiellement & intime- 
^raent les unes avec les autres^ 
i5 de forte que les parties on- 
ajflrucules, chaudes & humi- 
des fe trouvant mêlées avec 
7i celles qui font terreftres , les 
ï, répriment & les tempèrent, 
*,cn forte quelles ne. font plu* 
toû jtftràige^te* gu ftuparavsutfi 
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mais deviennent plus tempe- te 
rées & plus conformes aiuc 
tempérament chaud & hiï-<c 
midede lair , qu a la froideur ce 
& fecherefle de la terre |ic 
comme il paraît lors qu'on te. 
le rend propre a le prendre** 
en breuvage , qu'à grand** 
peine a-t on donné deux tours** 
de molinet y qu'il s 'élevé une*v 
écume gtafle * pat oit lon^ 
peut remarquer combien il** 
participe de cette partie 
ftueufe- ** 
De manière que par ce^ 
iqui a été dit cy delTus > l'on** 
peut voir aisément 1 erreur de £t 
ceux qni parlant du Choeo** 
*ite , difent qu'il engendre** 
des ©pilations , parce que lc* L 
Cacao eft aftringenr , cora-«- 
me fi fa faculté aftringente^ 
SLetoit pas corrigée & tem-** 
Û $ 



■ 
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„pcrée par le mélange intims 
J5 de fés parties les unes avec 
55 les aurres lors qu'il eft mou- 
jjIlï , comme jay déjà dit, 
3S oiitre qu'il y entre tant dau* 
s, très ingrçdiens qui font m* 
„turellement chauds , qui! 
„fèut par neccïïïcé qu'il ait 11 
«faculté d'ouvrir & d'atténuer > 
J5 & non pas de reflerrer- 
3> u Alais laiiTant à part routes 
sl ces r a iioru, cette ver i ce pa.- 
>3 roîc évidemment dans le Ca- 
3l cao même : car s'il neft 
J3 ny moula , ny remué , ny 
„ composé , comme il cft dans 
3J îe Chocolaté , mais feule- 
„ment mangé comme il cfÈ 
^dans Je fruic , ainfî que font 
^pUificms femmes des Crîoïcs 
53 Se des Indiens j il caufe de 
35 grandes obftru&ions , te leur 
*>rtnd le teiru paie & bleoic^ 
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comme celles qui 011c les pâ-« 
les couleurs , Se qui maii-=f 
gent de la terre de pocsu 
ou du plâtre de murailles 3 ^ 
comme font fou vent les fern- ce 
mes Efpagnoles pour faire** 
venir le teint de cette cou-" 
leur > quelles cftiment par« 
deûus route autre > quoy<c 
que cela leur caufe des ob-cc 
ftruftioris £î cheu fcs. De fer- <c 
te quon void par la 3 qu'ils 
n'y a point d'autre railon^ 
que le Cacao étant mange « 
tout crud produire les mè-a 
îrc effets , fînon que lesu 
parties différentes jncracru 
pas aflez raêlces en Je man-t< 
géant, ont befoin de ce mc^c 
lange artificiel dont noustc 
avons parlé cy devant t< 
Tout ce long raifonnement 
i établir que le Cacao 
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cil tempéré , la partie xct 
rçftre & froide étant corrigée 
par celle qui cft huyleufe & 
chaude : car tous les huyles 
font des liqueurs fouffrées £î 
inflammables* 

DU SUCRE. 

Le Sum entre dans la 
compofition du Chocolaté , 
non feulement pont tempé- 
rer lapreté naturelle qui fc 
rencontre à la plufp&rc des 
ingrediens qu'on employé pou? 
•ecte compofition i maïs en- 
core pour laider à fe confer* 
ver 5 comme on s en lert pour 
les confitures ordinaires * ce 
qui n empêche pas que deve- 
nant vieux il ne le rempli^ 
de petits vermi fléaux * qui 
Je perçoit comme un fioptite 
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ge vieux & fur tout G. on le 
rient dans un lieu humide,. 
& s'il eft furchargé de Su- 
cre. 

DE LA GAMELLE, 

La Cantife <ju on employolt 
pour la compolkbn du Cho- 
colaté dans l'Amérique avant 
que les Espagnols sen fuflent 
rendus les maîtres , ne pou- 
voit pas être celle que les In- 
des Orientales nous iburnif- 
fent j puis quelle n'étoit pas 
connue dans cette partie du 
monde. Sans aucun doiate 5 ils 
y mettaient celle de leur Paï* 
décrite par Montrées dans ion 
Livre des Plantes chapitre 
ïingt-cinquiéme 3 qui dit que 
ceft un arbre de doyenne 
grandeur dont Jgs feuille* 
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apro client de celles du Lae- 
ner, & qui porte un fruit fait 
comme un petit chapeau de 
la grandeur d une reale , de 
couleur de violette : & ceft 
ce fruit qui a le goût & rô- 
deur de la Cancllc d'Orient ,■ 
Técorcc n'en ayant point. On 
s%b lert en poudre dans le 
Païs pour mettre dans les ia~ 
gouts- IJ forti fie leftomac , dit 
iïpe les vents , corrige la 
mauvaile odeur de la bouche, 
affermit Je coeur Se apaife les 
douleurs de ventre : aiafi ce 
ricR pas mal à propes quil 
cl\ employé dans le Chocola- 
té , puis qu'il eft propre à 
atténuer &: fubtilhxr les 
parties terreftres des Cacaos, 
& A fortifier leur vertu ilorna- 
cale : en fa place on peut 
fubilituci IfL yrayç Candie dfr 
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Èeylan dont les qiulitez font 
du moins fcmblables 5 niais 
en ce cas il faudra fe fcuvenir 
den diminuer la dofe , parce 
que fans douce étant plus pé- 
nétrante que Fautre j deux 
onces far celle de route la 
compofition pourroienc être 
trop fortes, 

DU CHILE5 5 OU POI- 
VRE DE MEXIQUE. 

Pour ce qui cft du Chilfcs 
ou Chilii , il y en a de deux 
fortes y lun d'Orieni > quieft 
le Gingembre , Se l'autre 
d'Occident qui eft le Poivre 
de Mexique 3 quon apdle 
poivre de Tabafço ; parce qu'il 
ergit en abondance dan? ce rte 



Province de la nouvelle 
Colmtmrt die qui! 



quii y- ea 
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R A r T B 

fortes 



il apeft 



a de quatre 
les premiers chtkotûs , les fé- 
conds qui font fort petits 
Chtltttfm s lefqucîlesdeux cfpe- 
ces, ajoùte-tilj font fort mor- 
dicantes & picantes \ les troi- 
fiémes font nommez TontchiUh 
qui font chauds modérément, 
puis que ion les mange avec 
du pain ainfi qu'on iïaïc îes 
autres fruits 3 bien qu'ils 
foient modercment amers , & 
ne croiûenc en antre lieu 
qu'aux marais de Mexique; 
les quatrièmes font apellés 
ChilfAtUgtiA , qui font fort 
larges 3 mais qui ne font |>as fi 
piquans que les deux premiers , 
ny fi peu piquans que les troi 
Jïémes 7 & ce font ceux qu'on 
mec dans la compoiition du 
Chocolats 
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nmbtrg en faic bien davanta- 
ge d efpcccs au chapitre qua- 
tre-vingt du quinzième li- 
vre de Ton Hiftoire naturelle» 
Bulm dit au dernier cha- 
pitre de Ton cinquième livre * 
que ce Fruit vient d un arbre 
domcftîquc apellé Xocoxochitl^ 
lequel eft fort grand a ayant 
les feiiillcs d'oranger fort odo- 
rantes. Ses fleurs font rouges 
comme grenats , do h même 
odeur que celle des oranges, 
agréables Se douces -, les fruits 
en font ronds & pendans par 
grapçs , qui iont au commen- 
cement verds 3 & puis après 
foux>$£ à la fin noirs 3 d'un 
goût acre & mordkant , de 
bonne odeur ? chauds & fecs 
au troifiéme degré f de force 
qu'il peut être mis au Heu de 
poivre. 
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II y en a plufieurs qui veu- 
lent bannir le Poivrt de cette 
compoficion , parce qu'il eft 
trop piquant 8c trop écbaa* 
fane. Les plus habiles Méde- 
cins nofent prefquc jamais 
employer le poivre rond qu'en- 
tier 3 parce que de cetec ma- 
nière il cft capable d echaufcf 
& de fortifier l'cftomac fans al- 
térer le fang ny les entrailles oà 
il ne pénètre pas > au lieu qu en 
poudre il excite une chaleur 
& une foif intolérable. En ef- 
fet plu fleurs personnes aya&c 
remarque que le Chocolaté les 
échaufcit & leur faifoit venir 
des boutons au vifage, fefont 
abftenusde faire encrer Je poi- 
vre dans (à compolîtion , luy 
impucant ce mauvais ef* 



Traitez nouveaux & curieux du café, du thé et du chocolaté. Ouvrage 



- page 362 sur 486 



H 



oçoiàte. 335 



DES CLOUX DE 
GIROFLE. 

Les Civux de Gîroflï font 
aufli rebutez de cette compo- 
sition par ta plufpatc de ceux 
qui fe piquent de faire de bon 
Chocolaté , fondez peut-être 
fur ce quais referrenc le ven- 
tre , quoy que d'ailleurs ils 
fortifient l'eftoniâc , & ayent 
d'autres bonnes qualités , fur 
lesquelles je û'inlîfte pas > puis 
que ceft une ebofe connue 
de tout le monde, 

DE LA VANILLE. 

La Vanille que d'autres apel- T ^ 
Jeot MttitfmhU 3 eft une go lié Gage, 
iè d'une odeur très- agréable 
& d'un ^oût acre. Elle forci- 
I eftonue & le eccur ; dis 
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ûfcbe de 
4** 



atténue les humeurs épaitfb 
&c wfijueufes >& eft un excel- 
lent remède contre les venins. 
Mêlée avec le Tabac , clic 
corrige l'odeur defagreablc 
de /a fumée. Cette plante eft 
décrite au long dans deltftf» 
& dans Eufièâ de Nitrtm* 

DE l'ACHIOTE. 

L'AcIiioce eft unfuc épaif- 
sy : cette teinture eft uréo 
d'un arbre fruitier de l'Amé- 
rique, que les uns apellenc 
Athiôtl ,d autres ch*ng**rk* t 
Se d autres Pœmaqtw, Voicy 
comme il eft décrit par^ Fra?f~ 
pis Ximtncs au raport de Laït 
5J livre fi chap, 3, Ccft ni 
„arbrc femtlable en grandeur , 
„tronc & forme a l'Oranger, 
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les feuilles font comme cel-ce 
les de l'Orme en couleur &*c 
âpreté, iécorce, le tronc 
les branches font roux tinmt« 
fur le verd , fes Heurs lbnt« 
grandes T diftinguées en cinq te 
feuilles À la façon des étoi-^c 
les , d'une couleur blanche« 
pourpriue > le fruit eft Jem-cc 
bl^ble aux premières ccorces<f 
de CMtejgne , *ïe forme 
grandeur d'une petite aman-«= 
de verte , quadr angulaire' 
qui s ouvre étant meur 5 <- £ 
contenant certains grains «c 
fcmblablcs à ceux des raifins ^< 
mais beaucoup plus ronds. <f 
Les Sauvages l'ont en gran-<* 
de eftime , & le plantent" 
auprès de leurs maijfons ; il« 
verdit toute Tannée, £c por-«< 
te fan finit au Printem* , c < 
auquel tems on 2 coutume" 
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^<lf le tailler , parce que de 
jjon bois on en tire du feu 
)? comme d'un caillou , fou 
y,écorce cft fort propre à fane 
y3 des cordes , qui fonc plus 
■r, fortes que du chanvre mè- 
5, me. De Ja femeucc on en 
5 5 fait de la teinture cntmoyfîc 
^ rouge 5 de laquelle les Pein- 
tres fe fervent : on s en feft 
^aulfi en Médecine , parce 
^quelle cft de qualité froide 
pétant beiic avec quelque eau 
s ,de même qualité ou apli- 
; ,quée au dehors , elle tem- 
5 ,perc l'ardeur de h fièvre, 
„arrête la difîencerie i enfin 
»on la mêle avec grande 
?5 Ii te 3 en tontes les pocions 
5J réfrigérantes 3 d ou vient que 
„Ion la mêle avec le breu- 
»vage du Chocolaté pour ra- 
fraîchir & fay donner goàt 
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& belle codeur, Gage nous 
aprend que ceft des grains 
contenus dans les goufles de 
cet arbre qu on fait fAchiote- 

I/Âchiote j dit-il , croie fur« 
un arbre dans des goufles« 
rondes > qui font remplies dc« 
grain s rouges avec quoy lon« ^ 
fait fÂchiote j qu on réduite 
premièrement en pâte j puisu 
après Ta voir foie fecher , Ion u 
en forme des boules rondes, ce 
des gâteaux ou des petites ce 
briques s que Ton vend en ce 
fuite à un chacun. L'Àchio-cc 
te, a t il dit un peu auparavant, « 
a une qualité qui pénètre &cc 
atténue , comme il paraît parte 
la pratique ordinaire des Me <t 
decins des Indes qui ex péri- « 
mentent cous les jours fo ef-« 
fets j & r ordonnent à leur s ce 
malades pour incifer & atte-« 
P 
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„nuer les humeurs cr^ffrs & 
„grofficres qui caufeac la dii 
t ,ficulté de k reipuation 3 & 
jjla re ce 11 ri on de J urine j de 
)3 forte qu'ils s en fervent pour 
,jtouce lorte dopilacions , & 
, 3 1 ordonnent auffi aux difficul- 
tés delà pourine ,aux obftru- 
3J Étions des vifecres > & autres 
„fen:blabies incommodités. 



DES AMANDES, 



HÎR. Nu. 
)iv-4 ciiip. 



Colmenero croit qu'on ne fb- 
roit pas mal d'ajourer les 
Amandes aux autres ingré- 
dient qui encrent dans cet- 
te compofidon , mais il entend 
les Amandes des Indes Occi- 
dentales décrites par Acojl*. 
Voicy ce ou en dit ce dernier 
„ A tireur. Il y a une autre ef- 
ïipeçcde Cocos s qui ont dans 
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leur noyau une grande quan-« 
ticé de petits fruits comme» 
des amandes à la façon des» 
grains de Grenade. Gesfr 
Amandes {ont trois fois auf-^ 
fi grandes que celles de Caf-<c 
tille & leur rcflcmblem au** 
goût encore qu'elles &ienc« 
un peu plus âpres : elles (onu, 
aufïï humides & Jiuileufes^ 
Ccft un aisés bon manger r u 
attffî s en iervent-e'ils aux In- « 
des en place d'Amandes j pour te 
faire des mafles-pains & au-u 
très telles fnandifes, lis les ce 
apellent Amandes des Andes ,« 
parce que ces Cocos croif-ic 
lent abondamment es Andes^ 
du Pérou > & font fi forts gc« 
li durs , que pour les ou-« 
vrir il les faut fraper rude- a 
ment avec une grofle pierre. « 
S'ils rencontroienc la tête dc<« 
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„ quelqu'un quand ih consent 
„de 1 arbre 3 il naîtrait pas 
„be(bin daller plus loin. Cçft 
«une choie qui femble in- 
croyable , que dans Je creux 
„de ces Cocos qui ne font 
„pas plus grands que les au* 
, } tres j ou gueres davantage > 
3 j il y a ncan moins une telle 
3 , quantité de ces Amandes, 
^ Elles font pourtant bien 
3) éloignées de la bonté de ceU 
„les qui viennent de Chacha- 
51 pdyâs j ccft le fruit le plus de- 
Jr îicaï >îe plus friand & le plus 
3) (ain de tous ceux qu'il y a 
„aux Indes- Tay même connu, 
^dit-t'il encore } un docte Mc- 
3) decin, qui aiïuroit qu entre 
? , cous les fruits qui font en El- 
5? pagne y il ny en avoit aucun 
5i qui. ap rachat de l'excellence 
* 3 de ces Amandes* Il y en a 
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de plus grandes & de plusu 
pentes que celles qucjay dit il 
des Andes, mais toutes font» 
plus grolïes que celles de« 
Caftillc. Elles font fore reiw c 
dres à manger > onc bc?U-*< 
coup de fue & de fnbftan-** 
« j elles font fore onétueiwt 
fes } &. croiflent en des ar-« 
bres tres^liauts &c de grande 
feuillage j & comme ceft nnc*e 
chofe precieufe , la nature^ 
lu y a donne une bonne cou- et 
Tcrcurc, & une bonne defen- tc 
ce , veu quelles font dansi* 
une écorce un peu plu s a 
grande y & plus piquante que* 
celle des Châtaignes : tou-cc 
tefois quand cette écorec cfhc 
feclie , Ion en tire facile- c f 
ment le grain. On dit que les ce 
Singes qui font fort friands* 
de ce fruit s & dont il y a<* 
P 3 
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3J grand nombre en Chaciia- 
J3 poyas du Pérou ( qui eftla 
)3 ieule contrée du monde oit 
33 il y ait des arbres qui le por- 
tent ) pour en tirer l'aman- 
3] de tans fe piquer 5 en jettent 
3? rudement du haut de l'arbre 
ijle fruit far des pierres pour 
>3 Ies rompre > & les ayant ain- 
5> il rompues , les achever dW 
5 ,vrir pour les manger à leur 
sjpkiiîr* Il y a apparence que 
ces amandes font meilleures 
pour donner corps à k com- 
poiîtion que le May s &C le 
Panis > que quelques-uns y 
mettent qui font trop ven- 
teux , au lieu que les Amandes 
font modérément chaudes 5 & 
ont un fuc délicat, principale- 
ment les feches j les vertes & 
les nouvelles n'y étant pas 
propres» 
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chrifiûjîe M&fî& décrit les 
Noifettes des Indes Occiden- 
tales en cette forte. Le Noi-u- 
fttier effc un fort grand ar^c 
bre , droit , dciié , rond &cc 
d'une matière fougue inc. U ïicc 
les feuilles plus longues 
plus larges que la palme gui ce 
porte 3e Cocos , & qui for» 
tent de la fommité de l'ar-tt 
kre „ entre Jefquelles fortent« 
de petites verges déliées pleine 
ries de petites fleurs blan-« 
ches prcfque fans odeur ,u 
d'où s engendre le fruic ap et 
pelle Arct* , grand commc« 
des noix > qui toutesfois n eftec 
pas rond mais en ovale . en« 
forme d'un petit oeuf de« 
poule. L ecor ce exte rieu r e 
P 4 



|]T. 

ÀTOITLJ 
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„effc mervcilkufement verte de- 
„vant que d être meure 3 èiwt 
„ meure elle devient grande- 
)5 ment jaune à la façon des da- 
ttes bien meures, Cette ccorcc 
„eft d une fubfhncc mole & 
?J velue > qui contient un fruit 
J5 gros comme une grofle cha- 
35 taîgne 3 blanc a dur, plein de 
53 petites veines rouges , que les 
5J liabitans mangent, Etant en- 
core verd , ils le mettent fous 
„le fable pour le rendre meil- 
leur & plus agréable : quel- 
ques fois ils le mangent avec 
„les feuilles de Bethcl > au- 
trefois ils le rompent & le 
J? fbnt fecher au Soleil > & puis 
m s en fervent ordinairement en 
jjeur manger 5 Se en leur po- 
rtions adftringentes : pour l e- 
mCoïçCs ils s'en netoyent les 
» dents, II y a une autre efpfr; 
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ce de Noifccte , qui croie ^ 
en rifle de Saine Dominique, <c 
qui cft purgative , mais ce^ 
neft pas celle qu'on mêJe t < 
avec le Chocolaté : elle efta 
décrite par Oviedô en fon« 
Hiftoire des Indes livre i, ft 
chap. 4. èc en fuite par Afr-u- 

Ce font ces premières Noi- 
settes que le Médecin de Le- 
defma demande; elles font de la; 
qualité des amandes > mais plus 
fèches & plus bilieufes : elles 
fortifient leftomac bien ic- 
chées au feu & comme gril- 
lées j & empêchent que les 
vapeurs ne montent an cer- 
veau, Cefï pourquoy elles 
font très-utiles | ceux qui ont 
des vents & des fumées qui 
montent des hynocondres an 
, & qui caufen: de& 
F S 
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{cages turbulens » Se mettent 
la rai&n en de/ordre. 



DU M A Y S* 



~ 7 Ceux qui mêlent le Map 
jjou le Panis dans le Chucg- 



^latcfent tres-malydit Cdms- 
y^nero ? parce que ces deux 
jy drogues engendrent Ihu- 
î3 meur mélancolique , & que 
35 l'un & lautte iont venteux- 
3i Ceux qui les font entrer dans 
jjcette compofîtion s ajoute ^il*. 
3 >ne le font que par oeconomie * 
„parce qu'ils font à tres-bom 
«marche». 

Monfitur jtfweM qui a« 
commenté Calmenero y aflïi- 
îc que ce que les Américains 
apeUent Mays , eft le mê- 
me grain que nous apel- 
hm Bled d'Inde m qu Êo- 
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mem de Turquie 5 aflez connu 
en France , & décrie par Xi- 
mms au raport de Laet , en 
ces termes, 

Ladifïèrence du Mays fè" 
prend de la couleur de fes çc 
épies ( que le commun appel-" 
le Maz.ùrç&s ) laquelle varie'* 
grandement , car les uns font" 
de couleur blanche 1 les zu- u 
très de rouge : il y en a" 
de prelfque noirs * d'autres" 
pourprés , bleus & bigarrer cc 
de diverfès couleurs r ( ce" 
qui fe doit entendre de le-" 
corcede deflus , car la fari-" 
ne en eft blanche > ) &c, Au« 
refte 5 s'il y a aucun bled" 
que Dieu ait fait qui foitdc" 
qualité tempérée 3 & de £( 
grande nourriture *cc/t fans" 
doute le Mays (que les Mc~ f < 
xicains aillent MwM ) car** 
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n*eft ri y chaud n'y frôla > 
, 3 Hiais moyen entre les deux,, 
ï3 comme aufli ny humide ny 
J5 fec , mais du tout tempéré 
J5 entre les deux , bien loînd'ê- 
»tre de grofîjè & vifqueufe 
g-ifiibjftance. Voila pourquoy 
h ceux qui l'ont j ugé êcre 
?5vifqueiife & groffiere nour- 
riture , & d engendrer des 
jjobftruftions fe lôntforc tvom> 
sïpés > on a trouvé Je contrai- 
>5re és Sauvages qui en ïi* 
55 vent ordinairement > parce 
33 que jamais ils ne font tra- 
5> vailles d'obitruftion , & 
«nom jamais niauvaife cou- 
pleur , mais au contraire ifs 
^affi^rent qu'il fe digère 
aisément s &£ ayguife l'appe- 
"tit jqoe même avant la ve- 
"nue des E/pagnols ils ne fça- 
"scient ce que cetoit des 
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douleurs néphrétiques : enfin tt 
il ne iê trouve aucun plus iC 
excellent remède entre les u 
Sauvages contre les mala-„ 
dies aiguës. Ce que lexpe- sc 
rience témoigne incontefta- a 
bleraent, car le MaLysboiiîlly iC 
en 1 eau nourrit fuftifarnment ti: 
te corps , & fe digère fans tc 
aucune difficulté ny domma- t£ 
ge : il adoucit la poitrine 
tempère la chaleur des ûé- u 
vres , principalement la poiw c 
dre de fa racine trempée dans^ 
leau & exposée au froid du tc 
foir , & puis après buë. Or^ 
ce Mays boiïilly Seft pas tt 
feulement une viande faine u 
& louable , mais peut être te 
auflî donné /ans crainte auXft 
malades auiîî bien qu'aux** 
iàins 3 aux jeunes qu'aux ce 
yietix 3, aux, hommes cjuauxu 
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^femmes & de quelque 
édition qu'ils loicnt , enfin 
„çn toutes maladies , fans au- 
^cun rifque. On dir d ailleurs 
?J quil provoque f urine & 
nettoyé les conduits. Puis 
S3 donc que le Mays pris avec 
J: précaution apporte mille com- 
„modités fans aucun danger 
jjffi ce ûcft quon veuille dire 
> 5 quil augmente par trop le 
>>iang & la bile) on ne doit 
n point écouter ceux qui aifti* 
î5 rent qu'il eft plus chaud que 
^le froment , qo'il fe digère 
J3 p]us difficilement & qu'il 
sîCiigcndre des obftruitions % 
^fuivom plutôt les Médecins 
j> Mexicains , qui ayant rejet- 
?j«é la pd fane comme ennu yen- 
^ féaux malades 7 ont mis en 
place TA colle. 
Le Paniz des Indes eft àiz 
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cric par Dodortée , par Dale~ 
th&rnf Se par Lvbeï que les 
Curieux pourront confultei 
tt deffus. 

DE I/OREIEVALA. 



L'Oreievalâ eft une fleur 
apdlée par les Efpagnols 3 Ffar 
de U Ont* 7 à caufe de h 
reflemblance quelle a avec 
Tore i Uc. Elle a des feuilles, 
pourprées en dedans , & ver- 
tes au dehors. Elles font ode* 
rentes j aromatiques & chatigr 
des , & viennent d'un arbre cjnc 
les Mexicains apellem Xuchi* 
mm$$U j ou Huthm&cutzJK 
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DE LA FLEUR D'UN 
ARBRE RESINEUX, 
ET DE LA GOUSSE 
DU TLIXOCHIT 



1 



Mortfieur Mot cru fait voir 
^dans fcs Annotations fur le 
Traité de Colmemro , qu'il a 
obmis quelques ingrediens 
neceflaires pour la compos- 
ition du Chocolaté- Pour 
3 >montrer , dit il 5 que nôtre 
)? Auteur fe peur abufer , jfi 
«vais produire deux kgre- 
55 diens du Chocolaté 3 def- 
?*qucl5 il n a fait aucune men- 
tion : Fuû eft la fleur d-uiî 
35 certain arbre refineux qui 
«jette une gomme comme le 
J? Styrax , d'une plus belle cou- 
ïiîbur j fit fleur eft femblablc- 
?îi celle de rOroîgcr,, d'une 
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bonne odeur qu'ils mèJent u 
avec le breuvage de Cacao Ui 
quieffc le Chocolaté , & ih, c 
ellitiient quelle eft bonne iC 
pour leftomac. L'autre in- u 
gredient eft la gonfle d 
TliXQchitl , qui eft une herbe ec 
rampante ayant les feiiilles<t 
Semblables au Plantain 3 mais £t 
plus longues 8c plus épaifres^c 
Elle monte le long des ar-t c 
bres 5 les embrafle & porter 
des rafles ou goufles Ion- a 
gues & étroites , & qm&tt 
rondes , qui tentent le bau-cc 
nie de la nouvelle Efpagne:u 
ils mêlent ces gouJTes avecu 
leur célèbre breuvage deu 
Cacao : leur pulpe eft noire * c 
pleine de petites femencesc, 
comme celles du Pavot, Onc c 
dit que deux d'i celles crem-.^ 
pées dans l'eau fie i eau beuë^ 
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provoquent piiUrammendu- 
55 rine. 

Ces di ver fîtes font voir que la 
compoficiondu ChocoJaten eft 
pas fixe>que les uns y ajoutent, 
& que d'ancres y diminuent 
ou y changent ce qu'ils crou- 
vent à propos pour le goût ou 
pour les intentions différentes 
qu'ils ont. Le commun peuple 
des Nègres &c des Américains 
n'y met ordinairement que 
du Cac&os y de tAchhît & ut* 
peu de Chiles & â'Anis, C eft fa 
caufe qu'on en void de di- 
verfes couleurs , & de diffé- 
rent goôç- C*eft auffi par 
cette aie me rai Ion , qu'il y 
eu a de bien plus cher 1 un 
que 1 autre $ & cette diveriïcé 
neft pas feulement au prix* 
elle I eft encore dans les cfiets* 
Le Chocolaté que nous faiforss 
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Europe 



fade 



ieroit en a 
Américains qui de- 
mandent que le Piernenco 
domine ^ Se celuy que ces 
Peuples compofent ferait in- 
fuporEable à nôtre goût , 
parce quil piquerait trop 
nôtre palais. Si fofois déci- 
der la çho(c 5 je dirois avec 
bien de perfonnes rai fo nna- 
bles, que de- tout celuy qui 
fefait parmy nos Européens 5 
le meilleur nous vient de 
Cadis , principalement lors que 
lonfe Jert delà précaution qui 
ni'efl ordinaire , qui eft d'y 
envoyer à ce! a y qui le doit 
faire la dofe que je fouhaite 
quil obferve dans fa compo- 
Ârion : encûies iâut-il que ce 
foie quelque perfo nne qui foie 
extraordinai cernent afïidée 
& que fi elle n cft pas du nxi^ 
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ticrj elle fe donne du moins 
la peine de le faire comfc- 
fer ions fes yeux 3 pour pren- 
dre garde que le couc ic dif- 
penic avec fidélité- Sans ces 
Sbins on court nfque detre 
mal fervy , & bien plus mal 
û on le fait acheter chts ceux 
qui en vendenc ordinairement, 
qui n'en ont. que cres-mre- 
ment daprochant du bon- 
Ce qui cft ii vray , que tous 
ceux de Cadis même qui en 
veulent avoir d'excellent , le 
font faire dans leurs mMons 
& en leur prefence- Il cFtdn 
Chocolaté comme des autres 
bo illons : à peine en pour rote 
on trouver qui plut à tout k 
monde. Il y a des gens qui 
ne l'e Aimeraient pas s'il ne- 
toit piquant. Il y en a qui 
n'en voudroient point ail û'e- 
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toi: doux. Les uns veulent 
qu'il fente un peu la Candie , 
8c pkifîcurs 11 eu fçauroienc 
boire fi cela étoir. le iuis de 
ce nombre. D autres (ans don- 
re en juge tout autrement : je 
n'en fera y pas furpris j car qui 
eft-ce qui eft en droit d ôcer 
au goût de chaque particu- 
lier , le privilège dfe juger par 
foy-mème des différentes fa- 
veurs ? S il en ëtoit d autre 
manière , que deviendrait le 



jamais concerter fur la cliver- 
fité des goûts. 
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Chapitre IL 

Préparât tort & mélmge àti 
drogues pour faire h chw* 
laie t (jr montera de U kmt* 

LE Cacao , fit les autres 
drogues qui doivent cn- 
5 rtrer dans la compo/îtion du 
3î CiiocoIate fuivant h dofe 
33 que Ton fefera preicrite , dit 
^Colmcncro , , fc pilent , & fe 
3? broyeur dans un mortier ou 
s i fur une pierre large & unie, 
«quon apelle dans les Indes 
^Occidentales Met Ail 5 ou 
nMttat* faite tout exprés s 
j?mak a vain que de les piler 
3>on les doit faire griller & 
> 3 bien defTecher au feu afÎD 
5>quik le piiifTent piler plus 
^aisément, excepté Y A cliiotei 
jamais il faut les faire griller 
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avec grand foin 5 & les re- 
muer fins diïco n tin nation 
en les grillant j afin qu'ils 
nt (c brûlait , & devien- 
nent noirs 3 ce qui leur fe- 
rait perdre leur ver ai > & 
les rendrait amers. La Ca- 
ndie fie le Poivre de Mexi- 
que ( pour ceux qui les veu- 
lent employer ) doivent être 
pilez les premiers ? & ce 
dernier Je doit être avec l'A- 
1115 y &c le Cacao le dernier ; 
mais peu à peu jufques à 
la quantité iufEfante * & à 
chaque fois il faudra lu y 
donner deux ou trois^jûars 
dans la pierre afin qu'il foi t 
mieux broyé- Chaque ebo- 
fe fe broyé feparément , Se 
puis après on met les pou- 
dres de tons les ingrediens 
dans le vaiiTeau * où eft le 
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3 , Cacao où on les mêle avec 
„imeraéillicr a & aufil-tûî après 
,îOn prend de cette pârc 5 
«qu on recommence à broyer 
vfuï la même pierre } fous 
3? laquelle on met un peu de 
3i feu , après que h confection 
^eft £iite 5 en évitant que Je 
sjfeu ne fut pas aftés grand 
M>pour la chaufer exceflWc- 
53 ment de peur de refoudre 
de diffiper la partie bu- 
^cyreufe. Il faut aulïî obfer- 
??ver qu en broyant le Cacao s 
jsii faut l'Achiote afin que 
"la couleur s*y prenne mieux. 
"Les poudres de tous les ift- 
"grediens, à la referve dccel- 
"le du Cacao , fe doivent paf- 
"fer par le camîï. Si on ôte 
« la coquille , ou l'écorce du 
"Cacao y la confe&ion en te- 
5 ra plus délicate & plus deli- 
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cicuie, Lors que le tout paroi- u 
irai erre bien broyé , & mcor- v < 
poré ( ce que Ton reconnaîtra. tÇ 
lors quoii n'y verra pas Ia tc 
moindre petite paille) on pren- iC 
dra avec une cuei Hier de cette< £ 
nulle , qui fera prefque (C 
tome fondue &: liquéfiée, fï 
dont on fera, des tablettes It *iien:c-jj<: 
qu'on mettra dans des bocces t( ^ 
011 elles deviendront dures.* Pi scctLJ ï dc 

i — ™ I Europe. 

à inclure que la maue jfecï ût le pja- 
lafroidira. Ou oblervera ce-^- îïï«i(fS 
pendant que pour faire ces „2 pic^s 
tablettes , il faut jette r une tfb^ois. 
eueilieree de cette îmlie iur nufons pi 
El papier , ou fiy: quel- încoûûti^, 
q'jes grandes feuilles cTar- *f c r n ]ç ca- 
bres comme eft le Plane * «^n avec 

ne, mi]s rdf^mblc plucoE à la Palme , t.r.t -n forme 
rju-fn gra-.itlcLsc de fciiLElcs , qu'il a fï grandes qu'elles 
couvrent un homme depuis la lêre inique* su* pîeds. II 
elï m£me rcnjaîrjtïé aa freend Tome de 1" Amérique , 
■ijhc ces Milles fervent à tfturc , eoname ansicnnemcfif 
celles, du papier. 
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qui c(i la façon qu'on le pra- 
tique aux Indes : mais comme 
le Plane nous manque eu 
ces Païs ^ on h yerfe lut 
du papier > où elle s étend , 
£c étant mi/e a l'ombre a elle 
s'endurcit 3 & après en 
pliant le papier, ils en tirent 
hs m bières , qui pour être 
grafles fc feparent aisément 
du papier , & fi on la verfè en 
quelque vaië de terre ou fur 
un ai s on ne fçauroit les de- 
vacher aisément ny les retirer 
entières- 

Il n'y a pas moins de di- 
ver/lté^ dans la manière de 
boire le Chocolaté , que dans 
îa méthode de le compofer. 
Les Mexicains le boivent or- 
dinairement avec TA toi le. C eft 
amiî qu'il* apellcnt uneefpece 
de bouillie claire faite avec la 
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farine de Ma y s détrempée & 
cuite dans feau qui eft leur 
breuvage le pins ancien & le 
plus commun. Il y a plufîeurs 
manières daprêter l'A toile , 
cojtpmc on peut le voir dans du # 
Z^f , * où je renvoyé les Cu- du^* 
rieux. Car comme c'eft un 
Breuvage inconnu en ce païs 
icy , & d'ailleurs venteux & 
mal Gin y il neft pas necef- 
faire den parler plus au long. 
Je dira y feulement que ceux 
qui s en fervent pour prendre 
le Chocolaté, en font diflou- 
dre une tablette dans de 1 eau 
cliaude > & puis la remuenc 
avec le moulinet dans la talTe 
ou Ton le veut boire ; & quand * _ 
1) eit en ecume * ils rcmpla- en France 
fent le refte de la ntffa d'A- SSSSÊ™ 
tolte tout chaud , &: puis 
ils le boivent chaudement 

CL * 



•* 
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guigcc à gorgée. 

Il y a. encore au raport ctc 
^Thomas Gage , diveries ancres 
j : manières de prendre le Cbo- 
n€&hx£ ; qui ell qu après que 
jjlon Ta dillout dans de Feau 
j: froide & remuera vee le mou- 
linet 3 1 ecuine en étant ôtec 
35 & miiê dans un autre vafc, 
■? on met le refte far le feu 
^avec autant de Sucre quil 
5îCD faut pour Je rendre doux, 
55 & lorsqu'il eft encore chaud, 
3 5on le verfe defllis lecture 
«qu on en a feparé 5 & puis 
5>qii le boit. 

** Mais la façon ta'pîus coav 
^raunceft de bien foire chanfr 
s fer l'eau , puis en remplir 11 
> moitié delà, coupe oui on veut 
"ixùrc & y djifoudre une 
î> blette ou deux . ou plus > }uf- 
à ce que l'eau ^ 



1 



Traitez nouveaux & curieux du café, du thé et du chocolaté. Ouvrage 



- page 394 sur 486 



i>v Ckocolati 7 0$ 
afiéï épaiflîe y puis le bicn kt 



reirmër avec Je mon un 
quand il cfl afsés battu & C c 
converti en écume, de rem- £ * 
plir la coupe deau chaude^ 
& de le boire , après 
avoir mis du Sucre ce qu'île* 
en fout & manger un peucr 
de conferve ou de maiTe-if 
pain trempe dedans le Cho-tf 
coJate. « 

Il y a encore une autre ma- e 
rrïere den uicr a qui fe pra-^ 
tique principalement en rifle« 
de S. Domingo , qui eft« 
de mettre le Chocolaté dans** 
nn vafe où il y a un robi-<ç 
net avec un pend eau , puis** 
Je biffer bouillir jufques à«* 
ce qu'il foit difiout 3 & y<< 
mettre de ieau & du Sucrer 
fuffifarriment félon- la quan 
tké du Chocolaté , Se puis" 

Q. 3 



SE, 
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jilc faire bouillir derechef t 
j,j uft] lies a ce qu'il le falTe 
5J une écume onftueufe par 
ndefllis Se le boire après 
cela* 

» Les Indiens fe fervent 
^aufli dans leurs, feftins , 
dans jeurs rcjouilTan- 
jices d une façon de boire 
T.le Chocolaté froid, afin de 
iî/e rafraîchir , qui fe fait 
3 ?ainfî. 

33 On prend le chocolaté 
»dans lequel I on na mis que 
?>peu ou point d'autres ingre- 
^diens, & l'ayant diffour dans 
>ïde 1 eau froide avec le mou- 
5ilinet , Ton en ôte Fccume 
5 s avec la partie grafle quisc- 
»leve par deiTus en grande 
^quantité , principalement 
^ quand le Cacao eft vieux 
^& commence à fe corrom- 
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pre. On met i écume dans t<i 
un plat à parc, & on met £C 
du Sucre avec teluy doù cc 
Ion a tiré l'écume , qu'en IÉ 
fuite Ton verfe de haut ll\ï it 
l'écume & puis on le boit 
ainfi tout froid. Ce breuvage u 
eft fi froid qu'il y a peu de cc 
gens qui s en puiflent fer-.-* 
vir : car l'on a j.uftifîé par tf 
1 expérience qu'il eft nuifi- c< 
ble fe qu'il caufc des dou- L t 
leurs deftomac , & particu- t < 
hercment aux femmes* *< 
La t roi fié me manière de*c 
le préparer, eft celle de tou^ç 
te* qui eft la plus en ufkge^c 
parce qu'en cette manière £ g 
ÏA il ne fait aucun mal î èc^ 
je ne vois pas de raifon, pour-« 
quoy Ion ne sen doive au flut 
bien fervir en Angleterre 
connue on fait en d autres 

Q. 4 
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i3 pais > donc les uns font chau 
35 & les autres font froids : car 
3 >dans cous les endroits où 
>t Yon s en ferc le plus , fou 
:? dans les Indes , (oit en Ef- 
„pagflc 5 (oit en Italie & me- 
,,me en Flandres qui eft un 
35 pais froid, Ion trouve qu'il 
3 j s accorde au tempe i amène 
„d'un chacun. 
?J II y a encoie dit Colmt- 
„ntro , une autre foçon da- 
S1 commoder le Chocolaté 5 plus 
^briéve pour les hommes d'af- 
5 ,fiircs qui nont pas le loi- 
îtfird attendre une longuepre- 
„paration , laquelle cft bien lai- 
j 9 wmi & ceft celle donc je me 
5ï fers, La voicy. Tandis qu on 
* foi t chau ffèr d e lea u , on prend 
y>une tablette de Chocolaté j 
5i ou bien on en râpe ce dont 
on a befoin 3 que Ton mêle 
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avec du lucre à proportion tc 
du Chocolaté que Ion y a t( . 
mis , le touc dans un petite 
pot , Icau étant chaude. On (£ 
le verfe dedans , & on le dé- fÇ 
fait avec le moulina: f on ie tc 
boit enfuite Êtes avoir fepa-t* 
ré 1 écume comme on a de if 
coutume de faire aux autres^, 
préparations. 

À Livonie & en d'autres 
endroits d'Italie où Ton a ac- 
coutumé de mettre à la gla- 
ce ou à la neige prefque tou- 
tes les boiiïons 3 pour chercher 
des tempérament contre ks 
esceeflïvcs chaleurs qui -régnent 
en ces païs là , on boit fo vi- 
vent le Chocolaté à la g' a ce : 
cette manierç de le boire n'eft 
point dcfôgreable > en cjuoy 
il diffère particulièrement du 
Cafe & du Thé qui ac foni 
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bons que chauds. Cependant 
je m allure que c eft plutôt Je 
goût & le pkifir qui font 
introduite Se authorisée 5 que 
la raifon & la famé. 

Après avoir fait un afséi 
long & afsés exad détail des 
différentes manières dont on 
aprête ailleurs le Chocolat 
pour le boire , il cft terns que 
je die de quelle forte nous 
laccommodons en France- Or- 
dinairement on met dans la 
chocolatière ou dans le co- 
queman où Ton veut le faire 
en ire ^ autant de gobelets d eau 
qu'if y a de per&nncs qui 
en veulent prendre : enfuice 
on ftit bouillir cette eau > & 
dez quelle bout 3 on y jette 
dedans ( Çi Je Chocolaté eft 
excellent ) une once & un 
quart de la poudre quoa Cil 
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a râpée & mêlée avec du 
moins une 011 ce de Sucre pour 
chaque gobelet d'eau- isans 
aucune perte de tems , on le 
remue dans la chocolatière 
avec le moulinet pendant quel- 
ques mornens pour le délayer ; 
ce que Ton continue" après 
lavoir rerirë du feu 5 juiques 
à ce qiMHi layt bien fait 
mouler. Alors on ver/e de 
cette mou lie dans le gobelet 
qu'on achevé de remplir dit 
relie de la decofHon - on re- 
commence api es de le remuer 
dans la chocolatière avec le 
moulinet jjufqucs a ce que Ton 
ait fait revenir de nouvelle 
moufle : ce que Ion continue 
jofques à ce que la choco- 
latière {bit entièrement vu idée 
&c les gobelets entièrement 
pleins, if faut le humer auffi 
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chaudement qu'on le peut 
fouffrir, II y a des perfoEiies- 
qui prennent avant , un demi 
verre d eau fraîche , des au- 
tres qui mangent un couple 
de bi (cuits quils trempent, 
dans le gobelet , mais je trou- 
ve que de cette manière on: 
en enlevé ce qu'il a de plus 
fucculent > & que le reftepert 
quafî tour, fou bon goût y 
tellement qu'à mon gré iL 
vaut mieux le boire comme 
il fov i de la chocolatière* Si: 
le C Ko cola te ne toit pas de 
toute bonté , il faudrait en- 
augmenter la dofe A propor- 
tion de fa qualité > & pour 
ce qiù efl: du Sucre on en 
règle la quantité fuivant que 
ceux qui en veulent boire 
aiment plus ou moins la dotp 
ceur. Les voluptueux ajoutent: 
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a cette préparation quelques 
goûtes d'elTen ce d'Ambre qu'ils 
. jettent dans la chocolatière r 
ou quelque petite portion de 
PaftilJes ambrées ^ quon mec 
"dans le gobelet , ce qui en re- 
levé ex t r aord in ai r emen t Ja' 
l bonté. Il y a même des gens 
qui pour en augmenter la de- 
licareirc 5 au lieu du Sucre: 
fubflitiient le Sorbet d'Egypte r 
qni étant bon , le rend infini- 
ment, plus agréable. Enfin il; 
s en trouve d'autres qui rafî- 
nant fur cet a prêt s mettent 
du lait chaud i la place de 
l'eau , & y ajoutent un jau- 
ne deeuf, à quoy je n'ay ja- 
mais pu m'accommodes 

11 faut maintenant dire 
quelque chofe des précautions 
nccefîaires pour le choix du 
bon ChocoJatç, Lcspenence 
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pour cela fert beaucoup plus 
que tous les avis que ïm 
pourrait donner pour y reiif- 
îïr. Cependant il n'y a pus du 
mal de fçavoir que cerre corn- 
yofîtion fe feifànt en pâte jon 
peut luy donner toutes les 
figures que ion veut, l'en 
a y eu du long , du carré >du 
rond , en gros en petits mor- 
ceaux, & de plufïeurs autres 
formes : ce que je dis parce que 
) ay veu bien des gens , qui 
d ailleurs me paroifïbient afîés 
raifbnnables y ne pouvoir fc 
laifler perfuader qu'un Choco- 
laté fut bon par cette feule rai- 
iorj qu'il n avoit pas la figure 
qu'ils louhaitoient: comme fi 
cela contribuoit de quelque 
cliofe à iâ qualité. Il faut 
prendre garde qu'il ne fenre 
point le moifi 5 qu'il ne loîc 
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point trop vieux > ce qui fe 
comioîc s'il cft percé oa pi- 
qué par de petits vers qui s'y 
engendrent tant fait peu quii 
(oit furanné , 6c principale- 
ment lors qinl cft fur chargé 
du Sucre, Il doit n avoir rien 
en le mâchant qui répugne au 
goût , ny qui fente les épi- 
ceries qui entrent dans Ùl com- 
po/îtion. Voilà fi je ne me 
trompe j tout ce qu'on peut 
obfa ver pour le choiftr 3 lors 
qu'on na pas la liberté d en boi*- 
re : mais îors qu'on peut por- 
ter la ciiofe jufqueslà, ileftaf- 
sés difficile de s y tromper tant 
foi: peu que Ion ait accoutu- 
mé deii ufer , & fur tout fi 
onena bu du bon. Un des 
grands défauts que puiffe avoir 
Je Chocolaté à mon gré > ecft 
|ors que quelque forte dépi- 
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ccrie domine , car fi cela el^en 
le beuvant il pique directe- 
ment fi fort le go fier 3 qu'on ne 
fçauroit 1 avaler avec plaifir- 

Pour ce qui eft des tafles 
dans lefquelles on boit le Cho- 
colaté , les Américains & les 
curieux de ce pais fe fervent 
de celles qui fonc faites de Co- 
cos, & cela non pas feulenient 
parce quelles font extrême- 
ment propres 5 mais parce que. 
les bords ne s en échauffent 
pas Ci [on qu'ils piiiiTent brû- 
ler les lèvres quand on Je veue 
boire bien ebaud , comme fe- 
rait l'argent ou F&àin. Ces 
tajfTes de Cocos sapellcnc dans 
le païs dou clic viennent îï- 
comitm. Ils font auflî des go- 
belets des fruits dun autre 
arbre, nommé par les Efpa- 
gnob higum. Ccft grand- 
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arbre qui a les feuiiles fembla- 
b!es en figure Si en grandeur 
à nôtre meuner, Se qui porte 
des fruits comme des petites 
citrouilles > que les Sauvages 
creufent pour faire des gobe- 
lets, le ne dira y rien icy des 
palmes qui portent les Cocos y 
puis que cet arbre a été dé- 
crit par plufîeurs Auteurs* Il 
£1 ut feulement remarquer, que 
le Cocos eft couvert de deux 
e cor ces 3 dont Tune eft velue 
& fîbreufe , Se fèrt à foire des 
cordages : & l'autre qui eft in- 
térieure , eft unie & folide f 
propre à être travaillée en 
gobelets. L opinion commune 
eft qu'ils ont quelque vcm 
contre l'apoplexie > ce qui leu 
a donné la vogue pour s'en fa - 
vir à boire le Chocolaté : à 
leur defàuc on peut fe fervk 
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de rafles de porccllaine 
fa y en ce. 

On peut 'prendre le Cho- 
cola te en manière folide , car 
il s en foie des dragées , des 
bifcuus 5 du maflcpain & pli> 
fieurs autres forres de ftiaËïfe 
fcs, & wl neft pas fi utile à 
la famé de ces façons , du 
moins il eft ^aoffi agréable 
qu'en liqueur. 

Si on boic le Chocolaté pour 
k lancé feulement , il faux le 
contenter d en prendre deuï 
tafles par jour pour le plus* 
Se plutôt le macin qu autre- 
ment. Ceux qui font bilieux 
au heu de le prendre avec de 
le an commune , le peuvent 
prendre avec de l'eau d'Endi- 
ve > & principalement en Eté, 
quand on en voudra ufer p ar 
forme de médicament contre 
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les intempéries chaudes du 
fcye j Se au contraire ceux qui 
auront le fcyc froid & plein 
dob/trudkions , le pourront 
prendre avec la teinture de 
Rhubarbe. On en peut ufer 
régulièrement: juftjues aa mois 
éc May , 6c fur touc fi l'air eft 
tempéré, Colmcmro n en aprou- 
ve pas Fiifage pendant les jours 
Caniculicrs , fi ce neft à ceux 
à qui il ne fçau roit nuire y p^r- 
ce qu'ils y font habituez. Si« 
quelqu'un » dit il , à befoin« 
dufer du Chocolaté aux** 
jours Caniculiers ,& qu'il foit« 
d'un tempérament chaud , iW 
le prendra aïïaifonne avec» 
1 eau d'Endive de quatre jours" 
lun> fpeçialement s'il fe fent" 
Je matin avoir Teflomac foi-" 
ble j & encor qu'il fcit veri-« 
table qu'aux Indes s qui cft«- 
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fciïtimac & autres parties in-« 
cerieurcs du corps , sepaudef 
de teile hiçon aux exte-u 
ricures, que nonoWhnt ces^c 
excez de chaleur , les efto-^ 
macs en demeurent rafroidis 
en force qui] s cirent du pro-« 
fît Ôc de futilité > non feule- « 
ment du Chocolaté , lequel « 
iclon que nous avons prouvé ,<t 
^ft modérément chaud ^ mais ce 
auffidu vin pur, lequel coin- « 
bien qu'il fafTe bien chaud 3 « 
ne leur fait aucun mal , au*c 
contraire il conforte fefto ^ 
mac r que fï parmy ces cha-t< 
leurs exceflives les Indiens ce 
viennent à boire de leau >$l 
ils en reçoivent un notable « 
dommage par le rafroidiife-" 
nient de leur eftomacpar le-« 
quel la coctton vient à Jê« 
corrompre , ce qui leur eau le a 
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beaucoup d'ancres n 
31 I1 faut remarquer auffi <jire 
3, les fubftances terre ftres que 
3>nous avons dit être dans le 
Cacao 3 tombent au fond du 
5 , gobelet quand on le réduit 
3,en breuvage , & quil y a 
rides per formes qui aoycot 
?>que ce qui demeure en ce 
55 fond efb Je meilleur , & le plus 
«fubftantïel ? & ainfi ils Je 
» boivent: avec beaucoup de 
,ï préjudice. Car outre que tel- 
3, te fubftaoce eft terreftre , 
, 5 crafTe & opilanve s elle pro- 
îjdiiit J 'humeur mekncholi* 
3 >^ue s de fonc qui! h fiut 
33 éviter ta ne qu'on pourra > fe 
«contentant du meilleur qui 
s^eft le plus fucculenr, , 
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Chapitre H L 

Dts quahtrz, c[ni r effritent d* 
miflange des ingreâiens qui 
inîrctft dans la compojtïïon 
du CkocolMc* 

N O us avom examine en 
particulier dans Je pre- 
mier Cha pitre chacune des 
drogues quon employé pour 
faire Je Chocolaté , & expli- 
qué leurs qualicez : mais cela 
ne fuffit pas j car comme ces 
qualités font différentes , on 
peut encore demeurer dans le 
doute quelle cft celle qui pré- 
domine dans le rout 5 H. ignorer 
par là à quel ufage il peut écre 
employé pour la fa nié 5 ce qui 
cft pourtant le but que nous de- 
vons nous proposer, Il faut donc 
confiderer avec attention quel- 
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"*Sentimcnc " ] 



le peut être la qualité domi- 
nante qui doit refulcer de ce 
mélange- * On s aperçoit dV 
de^Cohnc- 5> bord que la plu spart des ingre 
„diens que Ton mêle dans le 
3 îChocola.ce font d'une qualité 
y} chaude 5 & par là on juge 
33 fans doute qu'il doit être fort 
? > chaud, Mais il faut observer 
^que la quantité du Cacao 
5 >qui y entre 3 excède ccKede 
3>tous les autres cnfemble:& 
,i qu étant extraordinairetnenr 
^ froid j tons ces autres ne fer* 
y>wcni qn a corriger l'es pâmes 
,> froides & texreftres- De force 
5 >que comme deux medicamens 
n>de qualité contraire font par 
sjun mélange une coiïipofiùon 
■jî tempérée : de même parla- 
„cHon & réaction des parties 
55 froides du Cacao > & des au- 
tres ingrediens chauds , k 
Chocolaté 
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Chocolaté prend une quali» 
te temper-ee fore peu éloignée ^ 
de la médiocrité. On peut ce 
donc dire > particulièrement" 
iî on ny met ny Poivre ny" 
Gerofle, qu'il eft purement" 
tempéré , & cela fe peut prou-" 
ver par l'expérience & parla» 
raifon. Pour ce qui cfl de la» 
première 5 après avoir raifort- » 
mblemeiic fupposé avec Ga» 
lien que tout médicament^ 
tempéré échaufe ce qui eft cc 
froid, &. refroidit ce qui eft» 
chaud : comme ferait leau" 
tiède , qui mêlée avec l'eau" 
chaude la rafraîchit, & avec" 
leau froide fédiaufe : on" 
n'aura plus de peine à com- £C 
prendre 5 œ que Ton dit , & ce" 
que Ton éprouve du Choco- £C 
late , quil échaufe les efto-" 
macs rafroidis , Se qu'il ra- ttf 



Traitez nouveaux & curieux du café, du thé et du chocolaté. Ouvrage 



Traite' 

^fraichit les eftomacs échau- 
ffés. Colmenero Jexperimen- 
3> roic fur luy même lurs quil 
^ratiquoic là Médecine dans 
53 l'Amérique, Car il die que 
9 , fors qu'il revenait devifaer 
„fes malades tout cchaufé, 
„cetix du païs lu y perfuadoierit 
ïïde prendre une tafle de Cho* 
J5 colate ; ce qu'il fiufûk,& il en 
jjapaifoic fa foif & Je femoit 
> rafrnichy. Au contraire le 
53 marin à jeun <jue les glaires 
35 qui reftent de la digefHon 
5) afFoibliiîent .& rafroidiflêm 
^rcftoimcj s il en prenoit une 
5,taflc iî remarquoit fenfiblc- 
«tnent /on eflomac fortifié Se 
siécBaufe, 

« On connoit encore par l'es- 
5 ?pcricnce , qu'il nya qnerres- 
«peu deperiônncs qui ne s ac- 
ncoainiodcnt de ce breuvnge, 
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que de tous les âges 3 de<t 
cous les fexes , de tous lescc 
temperamens 3 la plu (part 5 en <r 
trouvent bien. Or il eft con-« 
ftant que de ceux qui en pren- 
nent les ups font d'un tempe* 
rament chaud & bilieux 3 ou 
fanguin j les autres froids s pi- 
libStcux ou mélancoliques : & 
par confequenc il eft évident 
que puisqu'il ne s en trouvent 
pas mal s il fàu t qu'il .0 augmen- 
te point les qualitez qui pré- 
dominent en eux. Car la cau- 
fe des maladies h plus uoiver- 
felle félon le fendaient du Prin- 
ce des Médecins * ell: lors *J^^** 
qiume des qualitez , ou pluroc 
une des humeurs aufquelles 
ces qualités font attachées 
vient à dominer uop fenfî- 
blement > au point de n être 
pas corrigée par les autres 
K z 
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opposée s. On peut auffi remar- 
quer dans Tuiage de cette hoii 
ion , quelle ne donne point a 
ja tête , quelle n altère poil»} 
bien loin de là , ilnieiiiouvcriE 
arrivé après avoir pris du Cho- 
colaté de Élire trois ou quatre 
heures en fuite mon repas 3 fans 
boire Ja moitié de mon ordi- 
naire , 6c quelle n'agite point 
le poux : ce qui font des effets 
delà chaleur , comme on le re- 
marque au vin, à leaudevie 
& aux liqueurs fpiritueufes, 
pour peu d excès qu'on en ftf 
iè : qu elle ne fait poinc at$l 
des effets contraires , comme 
d aflbûpir , de faire nul à 
leftomac s de rendre le pou* 
knguiiïlint: & le corps pefintj 
qui (ont de> effets de froideur» 
comme on le remarque SÉBE 
herbages 3 aux légumes * au 
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hirage & à 1 eau froide. D'où 
I on doit: infbrcr que le Cho- 
, colate c(i s comme je lay déjà 
' dit 5 une compoiltion fort tem- 
pérée, 

| Maintenant pont apeller» 
la raifon au fe cours de fex-tc 
pe rien ce 7 confiderons que a 
toutes les parties du Cacao» 
ne font pas froides , puis» 
que comme j ay fait voir , ilcc 
y en a beaucoup de bntyreu-« 
fes 8c fulfurées , qui (ont m&i 
conteftablement chaudes tku 
inflammables, Quoy qu'il foitte 
donc vray que la quantité « 
de cette drogue eft plus fortes 
dans le Chocolaté que tous« 
les autres ingrédient 7 les par-» 
ries froides ne reviennent" 
tout au plus qu'à la moitié. « 
Ainfi bien que coûtes ces» 
parties froides & terreftres« 

R 3 



Traitez nouveaux & curieux du café, du thé et du chocolaté. Ouvrage 



59° 



RAITI 



„du Cacao ibient la baie de 
3ï cette compoiïtion , il arri- 
?5 ve parla trituration & Icmt- 
% Jauge cju on en foie ? tant avec 
?1 f« parties butyreufes & 
j, chaudes * qu'avec les autres 
j, drogues chaudes au fécond 
a ,& au troificme degré , qui 
^nt une qualité plus active j 
35 quc de tout ce mélange il fe 
.ïjfaic un composé tempéré dans 
*,fes premières qualicez : de 
j^mênie que Ton voit en deux 
î3 perfonncs qui fe touchent les 
fJ main s , dont Tune les a froi- 
Jf des & la Litre chaudes : les 
jaunes èc les antres fe tempe- 
^reut mutuellement fans excez 
,5 de froid ou de chaleur. Pa- 
reillement de deux perfonnes 
5> qiii luirent ou fe batenc en- 
jsfemble , Se qui ont au corn- 
ai mencement leurs forces toutes 
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entières j par Faction 5 & parce 
Ja reaihon mutuelle deTuncu 
contre l'autre j il arrive in- et 
fkilHblement , qua la fin diu 
combat opiniâtre > leurs for-" 
ces fe trouvent diminuées fc^ 
ralenties afsés fenfiblement" 
pour leur foire trouver du^ 
plailïr à finir leur combat &« 
i fe repofer. Ccft le fenti-« 
ment d'Ariftote , * qui dit" 
que agent f&tit aufji bienv- 
le patient* On voit îuffi« 
quun inftrtiment à o&uper t£ 
cil émotifsé par Ja chofe qu il<« 
coupe , que ce qui échaufe * 
fe refroidit 6 en agiffimt con-< £ 
trele corps froide &quece« 
qui pouffe eft en quelque ce 
façon repoufsé pat la relî-tc 
ftancequ il trouve* le recueil-** 
le de tout cela , continue Cto/- *«■ 
mmero^ quil vaut mieux fb & * 
R 4 



de la f^nc- 

fil JÏ.1. ju. 
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„ fervir du Chocolaté quel 
ittems après avoir été fait , 
3ï que tout fraichement : ce 
„qui doit être du moins urt 
>5 mois entier 3 numagimnt 
^que ce tons eft neceiîaire> 
3ïafin que les qu alitez coq- 
» traites des ingrediens snffoU 
jjbliffcnt 5 & quelles foient 
^réduites à une médiocrité & 
ï? température convenable : par 
j^ce que comme il arrive or- 
jîdin ai renient qu'au commen- 
" cernent chaque contraire 
?>veut imprimer Se faire fon 
" effet j la nature ne fou fixe 
"pas qu'il puifle s cchaufer & 
" refroidir en même tems. C cft 
3' la canfe pourquoy Gdkn ait 
^ Livre de la Méthode , con- 
cilie délacer paffer un an.? 
ïjou pour le moins fix mois, 
savant que de fe fervir du 
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ïhihnïum , parce que dansa 
cette œmpoiitiun il y entre< t 
du lue de Paver, apcllé opmm^ 
qui cft froid au quatrième « 
degré s & du Poivre aveoe 
quelques autres mgredienscc 
qui (ont chauds au t roi lié 111c. «. 
Cette doctrine cft confirmée** 
par la pratique de quelques- c c 
uns , que j'ay prié de medi-c c 

quel Chocolaté ils trouve 
voient le meilleur j qui montu 
répondu que c eft çeiuy quiu 
eft fait il y a quelques mois ,<c 
& que le récent leur feiioitcc 
du mal & leur relâchait lc-« 
ftormç 5 parce qu'à mon avis j«- 
]es parties grafles & butyreu-cc 
fes ne font pas tout à faitte 
corrigées pat les parties tew f 
tertres du Cacao : ce que jc« 
prouve pai cette raifon , quc« 
û I on donne un bouillon au*t- 
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^Chocolaté pour le boire, ce 
«qu il y a de craSe & de bu- 
jjtyrcux en Jny le fepare, & 
j> relâche leftomac (encore quil 
jjfbit vieil } comme s'il étoit 
^Fraîchement fait. 
» Pour donc refo udtc ce fe- 
^cond article > il faut avouer 
jjqiie le Chocolaté neft point 
froid que le Cacao s ny 
^auflî fi chaud que les autres 
j,ingrediens > mais que par 
jjadion & readion diceux 
yjil provient une compîcxioa 
5J naodcrée ^ qui peut fervir 
55 pour les e/iomacs qui font 
^froids & pour ceux qui font 
jjchatids : pourveu qu'il foi* 
35 pris en médiocre quantité 
j 3 comme je dira y tantôt , & 
:» qu'il ait été lait un mois- 
^devant ainfî qu'il a été dit. 
>jDe façon que je ne fçay qui 
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t(i celuy qui ayant experi-« 
menté cette confeâîon iduiicc 
qu'il convient: pour chaque» 
individu, en puifle dire du a 
mal : outre que tout le monde c c 
i'en Tervant umvcrfe3kment ( É 
il n'y a prcfque perfoxme qui» 
n'en dife du bien , tant auxu 
Indes qu'en Efpagne, Ce Me- tt 
de tin de Marchena n'a donc« f 
point eu de raifon de dire»: 
que le Chocolaté fztifoit des» 
obftr uftions jpuis que û ce-<« 
la étoit 3 le foye étant opilc s ie 
tour le corps viendrait àsa-c* 
maigrir T & nous voyons le« 
contraire par expérience en« 
cc que le Chocolaté en^ 
graîfle, 
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Chapitre 
A quelles incommodités te cho* 

IL y a quantité de perfem* 
ncs qui nient du Chocola- 
té plutôt par habitude & par 
plaifîr , que par aucune vue 
de remédier à quelque indif- 
poiîtion prefeute > ou qui 
pourrait arriver. Ce chapitre 
ncfï pas fait pour eux*. Tout: 
ce guej'ay à leur dire ? ceJl 
que s'il s'en trouvent bien ils; 
peuvent continuer. Mais com- 
me la Médecine fçait faire 
choix des alimens , & des 
boiâbns Jes plus ordinaires 
pour en foulager les malades* 
je crois ne devoir pas finir 
ce dii cours du Chocolaté fiais 
dire à quelles maladies il peut 
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être propre > & à quelles ren- 
contres il ne leit pas, Les 
Auteurs font fort fnccintsJà 
deflus , ce qui m obligera auiîî 
I d'être beaucoup plus court dans 
| ce Traite ? que je ne lay été 
I dans les précèdent 

Comme le Chocolaté eft 
composé de drogues la plu£ 
part ftomachiques 3 ainfi que 
je tay remarqué dans leur 
examen 5 il s enfuie neceiTaire- 
ment qu il poflède cette mê- 
me qualité. Ceft pouiquoy 
les perfon-nes qui ont lelh> 
mac épuisé &c affoibly par la 
colique y la diarrhée , les 
vents , les évacuations co~ 
pieu les , le trouvent: parfaite- 
ment bien de fufage de cette 
boiflon. Àuiîï s en fer M- on 
plus fréquemment dans TA- 
fiaeiique que dans % Europe 3 
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parce * dît Thomas G&gt ] 
Uqum ces Païs là oncftbkfl 
5 , plu s fujec aux fcibicfîes de- 
jjftoroac qu'en eeluy-cy > à 
33 quoy Ion remédie par un 
„ verre de bon Chocolaté qui 
^ remet & fortifie d'abord le* 
53 ftomac, 

„ le puis dire pour mon par- 
ticulier , pourfuit-il * que je 
3 , m'en fuis fervy pendant dou- 
5ï ze ans fana difcontinuatian , 
^en prenant un verre le ma- 
j 3 tin t un autre devant dîné fur 
?1 Ics neuf ou dix heures 3 & en- 
core un autre , une heure 
5 , ou deux après dîné * t"i 
autre enfin fur les quatre 
5J à cinq heures après midy- 
j,Mais lors que javois deflcifl 
„d étudier le foir j'en prenois 
j> encore un verre fur les tëpt 
>,à huit lieuies 3 avec quQf 



m 
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jetudiois facilement fini dor **« 
mir jufqaes à minuit. « 

Que Ci par hazard 
négligence je manquois d'en te 
prendre à ces heures là , jeu 
ne manquois pas auiïï tot.t 
de feotir des foibleffès dc-«- 
ftomac , & comme des de- et 
faillances ou maux de cœur,« 
De forte qu'en ufànt ainiï jc« 
vécus pendant douze ans« 
en ce Païs là dans une par- « 
fki ce faut é , fans aucunes ob-« 
ftruâions ny opilations , &« 
(ans avoir de fièvre n'y dau-u 
tre femblable mdifpofition. « 

Ce n eft pourtant pas que** 
je veîiille régler autruy parte 
moy-mémcj ny foire le Mc-« 
decin pour ordonner la do-<« 
fe de ce breuvage , n'y cn« 
preferire le tems 5 & encoreti 
moi ils deiEnir ceux qui s en** 
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„ doivent lervir. 
» le diray feulement qu'il y 
yy çn a eu quelques-uns qui sen 
s j font mal trouvez 3 foie poyf 
J5 y avoir mis trop de Sucre, 
„qtii lâche Fcftomac 5 ou pour 
„cn avoir bu trop fouvem. 
„ Mais je puis dire auffi que 
,5 ce neft pas feulement du 
„ Chocolaté , mais de tons les 
51 aucre$ breuvages j que fi fou 
)3 cn boit trop au lieu que d eus 
J5 mêmesih font bons 5 ils peu- 
vent devenir nuifibles. Qi'Ç 
iffî Je Chocolaté a causé des 
ï3 opilatiom à quelques uns , 
J3 ceft parce qu'ils en prenaient 
> 5 trop fou vent y comme lors 
31 quon huit trop de vin , au 
J5 lieu de fortifier & échaufer, 
J5 il engendre des maladies froi- 
^des > parce que la nature ne 
^lepeut fui monter 7 nydigera 
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certe grande quantité pour« 
la changer en bonne riour- » 
nture- « . 

De même ccluy qui bok« 
du Chocolaté plus qu'il ne« 

. faut j parce qu il a des parties « 
onetueufes ou ^rafles , dont<r 
la âi fin bu ci on étant en trop" 

i grande quantité ne Je peut" 
pas faire facilement par tout a « 
il faut par neceflicc que ce c * 
qui refte dans les petites vci-« 
nés du fcyc, y caufe desopi-" 
ktiQiis Se des obflr uâions. 

Il fetlt remarquer pour ne 
fe pas faifler tromper à une 
fcfperaîice de guéri fou vainc 
fie mal fondée > que quand on 
parle de ces foibleiTes d^eflo- 
mac auxquelles le Chocolaté 
cft bon , il faut entendre celles 
qui font par fon inanition s 
foie que les alitnens foient trop 
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peu nourriiîans comme f< 
croie qu'ils le font dans TA- 
, merique , (on que le corps &c 
leftomac en particulier i oient 
epuifez par quelques évacua- 
tions : fbk que cela vienne 
d un air trop ftibtiî , qui dif- 
fîpe promptement les dimeas 
que Ion a pris 3 comme il ai' 
îive dans tes pais froids & 
de montagne * où l'appétit efl; 
toujours à ferte. Maïs lois 
que ces foiblciîes viennent 
d'un amas de chyie corrompu >. 
de glaires, ou d autres humeurs 
corrompues qui flotent dans 
leftotmc , qui étant lappent 
Taffoibliflcnt 5 Se cherchant: 
ifRic j caufent des cours de 
venrre t des vomiiïemens ou 
des foutevemens de cœur j en 
ce cas la le Chocolaté eft ufi 
tres-méchant remède ; connue 
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il eft vifqucux Se pefant , il 
fe mêle avec ces glaires ou ce 
ch y le ctud s & é moufle enco- 
re davantage les pointes du 
ferment, lay oiiy dire à une 
perlbnne de qualité , que fe 
trouvant en un femblablc état > 
elle prit a la perfuafïon de 
quelque amy » un couple de 
t ailes de Chocolaté, croyant d y 
trouver du remède en fou mal 
Mais cela ne fît que l'augmen- 
ter j jufques à ce quau bout 
de dix ou douze jours, il luy 
fur vint un vomiflement d'hu- 
meurs bilieufes Se glaireufes, 
& à la fin d'une efpece de 
mortier 3 qui avoit encore le 
goût du Chocokte , qui par 
confequent écoit refté tout 
autant de teras au fonds du 
ventricule > fans fe pouvoir 
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Il en cil de même 
colique : Ci elle vient de quel- 
ques humeurs bilieufes , fubti- 
les , acres & piquantes , qui 
irritent 5c rongent 5 pour ainli 
dire , les inteftim > quelques 
rafles de Chocolaté priiez avec 
peu de Sucre > feront capable* 
a en rompre ien/ïblement la 
pointe. Mais fi cette douleur 
provenoit de quelque pîcuicc 
vitrée 3 collée conrre Ses mem- 
branes des boyaux 3 il fàudrok 
cKoifir en ce cas tout autre 
remède plutôt que le Choco- 
laté , qui efl incapable de les 
diiïbudrc, 

JU plupart des Prédica- 
teurs fe trouve ne fort bien de 
fbn ufage 3 fbit avant , foie 
après l'action. Avant TaAioa 
1] fo a ci eut leur vigueur beau- 
coup mieux qu'un bouillon 
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qui paflfe trop vîce > & apréa 
lachon il repare les forces 
épuisées, l'en connots qui affil- 
ient qu'il reveille Se fortifie la 
mémoire. Les Voyageurs sen 
trouvent parfaitement bien : 
ccft pourquoy un lit frequen- 
ment dans les Relations de 
ceux qui ont parcouru le nou- 
veau Monde , le loin qu'il 
prenoient dans leur voyage de 
boire du Chocolaté avant que 
de partir & après être arri- 
vé j & le bien quils en re- 
cevoient* 

Tous ceux qui ont bu du 
Chocolaté conviennent qu'il 
cft for: nourrifiant. Il fefttant, 
qu'il n'y a point de bouillon 
de viande 5 qui foutienne plus 
long-tcms ny plus fortemenr. 
Bien de perfonnes qui s'tftoient 
réduites p«ur la faJitc s en 



Traitez nouveaux & curieux du café, du thé et du chocolaté. Ouvrage 



- page 435 sur 486 



4d£ T r a r t £ r 
Ivoire fbuvcnt , ont palsé pki- 
lïeurs jours à ie contenter den 
prendre crois tajfiTes par jour 
iàns autre nourriture & ne 
s'en font pas mal trouvées. 
Un de mes amis travaillé d'u- 
ne indifpo fi tion qui fempê- 
choit de manger ? partit de 
Paris dans cet état par le Car- 
ïofle pour venir à Lyon. Il 
fut onze jours en chemin ? & 
pendant tout ce tems îà il ne 
prie que trois ufles de Cho- 
colaté par jour , èc bien loin 
den être incommodé il se a 
trouva beaucoup mieux, Oft 
n'en fijauroit prendre une 
bonne tafle Je matin 3 fans fc 
tirer de limpatience da^en- 
dre le dînçn Cette qualité de 
nourrir es traord inaire ment , 
ïuy eft fi naturelle > que per- 
sonne ne la luy contefte* Ce 
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qui eft fi vray y que Caldera 
Médecin Eïpagnol dans un 
Traité qu'il a voit £aic , intitulé 
T vtb&nat Meàitù~m&gtc&m % avoit 
foutenu 1 opinion qu'il rompoïc 
ïe jàne : icntiment qu il a cû 
jufques à ce qu il en ait été de - 
trompé par les fortes railbns 
quà employées le Cardinal 
Braacacio dans une difler ra- 
tion qu'il a donnée au Public 
pour prouver le contraire. 
Voie y ce que die fur ce fujet s 
le Ion mal des Sçavans de Tan- 
née 1 6 66* imprimé à Paris & à 
Àmfterdam dans l'opinion 
que les Curieux qui ne l'au- 
ront pas leu ailleurs 5 le liront 
icy avec plaifîr. 

Au lieu que dans l'Euro- et 
pe on fe fert de bière an de-« 
faut de vin , dans fAme-cr 
tique on fe fert de C ho col a- « 
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7> ce. Ce Breuvage eil taie du- 
?3 dc certaine pâte > dont h 
„bafe cfl: le fruit d'un arbre 
J3 forc commun en ce païs li 
1? que Ion apdJc Cacao, avec 
a , lequel onraele de la Cand- 
ie, un peu de poivre & des 
;j gouiïes de Campefdie , qui 
„onc lodeur & pfefque les 
„mêmc qualkez que le fc- 
3J noiïil. On prend une once 
^de cette pate 3 que Ton dé- 
blaye dans un dc-my fepeier 
,,deau , & on y ajoute une 
jjdemy once de Sucre -pouf 
^rendre cette compoiîuoii plLi^ 
à agréable- Les Indiens aymenc 
^paflionncment ce breuvage i 
ils en boivent: en lî gran- 
P5 de quantité , que dans la. 
„ nouvelle Efpagne feule on 
53 y employé par an plus de 
M douze millions de livres de 

Sacre 
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Sacre* La ration pour Jaqucl-« 
le ils en font tant decat 
ceft non feulement parce » 
qu'il eft agréable au goût 
mais encore parce qu'il a de<c 
mcrvcilleufës qualitez poutcf 
conférer la ianté- Car on dita 
qn 'û aide à la dige/Uon , qu'ils 
engraifle s qu'il échaufe les c * 
cftomacs qui font trop froids jC c 
qu'il rafraîchit ceux qui font u 
trop chauds 1 enfin qu'il a c 
plufieurs autres vertus ,admi- c c 
rables que les Médecins Ef (£ 
pagnols vantent extraordi- c t 
nai rement. « 

Le Chocolaté ayant été« 
apporte de f Amérique ciiic 
Europe , fufage en eft de- £ c 
-venu en peu de tercq fi corn ct 
mun ,qucn Efpagneon efti-u 
me que ceft la dernière im-u 
fere cft un homme puifTctt 
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r > cire réduit que de manquer 
„de Chocolaté. Et en Italie il 
5 ] y a beaucoup de perfonnw 
* : .de ton ces fortes de conditions, 
, j même des Religieux qui fe 
J? iont accoutumés à en preu- 
jsdtc tous les jours. Mais le 
mfcrnpuie que quelques-uns 
nom hit den prendre les jours 
9>dc jûne s a donné lieu à 
^uine quellion célèbre, qui a 
^partagé les Cafui/tes : fçavoir, 
3ïfî on peut boire du Choco- 
laté les jours de jûne ians 
«contrevenir, au commande- 
«nient de rEglife. 
»j Ce qui fait la difficile, 
**cfàfk que fui va ne le ienti- 
« nient ordinaire des Thco 
»fogicttS , après S. Thomas * il 
''n'y a que l'aliment qui rom- 
* pe ïe jûne , non pas k 
Or d nu côté 



3 breuvage 



ï 
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femble que le Chocolaté foirtc 
une cfpcce de breuvage , &« 
de 1 autre plufieurs prêten t 
dent que Ton le doit plutôtec 
mettre au nombre des ali-c* 
mens. Car ils difent que c cft^ 
une nourriture très folide 
fie Sîubhe Médecin Anglaisée 
qui a fait un Traité du Cho^r 
colate j a expérimenté que a 
Ton tire plus d'humeur on- ce 
âueufe & nourri fiante d\i-t< 
ne once de Cacao 3 que d'unca 
livre de bœuf ou de moutonne 
Néanmoins le Cardinal Brm-^ 
cicio foûtienc que le Clioco-tc 
late ne rompt point le jûne, ( c 
& il a fait exprés une dif-se 
fçrtation pour le prguver- <c 

Sa raifon principale eft f <c 
que le Chocolaté de la nam-^ 
rc eft un breuvage, & paflè fcc 
autant pour tel dans l 1 Ameri-« 
S 2 
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31 que ) que le vin Se la bière 
„dans l'Europe : doù. il con- 
M cl le<1 que fi on pem boire 
33 du vin & de la bière • fans 
3] rjinprc le jûne 3 il cfk ;*mffi 
„ permis de boire du CIiocû- 
Jate- II ajoute que la quan- 
tité de la pâte que Ton ie- 
y duit en boiiîon pour chaque 
^gobelet n'étant que dune 
^onçe 5 n'eft pas iuffifanie 
5 ,pour rompre le jûne j d'aiN 
9 Mm pkis que dans cette once 
j,de pice, il ny encre pas la 
, } moitié de Cacao. Et à ce 
^que Ton obje&e que le Ca- 
JT cao cil fort nourri flant ? il 
j répond que cette railbn con- 
,,dud autant contre le vin & 
, contre la bicre , que contre 
„Iti Chocolaté , puis qu'au ra- 
pport de G&ltcn il y a du vin 
, 5 qui noiiint autant que U 
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chair de parc s laquelle ce- cc 
pendant eft censée la nour-» 
riture la plus fblide de toutes j sc 
& pour cette mifon étoitlV» 
liment ordinaire des Athle-.c 
tes s & la bicre étant faite ( 
comme elle effc > avec du C£ 
bled & de forge , ne peut . 
pas qu'elle ne nourri lîc , &l s 
néanmoins ny le vin ny la et 
bière ne patient point pou ru 
alimens , mais feulement pour*; 
breuvage > & félon le fenti-c* 
ment ordinaire des Theolo-u 
giens ne rompent point Icu 
jûne. u 

Au refte ce Cardinale 
advertk prudemment , que« 
quoy que de foy-mème le ce 
Chocolaté auffi bien que leu 
vin 3 ne rompe point Je<c 
jûne , cela ne doit pointu 
terra: de prétexte pour en^ 
S 3 
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^abufer & pour en buirc avec 
v.exccz. Car en ce cas il eft 
^vray que Ion ne pecherok 
j; pas courre la Loy Ecclefia- 
? jHque qui commande le 
»jûne y nuis on pecheroit 
5 ,contre la Loy de nature qui 
? ; oblige à la tempérance Et 
jj quand même on n'en boi- 
jjroic pas avec excez t fi on 
jsen beuvoit exprez pour 
i 5 frauder le commandement; de 
}>l 1 Eglile , l'intention feroit 
»ûQauvaife , quoy que faction 
i) délie même ne fût pas cri- 
^minelle : & ainfi on meri- 
nteroie toujours à erre puny* 
35 non pas pour avoir tranf- 
jjgrefsé le précepte de FEgii- 
si fe , mais pour avoir eu in- 
tention de 1 éluder. 

Le même Journal des S ça- 
y ans quelques pages après 
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ce que je viens de dire > 
ajoute ce qui fuit. 

Quelque? perfcrsnes ont 
trouvé à redire que dans le 
lournal précèdent on ait avan- 
cé en parlant du Chocolaté > 
qu'il échauffe les eftoimcs 
qui font trop froids y &L qu il 
rafraîchit ceux qui font trop 
chauds- 

Mais cette difficulté ne 
peut pas avoir été faite par 
des gens qui ayent quelque 
connoifïance de la Médecine* 
Car coûte l'école en feigne 
après G a lien , que dans la 
nature la même caufe produit 
fouvent des qualités contrai- 
res dans des fujets différents s 
& que cette diverficé d effets 
eft le privilège de toutes les 
chofes tempérées. Par exem- 
ple, la main qui na qu'une 
S 4 
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chaleur modérée paroit chau- 
de à celuy qui a execffive- 
ment froid , & froide À ce- 
luy cjui aexceffivemcmcluud, 
Se comme elle refroidit l'un 
elle éckauffe l'autre. La raifon 
eft 5 que les chofès tempérée* 

fj&rricipcot également des qua- 
itcz contraires T &ainiï ce qui 
neft que modérément chaud, 
ayant quatre degré z de froid 
& autant de chaleur , agit 
fur ce qui eft chaud par fes 

Idegrcz de froid , 6c fur ce qui 
elï froid par fes degrez de 
chaleur, 
La même chofe fe trouve 
encore dans la Morale : oc 
comme les vertus ronfîftent 
toutes dans la medtocriréj elles 
combattent également les deux 
extre mitez 3 & la même 
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clies au combat , en reme 
les téméraires, 

Après cela on ne doic pas 
trouver étrange que les Mé- 
decins Efpagnols , qui tien- 
nent que le Chocolaté eft fore 
tempéré , lu y attribuent des 
effets contraires fuivant la dif- 
férente difpofition des lu jets 
qu'il rencontre. 

Le Chocolaté ne non nie 
pas feulement , il engrailïe 
auffi le fay déjà dit 5 & voie y 
un luge bien recevable qui le 
confirme. Ceft Thomas G^e 
qui écrit qiiïl a oui dire de 
ce breuvage aux Médecins des 
Vndes , 8c qu'il Ta vu par ex- 
périence en plufieurs peifon- 
nés , qnoy qu'il ne layt pas 
trouvé en effet en loy , que 
ceux qui en boivent beaucoup 
deviennent gras Se replets > ce 
S 5 
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qui femble difficile à croire ? 
puis que cous les ingrediens 
qui le composent à h refer- 
tc du Cacao , 1 amaigriflbt 
plutôt quiis ncngraiflfcm > 
parce qu'ils font chauds & 
ices au troiiîémc degré , & 
que d'ailleurs les qualités: qui 
prédominent dans le Cacao ^ 
font Je froid & le fec j qui ne 
font nullement propres à nour- 
rir Se à augmenter la fubft an- 
ce du corps* 

Mais , pourfuît-ul , on peut 
répondre à cela que les parties 
endueufes qui (ont daas 
Cacao (ont celles qui engraif- 
ient , & que les autres ingre- 
diens qui encrent dans cette 
compo/Ition qui font chaud* 
leur fervenc de véhicule pour 
pafFer au fbye & aux autres 
parties y [ufqucs à ce quelles 
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viennent aux parties charmus, 
où. trouvam une fubftance 
qui eft chaude & humide , 
comme le font ces parties 
on&ueufes 5 elles s'y conver- 
tirent en la même fubftan- 
ce j & ainfî nourriflent la chair 
& engraiffenc le corps. 

Cet: effet du Chocolaté non 
plus que les autres neft pas 
uuiverjfel. Ceux en cjui il pro- 
duira des obftruclions nau- 
ront garde dengraifier 5 ai^ 
contraire le pa liage dçs ali- 
mens étant cm barrage > Je 
corps fera privé de fora fuc 
nourrifiier & tombera dans 
maigreur. Car il eft certain^ 
que non feulement le Choco- 
laté produit des obftru étions 
a ceux qui en ufent avec ex- 
eez , mais encores à ceux qui 
j ont déjà quelques diipoûr 
S G 
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rions ; car tes veines ladéeSj 
& les autres petits vaiffeaux 
oh les alimens paflem avec le 
fang , fe trouvant en eus 
luturelleniens petits 3 affhiiTcE 
ou embarrafTcz de quelques 
humeurs gluantes & plâtreu- 
ses : il ne four pas doucerque 
les parties terreftres du Cbo* 
colare ne s y arrêtent fie n y 
augmentent Je mal C efl pour- 
quoy toutes les perfonnes op- 
pilées font fort bien de sen 
abftanir. On ouvrit il y a 
quelques années en cette Vil- 
le , une perfonne qui en ufoit 
aveeexcez : on luy trouva dans 
ïa. veflie du fiel une vingtaine 
de pierres. Cela ne déroge 
rien au mérite du Chocolaté, 
& il nçn fkvfc point blâmer 
Tu (âge modéré , comme Êtic 
le Médecin Mfirtadon f qui 
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néwït pas trop fon amy. La 
preuve qu'il fait du mal feu- 
lement en certains rencontres, 
établie invinciblement qu'il 
doitfsdre du bien quand Je corps 
cil dans un état opposé : 
auilî efï Vil vray qui! eft excel- 
lent à ceux qui tombent dans 
des fièvres iiedques 5 & qui 
ont des toux importunes , 
par im fang trop acre & trop 
ûwïdc , qui a be/bin d'être 
adouci & épaiflî. Voilà tout 
ce que j'avais à dire du Cho- 
colaté , 6c par oïi je me vois 
obligé de finir y fort fatisfait 
de mes Recherches & de mes 
Réflexions , fi quelqu'un en 
profite pour co nier ver fa /a ri- 
te , ou pour ménager celle des 
autres* 



fm âx Traité du chotoUtc* 
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AVERTISSEMENT 

\Q#r ne rien oublier de 
[ce qui fmt contribuir 
ïà l'agrément de et 
Traité , f*y cm qut 
jj dévots ajouter un Bmhgue 
qxa composé fur le même fi jet 
Barthélémy Murr&don Meàmn 
Efpagnol , du vojjîmge de fa 
vilU de M&nhen& } qui & e'téim- 
frimé À Seville tannée milieux 
tfttt dix huit , ér qui & été tra* 
diùt depuis long-tcms en Trtm* 
fois. le tay copié avee me extrê- 
me exactitude : fefpere que les 
Curieux mront pUiftr de le iiMh 
Mon unique objet a été de leur 
tn faire , ce qui les doit obliger 
mm fiitjfirir quelques ûbfcurités 
je tiay pu éclair cir , finît 
£en recouvrer fQriginaL 
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DIALOGVE 

D U 

CHOCOLATE. 

m Médecin , Jtf- 
dim $ un Bourgeois, 

Le Médecin.. 
L y a tin breuvage 
PI a P c ^ Chocolaté du» 
quel on ufe fort au% 
Indes & en Efp- 
gne , quils eftimeric médici- 
nal > duquel il eft à propos 
d apprendre les vertus- 

ïl fe fait du firme de ccr- 
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tains arbres qui fc trouvent 
en la nouvelle Elpagiie : leurs 
feuilles font comme celles des 
Orangers , un peu plus gran- 
des : leur fruit reflcmble un 
gros concombre rayé j ou ca* 
nelé èc roux j il eft plein de 
grains qu'on apcllc Cacao 5 
ou petites Amandes , dont les 
unes font moindres que les 
autres, & félon leur groffeur 
on les divife dans le Païs 
en quatre efpeccs. Ils plantent 
les plus petits arbres du Ca- 
cao à f ombre d'autres arbres i 
poi:r empêcher que l'extrême 
ardeur du Soleil ne les brûle 
& les defieche. Les Cacaos 
font à prêtent en très grande 
c ftime fur toutes les marchan- 
difes qui ont cours , parce 
qu'ils 1er vent de monnoyc & 
que Ion en foit ce breuvage 
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fi renommé , que Ion apel- 
le Cliocokte- 

te Meâccin* 

fen ay vu & goûté : mats 
pour vous dire la vérité , il 
ne me plaie ny pour breuva- 
ge ny pour monnoye , quel- 
que louange qu'on puifle luy 
donner, l'en ay oiïi fa lie grand 
récit à un Médecin de nom 
& de réputation , tant pour le 
gain qu'il tiroi-t de 1a compo- 
fit ion de ce breuvage , qu'on 
a de coûtume de faire venir 
en forme de petites tabletes ou 
de conferve j que pour la 
grande expérience qu'il a de 
les effets - qui l'obligent mê- 
me à en donner à fes mala- 
des, Quant à là qualité des 
Cacao s , bien que pour /ei> 
vir à faire ce breuvage ils doi- 
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vent être cueillis un pc 
cfclecs ; fi eft-cc qu'on a de 
coutume de choifir les plus 
fecs & les pins vieiixj&no^ 
nobflant cela ils ne laiJïcntpas 
d avoir un goût âpre aftrin- 
gent & fi dehgreable , qu'il 
ii'ell pas de mer veille fi ceux 
qui en goûtent ? ont en hor- 
reur le breuvage qu on en 
Ceux qui 5 en fervent difeat 
qu'il eft rafraicliitfant , & qui 
n enyvre jamais 5 ainfi que 
1 expérience leur a &it cqi> 
Boître, Voilà donc la qualité 
des Cacaos > lors que Ton s'en 
fert fins autre mélange qnï 
eft d être dcflïcaûfi & aftrin- 
gens , & par confequent ter- 
re (1res & refrigeratifs ainfi qu& 
font tous les medicamens fhp- 
tiques,au nombredeiqucls nous 
mettons les âpres &c les ai^es* 
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le ne veux point donner 



mon jugement touchant leurs 
quaiitez; toutefois ayant veu 
touvent faire aux Indes de ces 
petits pains defquels on com- 
pofe le Chocolaté , & ayant 
remarqué qu on mêle avec les 
Cacaos moulus Se mis en 



îure s du Poivre, de la Cand- 
ie j des doux de Girofle 5 de 
l'A ni s Se autres ingrediens ex- 
traordinai rement chauds : je 
me ris de ceux qui difent que 
ce breuvage rafraîchit , & 
qn il eil grandement médici- 
nal ; foit qu'on le prenne dif- 
fouc dans de l'eau tiède , (oit 
qu on le prenne épais comme 
de h viande à manger.. 



Traitez nouveaux & curieux du café, du thé et du chocolaté. Ouvrage ... - page 457 sur 486 






428 D I A L Û G V E 

Le Bourgeois. 

Banques félon ce que j'en- 
tais , ccluy qui donne de 
breuvage à fes malades n'eft 
pas afltiré , & na pas la ton- 
noiffance de fes facultés, puis 
qu'il ne fçaît pas ny les ingre- 
çjiens qui le compolcnt 3 ny leur 
quantité : voilà une grande 
malice , puis que les doftes 
Médecins reconnoitrenc avec 
Galien* * qu'il ne faut jamais 
inîer livre donner aux malades le Poivre 
r"dcsNic' battu & mis en pondre , ny 
îhlS même aux peribnnes faines, 
mais feu le ment entier : çâf 
cchaufanc leflomac y & aidant 
Ja digc/lîon 3 il ne peut paf 
fer jufques au fcye &: es autres 
parties aobles pour les échauf- 
fer outre mefurc. C*eft pour 
«rte mfon que tes fçavaitf 
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Médecins n'ordonnent point 
deaux chaudes & Aromati- 
ues s commeeft celle de Ca- 
ndie &: autres femblablcs s fi 
elles nom été premièrement 
lîjftillces au bain Marie» 

V Indien. 

Dites moy je" vous fiipplie. 
fi le Chocolaté eft aufli mai 
fain que le Tabac ? 

Le Médecin , 

Non , mais T Auteur * gui a 
fait l'Hiftoire générale des 
Plantes , & qui a vû préparer 
ce breuvage en * Nicaragua 
autres lieux de la nouvelle 
Èfpagnc., dit que ceft plutôt 
tuv^feuvage pour les pour- 
ceaux que pour les hommes : 
toutefois qu'au défaut du vin , 
Si pour ne pas boire toû jours 



1 



* IT entend 
Beczo , les 
parûtes: dkl» 
quel font 
rapotrées 
par Chjfïus 
ait ' fécond 
livre des 
dioguts 

chip/ î-8, 

* Nicara* 
guaeftunc 
Province 
de la non- 
vellc Ela- 
gue décrite 
par Lact 

13* 
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Dr aloc ve 
de 1 eau 3 il s'y accoûtuimtoiîfe 
me les autres* D'où il faut con- 
clu rre que la îicceffité du vin 
qu'on a aux Indes 9 a fait in- 
venter le Chocolaté , duquel 
ils fe fervent en diverfes fa- 
çons & fous divers goûcs * par- 
ce que la pâte des ingrédient 
que nous nommerons cy après , 
& qui fe broyé en une pierre 
appel] ée Me ta te , eft detren^ 
pce par les uns dans de lcau j 
& mêlée par les autres avec 
TAxoik s (qui eft fane ien breu- 
vage des Indiens ) lequel fe 
fait avec du Mays blanc , cuit 
& lavé j & qui ne rciTemble 
pas mal à TAmydon qui le fait 
en Efpagne pour les malades, 
avec des eaux propres & con* 
venables à leur mal , & iequd 
ccant donné feul , doit: être 
tenu pour tempéré , comme il 



1 
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paroit à fon goût doux ëC 
agréable 5 reffemblant même 
aux Amandes 3 lefquellcs ont 
ce tempérament médiocre & 
modéré. C'eft poutquoy les 
Médecins de la nouvelle Ef- 
pagne donnent ce May s mêlé 
avec du Sucre ii leurs mala- 
des avec très- bon fuccea , lors 
qu'ils ne font point travaillez 
de chaleur exceffive : car en 
ce cas 1 félon la doctrine d'Htp- 
p&crau gc de GMtc?t , ils fe 
fervent plutôt de Panade ? de 
Pniânes & dorge mondé , 
comme en Eipagne. OiTufage 
du Chocolaté eft fi familier & 
fi fréquent par toutes les In- 
des , qu'il n'y a place ny mar- 
ché oit il ny ait une Ncgic 
ou une Indienne avec fi tante , 
fou JfzftUt , qui eft un vaif- 
feau comme une terrine > &C 
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ton moulinet qui cft un ba- 
con fait en forme de fiifeau 
dont il tordent du fil en Ef- 
pâgne , avec leurs retraites 
pour recueillir le vent & re- 
froidir leurs écumes* Ces fem- 
mes mettent premièrement à 
part une parue de la pâte ou 
du gâteau de Chocolaté , 8c la 
decrempeut dm* de l'eau , 8£ 
après elles retirent de cette 
portion l'écume , qui cil fa 
meilleure & principale Ï8p 
ftanec , qu'elles feparent en 
des vai fléaux quon apelleft- 
comeies s defquefs elles font en- 
tourées , ou tout a fait, °u 
à moitié. En fuite elles dift^ 
buenc cela aux Indiens 3 011 
aux E/jxngnols 3 defquels elles 
font environnées. Elles mêlent 
à ce breuvage l'AtoIle chaud > 
qu'elles tiennent dans des 

pots 
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pots } auquel elles attribuent 
de grandes vertus , &dc grands 
effets. Quelques-uns veulent 
que Ton leur en donne de teint 
& de coloré avec TAchiote^ 
qui cft une poudre 5 ou paftil- 
le faite d'un fruit qu'ils di- 
lent être fouverain contre U 
colique- Car les Indiens font 
de grands inipofteurs s qui don** 
neiic à leurs plantes des noms 
Indiens par excellence, qui les 
mettent en haute réputation, 
Ç eft ce qu'on peut dire du 
Chocolaté qu'on vend aux 
foires Se aux marchez j & qui 
cft le plus commun Se le plus 
ordinaire : car il s'en fait de 
d i ve r fes co ti leu rs qu'ils a pellen c 
Xocoatolâ , chillatûte* Bu L&e$ 
raforte pîiïfieurs autres ejjtuef 
dételle enfin j.liv.chap 30- 
Au rtfîe X&MM&te fignijic de fem 

T 
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*tgrc qui efi faîte de Mqï } 
& ^tœit , trempez, toute une mit 
enfemhk À l'air : four le ChiL 
i&tolc il fi fait de chUU , ou de 
Toivre mette enfimbfe* Pour 
le Chocolacc qui f"e fait aux 
maifbns particulières , que Ion 
prefente aux bonnes amies, & 
aux voilïnes «$ & finguliere- 
ment eduy qui eft prépare 
dans les Couvents par tes Re- 
llgicufes : eduy qu on fait en 
tablettes , qu'ils apellenr Pim- 
lm y & qui fc boit froid au 
foir , bien qu'il foit compose 
de pareils ingrediens 5 î\ eft-fee 
ou ils diffèrent de nom &de 
qualité j & ibnt en plus gran- 
de cftime. Voicy la recette 
uCtée parmy les peuples plus 
po lis j & la dofè precife de 
chaque ingrédient pour là 
cuiiipoliaon, 
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Prenez fept cent Cacaos qui 
fffiftt un poids ou huit reaies > 
qui font quatre cent cinquante 
pour realt en la nouvelle F-fpœ- 
gne , une livre & demie de Sucre 
Blanc , deux mecs de Candie % 
quatorze grains de Frivre de 
M*xiqne apelle chillé t ou Pi. 
miefttû , demi once de doux de 
Ce rafle , trois petites gouffts ou 
Caps dû * TefiÛ* * ou en [on 
lien le poids de deux r s aies ^h^amsic- 
dÏAnis ; pour CAch'me , on y en 
?netir& mitant qtitl en faut 
pour lny donner couleur ainjl 
quon fait dn Sajfran } qui fera 
peut être aujfi gros qttme nos. 
fête- Quelques uns y ajoutent 
des Amandes ou des noiftes. 
De tout cela grille\ & enfui te 
pilé dans la pierre apellée Me- 
tMe a on fait miec le fnc qui 
en fort & d& Sucre , des pesits 
T 2 
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une 



gàtcMx 
cUiïS âts boetcs 



pœte p 



mêlent quelques goûtes £ew de 
ficurs d'Orange , un grain ic 
mttft * é 4 d % Amhegris , on k 
U poudre de Scolopendre, 

Pour ce qui regarde la frçon 
de sen fervir , Toit pour le boi- 
re foit pour le manger , on 
prend les matins du Chocola- 
té aveç un macaron ou un 
bifeuit , ainfi quon fait en 
Efpagne, un laiefc d'Amandes 
ou de noifetes , un jaune d ocufi 
quelques pâtes de fèmences 
froides ou de l'Arnydon. Or 
que tons ces coulîs faits d or- 
ge , de farine & de Sucre foient 
donnez à ceux qui font échauf- 
fez & arenuez , ce n'efl pas fans 
Jraifoii. Maïs de donner le 
Chocolaté indifféremment en 
tout tenu s à tout /exe > c fl 
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touc âge & à tonte heure 3 
c*eft ce qui eft à reprendre Se 
à blâmer. 

V Indien. 

le fuis bon témoin de cela j 
car j'en vu plu fleurs relie- 
mène accoutumés a prendre le 
Chocolaté ? qiùi s ne s en pou- 
voient pafler, Ta y vu même 
en un port de mer oùr nous 
débarquâmes pour ptufer de 
Teau , un Prêtre fc qui nous 
difant la Méfie comme un 
Apôtre 5 fut obligé par necef- 
fité 5 étant fort gras & fort 
fatigué , de safièoir fur un 
banc devant Vi0rm de grâces 
qu'on fSit âpre* la com m ti- 
mon , où étoit tine 1er van te 
qui tenoit un vafe de Theco- 
mate plein de Chocolaté qu'il 
j & Dieu lu y donna tes 
T 3 
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Le Bourgeois, 

II y a nue cho/è que j ay re- 
marquée depuis que je fuis en- 
tre aux Indes, qui cft qu'ils 
boivent îc Chocolaté dans 
les Egli/es pendant: qu'on 
célèbre k divin Office ? 
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forces d'achever ja Mefïê après 
s*être repose. 

Le Médecin* 

II meritoit d erre excusé i 
caufe de (on infirmité : niais 
ceux qui fonc lans infirmité > 
& hors de la necetfké 3 ne doi- 
vent rien donner à. la coutu- 
me i cela ne tant pas honnête 
ny Jouable principalement en 
h perfonne des Religieux > 
les vertus defquels nous doi- 
vent fervir d exemple a bien 
Tivre* 
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ce que jay vu de mes 
yeux* 

Le Médecin. 

Iefus ! Ccft avoir mie gran- 
de irrévérence, 8£ porter peu 
de refpectau culte Divin : ccft 
même manquer de civilité ôc 
d'honneur aux affiflans j Ce il 
eft tres-vray que cela ne fc 
devroit point faire. Or parmy 
les autres incommodité qua- 
porce le Chocolaté, je tiens fans 
difficulté que Ja principale 
caufe des obilruftions , opi- 
lations & hydropifîes 3 qui 
font familières aux Indes , doi t 
être attribuée , & au Choco- 
laté &c au Cacao 5 pour être 
d'une nature terreftte & froi- 
de. Pour les Dames , elles man- 
gent le Chocolaté comme fi 
cetoimtdes Amandes , & ainfî 
T 4 
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Icxcez qu'on faic asen fervir 
produit une infinité de mala- 
dies aux parties intérieures, 
comme la Cachexie 3 la mau- 
vaise habitude & la couleur 
deprayee du viftge- 

Le Bourgeois. 

la y une parfaite connoit 
fince de tous ces breuvages, 
mais je m accommode mieux du 
bouillon , & je laiflc le Cho- 
colaté ions fa bonne fby a ceux 
qui s'en trouvent bien. Mais 
je demande , quand on man- 
ge le* Chocolaté ? cil- ni aufli 
bon pour ceux qui (c por- . 
te ne bien comme une tran- 
che de jambon 7 v>u de fau- 
cifîbnî ou comme la pâce d al- 
berges, quon met dans des 
boëtes j celle de pommes de 
papendu , Se une infinité d'au- 
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Dv Chocolaté. 441 
très conferves qui fefom en 
cepaïs j & quand on le boit eft 
il auffi friand que le vin de S. 
Mamn , que le vin de la ciutad r 
ou que k vin P&roxwmes , 
c*eft à dire du P?re Ximencz, 
natif de Eciia ville de l'Aude 
louzie ? Ceux qui boivent fo- 
bremenc & modérément dénie- 
ron: ab fol urne nt que ce fbit un 
merveilleux fout i en du corps , 
ou qu'il ait de Tadvanta:ge fur 
le nectar ta ut vanté par les 
Poctes duquel les Dieux Pa- 
yens s*enyvroient > puis qu'il 
donne à la tête fit fait d'autres 
maux : & quon voit un nom- 
bre infiny de perfonnes 4 ni 
boivent grande quantité d eau 
tant crue que cuite > avec un 
peu de Canelle 5 d'Anis ou 
dautres drogues connues , vi- 
vre très long-tems 7 frais & gaiU 
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lards fans vin , & fans tous ces 
autres breuvages que Chmmn 
11 a jamais plantez., & qui iVotit 
pas été connu* par fon grand 
Pcrc. 



d iïim 



On pourrait fe fervir 
grande variété devins metteci* 
Baux qui ont cté décries par 
Bicfcotide s & raporcez par 
y/ccher de divers Auteurs > 
defquels on a fait de nes-Iicu- 
reufes expériences 5 leurs in- 
grediens ôl leur quantité étant 
trcs-biai connues. 

L'Indien. 

le ne fçay iî yoCcrif ^ 
pour conclu flou des facilitez du 
Chocolaté, qu'il eft la princi- 
pale caufe des neceïïitcz qui 
fom en la nouvelle Efpaguc 
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pour y ctrc trop commun 5 
ïiépenfe f urp t iffanr le refle de la 
dépence ordinaire que Ton fait 
chaque jour : car ileffc certain 
qu'en certaines maifons on dé- 
pence par jour deux poids Se 
davantage de Cacao fans met- 
tre en ligne de compte le Sucre, 
duquel la quantiré cjuon em- 
ployé effc excdfive* revenant à 
plus de cinq cens miUe Arrobes, 
* c'eft à dire douze millions *Arrob*?cft 
cinq cens miik livres de Sucre , <*r 
lequel le prépare 3c iefkiten h ™ï i«rc« 

1 m r-r i i en Caf tille, 

nouvelle Llpagne , dans le s & en Poj> 
moulins delHncz à cela : & ceft Éjjï t 
ta vérité qu'en 1 année mille lïx ^ 1ÎV£ ^ 
cens feize > f Arrobc de Sucre 
valoit trois poids , & les années 
frayantes cinq & fix poids ; au- 
tant qufr vaut enCaftille , qui 
eft la caufe qu'il fe trouve fî 
peu de Sucre en la nouvelle 
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pagne. Or comme les Dames 
ont use de ce breuvage ? il 
leur a donné occafion de le 
varier de IcuiS jaloulles , en 
a prenant 5 & fe fer van t des 
fomfeges des Indiennes , qui 
Cil font grandes MaurejTes, 
comme étant enseignées par 
le Diable : ccft poorqaiey les 
per faunes fages doivent évi- 
ter la fréquentation des Indi- 
ennes ? ponr le fcul foupçon 
de foitilege 5 Se je noiërois 
dire pour ne point donner 
fu jet de fcandale à perfanne , 
le nombre des meurtres & des 
homicides au Vin pere de 
Compagnie de lefus , prêchant 
en l'Egiife deJa ville de Mexi- 
co , raconroit être arri vez par 
ce fcul moyen : de force que 
quand il n'y auroit que cela » 
fans y comprendre les autres in- 
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